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Madawaska, Me, (D.Nx£> — ï*s 
élèves du Junior High au high school 
de Mafdawaska, ont Joué pour la pre
mière fols contre le high school de 
îkenchvllle. vendredi dernier; et ont 

facile sur le
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Quebec, 23. — Au coure d’un vio
lent Incendie qui a détruit dimanche 
soir une partie des établissements de 
la compagnie Canac-Marquis, ma
nufacturiers de colle forte, l'une des 
industries les plus florissantes de 
œtte ville, trois pompiers ont été 
blessés, une pièce de bois est tom
bée sur la tête du pompier J. Mac- 
Donald; le pompier Lemoyne a fait 
une chûte de 25 pieds et L. Marsan 
eut un pied écrasé au cours d’une 
collision de sa voiture à feu avec un 
tramway. 125 hommes par suite de 
ce désastre se trouvent sans ouvra
ge en attendant l’installation de 
nouvelles machineries.

O CES POMPIERS 
SONT TENUSEN 

SERVICE ACTIF

L’OUVERTURE 
DE LA SESSION 

PROVINCIALE

Consécration de 
S. E. Mgr Turquetü 

à Montréal

UNE DELEGATION 
SE RENDRA A 

FREDERICTON
LE NOUVEL ARi DE QUEBEC

€i
remporté une victoire 
noir et blanc, par 28 à 11.

AUJOURD’HUI Le vicaire apostolique de la Baie 
d’Hudson, a été sacré mardi, sous 
le titre d’évêque de Ptolémaïs, 
dans la basilique de Montréal.

LE FEU CONTINUE DE FAIRE DES 
SIENNES A VAN BUREN

Pour demander de nouveau que le 
gouvernement provincial paie les 
deux tiers des dépenses de l'ensei
gnement vocational.

Van Buren, — L’équipe du high 
school St. Mary’s a remporté une 
Victoire facile sur celte du high 
school de Stockholm, mercredi soir 
dernier, dans le gymnase du collè
ge. Le résultat final fût de 89 à 22, 
en faveur des étudiante de Van Bu
ren. H se trouvait une assistance nom 

кч breuse-et enthousiaste à la partie.

Pendant que nos presses imprime
ront ces lignes, les cérémonies ré
gulières de l’ouverture de la session 
provinciale se dérouteront à Frede-

Le lieutenant-gouverneur de la 
province n’est pas présent à l’ou
verture de cette session. Le Major- 
Général MacLean est actuellement 
en voyage à l’étranger et, pou,- la 
première fois depuis la Confédéra
tion, la législature du Nouveau- 
Bmnswick 
nisn-ateur.

C’est Sir J. Douglas Ha zen, juge 
en chef de la Cour Suprême du Nou
veau-Brunswick, qui lira aujourd’hui 
le discours du trône, et représente
ra sa majesté le roi dans les céré
monies officielles. C’est un vieux po
liticien, tant dans l’arêne provincia
le que fédérale. Chef des forces 
servatrtoes, il conduisit son parti au 
pouvoir, à Fredericton en 1908. Il fut 
premier ministre de notre province 
Jusqu’en 1911 alors que Sir Robert 
Borden l’appela au poste de minis
tre des Pêcheries et de la Marine. H 
avait déjà été député au fédéral, élu 
pour la première fois en 1891.

Sur le parquet de la Chambre, on 
ne voit plus aujourd'hui l’austère 
figure de l’hon. J. B. M. Baxter, nom
mé juge depuis la dernière session. 
Le chef de l’opposition, l’hon. M. 
Dysart, s’en réjouira et se sentira 
plus à l’aise en face du visage appa
remment débonnaire du présent pre
mier ministre, l’hon. C. D. Richards.

Sur les banquettes des députés on 
y verra quelques personnages nou
veaux: M. McAllister, député de St- 
Jean qui remplace l’hon. Baxter, é- 
toile peu scintillante dans le firma
ment conservateur; le Dr Coffyn, 
nouveau député conservateur de 
Gloucester, le seul de oe comté à sié
ger à la droite de l’orateur.

Le public attend avec anxiété le 
discours du trône. D’avance on en
trevoit de nouvelles taxes pour cou
vrir les déficits considérables de la 
province, en dépit des sommes d’ar
gent versées à la province pour le 
chômage et utilisées dans l’appli
cation des programmes tracés par 
différents départements.

On prétend que c’est grâce à l’ar
gent du chômage reçu d’Ottawa que 
le gouvernement a pu payer les pri
mes de labour et défriohage aux cul
tivateurs. Dans les estimée cm avait 
placé une somme de $5,000 
Payer ces primes; elles ont coûté, 
dit-on, plus de quatorze fois oe mon
tant, une erreur d’environ soixante- 
cinq mille dollars dans les prévi
sion; une bagatelle, quoi !

D’ici à la semaine prochaine les 
députés s’amuseront avec le discours 

Idu trône; les uns le trouveront de 
leur goût et féliciteront le gouverne
ment qui l’a préparé; d’autres, par 
leur rôle d’oppositionistes, devront 
le critiquer.

■H Van Buren, Me. (DN.C.) — Un 
Incendie à la demeure de Mme Mar
guerite Martin a appelé les pompiers 
de Van Buren de nouveau en devoir 
vendredi soir dernier, alors que le feu 
avait pris origine autour d’un tuyau 
du poêle, et prenait des proportions 
étendues.

Les combattants de l’élément des
tructeurs essayèrent en vain d’étein
dre le feu avec des exstincteurs chi
miques pour prévenir de plus grands 
dommages; Ils durent se servir d’un 
boyau à l’eau pour étouffer les flam
mes. Les dommages qui s’élèvent à 
$500, sont partiellement couverts par 
l’assurance.

Mme Martin occupait cette maison 
en compagnie de Mme Desjardins.

Une cinquantaine de contribuables 
assistaient à l’assemblée convoquée à 
l’Hôtel-de-ville, mardi soir, par la 
Commission Scolaire, pour discuter 
de l’opportunité d’envoyer une délé
gation auprès du gouvernement pro
vincial. afin de demander que oe'u1- 
ci continue à payer les deux tiers du 
coût de l’enseignement vocationel 
dans te province, malgré que le gou
vernement fédéral ait retranché 
subside.

Cette question n’est pas nouvelle, 
elle se discute depuis plusieurs mois 
et déjà des délégations ont fait cet
te demande au gouvernement de 
Fredericton toujours avec Insuccès. 
Au mois de septembre dernier le di
recteur, de l’enseignement vocationel 
de la province a approuvé les esti
més des dépenses des différentes é- 
coles; quelques mois plus tardl/le 
gouvernement faisait connaître aux 
districts scolaires qu’à l’avenir il ne 
contribuerait que pour un tiers des 
ces dépenses. Néanmoins le gouver
nement a défrayé les deux tiers des 
dépenses jusqu’au 31 décembre der
nier.

Le district scolaire d’Edmunds ton. 
pour sa part, se trouve à avoir cette 
année une dépense supplémentaire 
de $2,500, pour laquelle les commis
saires n’avaient rien prévu, parce 
qu’ils comptaient sur l’aide du gou
vernement. On prétend qu’en toute 
justice le gouvernement devra rem
bourser le district de cette somme.

L’assemblée de mardi était sous la 
présidence du Dr P. H. Laporte, pré
sident de la commission scolaire. H 
expliqua que les autres villes de ia 
province enverront bientôt des délé
gués à Fredericton pour demander 
au gouvernement de reconsidérer sa 
décision au sujet de ses subsides à 
l'enseignement vocationel, et d’assu
rer les deux tiers des dépenses, com
me par le passé.

Le président donna lecture d’une 
résolution adoptée par la Chambre 
de Commerce de St-Jean, qui appuie 
la demande des commissions scolai
res en cause et enverra elle-même 
une délégation auprès du gouverne
ment à cet effet.

Le président annonce que des mo
difications très importantes seront 
faites dans le programme de l’ensei
gnement vocationel à Edmundston,

Montréal, — Une imposante et 
impressionnante cérémonie s’est dé
roulée mardi matin, à la basilique 
de Montréal. Le sacre de S. E. Mgr 
Arsène Turquetü avait en effet un 
sens pour tous ceux qui s’occupent 
activement des missions. C’est dire 
un hommage tout d’abord aux O- 
blats de Marie Immaculée qui ont 
joué un si grand rô.e dans 1 ouest 
canadien où Us ont développé des 
districts entiers et ouvert les vastes 
diocèses qui progressent de façon 
merveilleuse pour notre race, et un 
hommage direct aux apôtres de 
l’Ouest canadien en la personne d’un 
de leurs missionnaires.

Le nouveau vicaire apostolique de 
la Baie d’Hudson, vénérable figure, 
ss dévoue depuis un grand nombre 
d’années aux missions des froides 
plaines de la Baie d’Hudson, et la 
présence de 28 archevêque et évêques 
et d’une foule considérable emplis
sant la vaste nef. donnaient un ca
ractère imposant à la cérémonie qui 
s’est déroulée.

La cérémonie commença à neuf 
heures et trente. S. E. Mgr Gauthier 
archevêque-coadjuteur de Montréal, 
était l'évêque consécrateur et Leurs 
Excellences, Nos Seigneurs G. Brey- 
nat. O.M.I., vicaire apostolique de 
MacKenzie, et O. Charlebois, O.M.I. 
vicaire apostolique du Keewatin, é- 
taient les évêques co-consécrateurs.

C'est S. E. Mgr Georges Courches- 
ne, évêque de Rimouski, qui pronon
ça le sermon.

TARDIEU PREMIER MI
NISTRE POUR LA 3e FOIS

LES QUILLES
Paris, 23. — Après l'échec de M. 

Paul Painlevé dans la formation d’un 
cabinet, pour succéder à celui de M. 
Pierre Laval qui a résigné par suite 
d’un vote de non-confiance au Sé
nat, la semaine dernière, M. André 
Tardieu, a réussi à former un nou
veau ministère qui diffère peu du 
cabinet Laval.

M. Tardieu se trouve être président 
du Conseil des ministres en Fran
ce pour la troisième fois. Voici la 
formation du nouveau ministère: M. 
Paul Reynaud,, vice-premier et mi
nistre de la justice: M. François Flé
tri, Défense nationale; M. Albert 
Mathieu, Intérieur; M. Paul-Etienne 
Flandin, Budget et finances ;
Louis Rollin, Commerce et Postes ; 
M. Marchand Chauveau, Agricultu
re ; M. Camille Blaisot, Santé Pu
blique; M. Charles Guemier, Tra
vaux publics. Marine marchande ; 
M. Mario Roustan. Education ;
Louis de Chappedelaine; Colonies ; 
M. Auguste Champetier de Rjfoes, 
Pensions.

C'est là le onzième cabinet du pré
sent Parlement.

Le nouveau président du conseil 
est journaliste, huit de ses collègues 
sont avocats, 2 médecine, un prof es-

La partie de quilles entre les é- 
qutpes Fraser Office et Fraser Paper 
de la ligue locate, samedi soir, s’est 
terminée avec une marge de 23 quil
les seulement, en faveur des Fraser 
Paper, donnant trois pointe1 à ces 
derniers, et un aux Fraser Offibe. Les 
joueurs de Flràser Paper (1253 quil
les) étaient: Nolan, Perron, J. .Char
nier, Ducas, et A W. Lebeü; ceux 
de Fraser1 Office (1230 quilles) : A. 
’fracey, L. Michaud, Matheson, ‘Ted’ 
Miller et Henderson.

est ouverte par »m aclml-

і
JLE FEU REPREND VIGUEUR 

DANS LES RUINES DE 
L’HOTEL HAMMOND 

Les ruines de l’hôtel Hammond qui 
fumaient légèrement depuis le désas
treux incendie qui détruisit complè
tement cet édifice, mercredi soir der-

’ Voici l’alignement et le nombre 
; de pointe au crédit de chaque joueur

des Ramblers et des Millionnaires, . „ ,
tiens la partie de mardi soir, alors nier.» sont rallumées activement 
que les Ramblers l'ont emporté par її*™*11 «* <”t donné Jour aux
96 quilles sur leurs adversaires : . . .

RAMBLERS Total VinSt tonnes de charbon qui gi-
H. Power 101. 101 106 - 314 ,al«nt dans la cave couverte de dé-
A. Boucher 120, / 94 — 310 brto furent la cause d’une telle com-
G Pelletier 82 91 —382 bustlon. quand le brasier fut activé
q‘ Martin 89,’ 86 — 349 ^ forte brise de vent du nord,
p Bélanger 78 79 — 235 qui endommagea sérieusement la de

meure du Dr H. H. Hammond avoi
sinante, et d'autres maisons environ
nantes, sur la rue Franklin.

Le département du feu, appelé sur 
les lieux arrosa longuement le bra
sier jusqu’à oe qu’U fut finalement 
bout-à-fait éteint.

M.

I M.

468 - 1370Total 478

T* MILLIONNAIRES 
F. Boucher 85,
TE. Stanhouse 80,
B. Miller
L. Lévasseur 78,
O. Laporte 79,

84 — 273 
99 — 260 
91 — 252 
79 — 251 
83 — 239

75, Son Excellence Monseigneur J.-M. Rodrigue VILLE 
NEUVE,le nouvel archfvêque de Québec, qui a 
pris possession de son deuxième champ d’aposto
lat épiscopal, hier à Québec, alors que se sont dé
roulées de somptueuses cérémonies.

ELLE ABANDONNE 
LA CARRIEREA FREDERICTON іA FREDERICTON; Total .395 436 - 1275 New-York. 19. — Geraldine Far
rar. la célèbre cantatrice d'opéra, 
annonce qu'elle abandonne la car
rière dans laquelle elle a obtenu tant 
d éclatants succès, pour s’adonner 
complètement au radio.

UN DEFI
L’éoutpe de hockey G.NJR. lance 

un défi aux équipée suivantes, pour 
une rencontre à l’aréna ^Bachelor 

quel soir de la semaine: 
Marchands. Constables 

Provinciaux, et Garagistes.
Le club provocateur est composé 

d’emnlovés actuellement au service 
ou détenant “séniorité” à l’emploi du 
chemin de fer. — Le gérant de toute 
Muioe Intéressée à accepter le défi 
rotedra bien s’occuper de louer la 
«face, puis 4e communiquer avec le 
rbmilajre capitaine des CNE., “AL”

79 FAMILLES 
SECOURUES PAR 
L’ASS. DE CHARITE

DECES D’UN 
JEUNE HOMME 
DEBAKER-BROOK

gL-.;. H

É% .
n’importe
Rémunéra,

CA PAYE LE RADIO

New-York. 19. — Un revenu brut 
de $29.500.000 pour 1931 est ind4qué 
dans le rapport annuel du conseil 
aviseur de la National Broadcasting 
Company annoncé hier soir. E se 
compare favorablement avec celui de 
$22.000.000 pour 1930 et de $15,000.000 
pour 1929.

L'exécutif de l’Association de Cha- Baker-Brook. — Les funérailles de 
rité d'Edmundston s’est réuni mar- fau Irécée Daigle, décédé au sana- 
di dernier. — Rapport du secré- .totfum de River Glade où U était 
taire et des trésoriers. depuis cinq mois à peine, ont eu lieu

vendredi matin, en l’église Saint- 
Coeur de Maria de Закет-Впзок.

Із levée du corps fut faite par M. 
l’abbé Albert Poirier, curé de la pa
roisse, et le service funèbre fut clian 
té par M. l’abbé H. Daigle, vicaire à 
Ste-Annc de Madawaska, et parent 
du défunt.

Les porteurs étaient: MM. Lévite 
Lang, A’ibert Pinet, Gérarl Daigle, 
Raoul Marquis, Patrice Nadeau, Syl
vie Martin, tous compagnons du dé
funt.

Feu Irénée Daigle était âgé de 25

O nomie appréciable pour le district. 
L’hon. J. E. Michaud croit que d’a-

Les membres de l’exécutif de ГAs
sociation de Charité, organisée au 
cours de l’automne 1930, se sont réu
nis mardi dernier à l’Hôtel-de-ville, 
sous la présidence de l’hon. J. E. Mi- 
chaud.

Etaient présents: Mme A. M. Sor- 
many, présidente du comité de se
cours, Mmes Jos. Michaud. P. Lang. 
R. V. McCabe, vice-présidentes de 
ce comité. M"e Aurore Dionne, se
crétaire, MM. T. J. Scott et Robert 
Sirois, trésoriers, Rev. N. Franchetti 
et J.G. Boucher, membres de l’exé
cutif.

Mlle Dionne donna lecture 
minutes de la dernière assemblée et 
fit rapport des activités de l’Associa
tion. 79 famüles ont reçu de l’aide du 
comité de secours, depuis le mois 
d’octobre dernier. Ce comité a une 
sal’e de travail permanente sur la 
rue St-François, et un grand nom
bre de dames s’y rendent pour tra
vailler à la confection de vêtements

près les réponses déjà données aux 
délégations antérieures, le gouverne- ! 
ment ne changera rien à sa décision.

POUR PLAIRE AUX DAMES
T.ES FLYERS 
4 edmundston Akron, Ohio. 18. — On fera des 

pneus pour plaire à ces dames. C’est 
la dernière nouvelle : des pneus qui 
conviendront à la toilette. On vient 
de mettre en exposition des pneus 
tout garnis de pois de couleurs ou en 
combinaisons de couleurs. Si la dame 
qui conduit la machine porte une 
robe blanche avec des pois rouges, 
elle aura à son char des pneus blancs f' 
avec des pois rouges,ou bien elle ris
quera de choquer les données de la

Néanmoins une délégation d Ed
mundston est nécessaire pour deman 
der le remboursement des $2,500 dé
jà mentionnés.

M. D. R. Bishop, principal des é- 
coles publiques de la ville, a présen
té un travaü très documenté sur la 
valeur de l’enseignement vocationel 
et la proportion toujours décroissan
te des subsides à l'éducation, au Nou 
veau-Brunswick, comparée à l’aug
mentation des revenus et à l'aug
mentation des subsides pour les au
tres départements. En 1908 la pro
vince accordait 28% de ses revenus 
pour l’éducation; en 1930 le pour
centage n'était que de 7%. En 1923, 
la Colombie Anglaise consacrait 38% 
de ses revenus pour l’éducation tan
dis que le Nou veau -Brunswick n'en 
prenait que 11%.

M. Bishop croit qu’une forte délé
gation de tous les districts scolaires 
en cause forcera le gouvernement 
à revenir sur sa décision et U est 
d'avis quEdmundston doit faire sa 
part parce que notre ville est la pre
mière qui adopta lé programme de la 
province pour renseignement voca
tionel.

Si le district d'école d’Edmunds
ton abandonnait l’enseignement vo
cationel il devra rembourser le gou
vernement provincial d'une somme 
de $38,500 que celui-ci a contribué 
dans la construction de la grande é- 
cole publique pour les départements 
techniques.

Les contribuables ont cm sage de 
recommander à la commission sco
laire d'envoyer une délégation à Fre
dericton, à un coût n’excédant pas 
cent dollars.

.Une déniche reçue jeudi annon
çant que le club de Watervüüe, at- 
*endu à Edmundston ce soir-là, était 

l’tmnosstotltté 4e remplir son 
engagement à cause de la maladie 
dé certaine de ses loueurs, des pour- 
n«Vera réussirent à lui substituer les 
Fivers de 8ê-Iéonard.

Cette rencontre avec l’équipe de la 
vffle fut peu Intéressante, les nôtres 
étant de beaucoup trop forts pour 
leurs adversaires. Le score fut de 9 
à 2 pour les Joueurs locaux.

Edmundston compta sept points 
dans la première période, puis reti
ra ses meilleurs joueurs pour une 
autre nériode.. David soora la plu
part des pointe pour Edmundston, et 
Lome BoutgOin et Laplante comptè
rent les. deux points du St-Léonard. 
Voici quel était l’alignement final 
rôtir t-Edmundston: Ritchie, buts ; 

'MVileret Hec. Lévesque, défenses ; 
Mac ‘Fournier, L. Lapointe, David, 
avants;* L. Perron, Pit Rousseau, H. 
Lévesque, substituts.

Lee Fivers alignaient: A. Thibo
deau, bute; John Roy, Ronald Pel- 
Wter et Henri Laplante, défenses ; 
Albert Roy, centre; Lome Bourgoln 
Oénald Bird

ta1

L’hon. A. A. DYSART. chef de l’op
position à Fredericton, qui dirige
ra les critiques de son parti pen
dant la session qui s’ouvre aujour
d’hui à la législature provinciale.

L’hon. C. D. RICHARDS qui est re
devenu chef de son parti depuis le 
départ de l’hon. M. Baxter, et qui 
occupera le siège de premier minis
tre, à Fredericton, pendant la ses
sion qui commence aujourd’hui.

Il laisse pour le regretter- trois 
des fr^ves' Thaddé, et Antoine, de 

Baker-Brook, et Léonide, de Clair ; 
deux soeurs, Mme Lévite Bouchard 
de Baker-Brook et Mme Fred J. Sou- 
cy de Ste-Anne de Madawaska 

La famille reçut de nombreuses 
• marques de sympathies, offrandes de 
messes, bouquets spirituels et sincè- 

I res sympathies, auxquelles nous dé- 
i rirons sincèrement joindre les nô-

LA TABATIERE D’UN PAPEDECES A KEEGAN 
AVAN BUREN ET 

A PRESQUTSLE

UN VIEILLARD 
EST DECEDE 

A ST-ANDRE

Rouen, France, 18. — La tabatière 
en or qui fut jadis la propriété du 
pape Pie VU vien d'etre présentée 
au musée local. Elle est des plus ri
ches. fort bien décorée, sculptée et 
garnie de perles et d'émail et son 
histoire est intéressante. Pendant la 
guerre franco-prussienne, elle fut 
cachée dans une cave à vin à Sr- 
Ouen de Thoubervüle. La maison fut 
brûlée, mais la tabatière ne fut pas 
endommagée. Le pape, plus tard, la 
donna au cardinal Cambacérès, pri
mat de Normandie.

tree. Keegan, Me. iC.V.B.i — Les funé
railles de Lorraine Lagacé. fillette 
de huit ans. de M. et Mme William 
Lagacé. ont eu lieu lundi matin, le 
15. dans l’église St-Rémi de Keegan. 
Le rév. Père St-Martin, officiait à, 
la cérémonie funèbre. La défunte é- 
tait décédé? le samedi précédent à 
l’hôpital générale de PresquTsK et 
les restes funèbres furent transpor
tés à Van Buren le même soir.

Outre eespare nts. la jeune défunte 
laisse deux soeurs ainées et deux frè
res cadets.

en particulier pour les enfante.
A Noel le comité a distribué 66 

boites de Noel dans des foyers peu- 
cours de 1931, on a donné 1 

aux enfante 2456 pintes de lait Les1 
vêtements et les provisions qu’a rap
porté la Guignolée. ont été distri
bués par les dames du comité de se
cours. Ce comité cherche surtout à 
vêtir et nourrir convenablement les 
enfants de parente pauvres.

L’exécutif de l’Association a de
mandé au secrétaire d'écrire aux pro- E-t décédée samedi, le 13 février, 
prié ta ires de théâtre que, s’ils vou- Madame Alphée Ringuette, née Y- 
laient continuer à ouvrir leurs por-, vanne Beaulieu, après une maladie 
tes le dimanche au bénéfice des pau- de quelques semaines seulement, et 
vres, ils devront continuer à remplir munie des secours de la religion, 
leurs engagements primitifs. | La défunte était à peine âgée de

Le rapport financier fut lu en an- 21 ans. 
glais par M. Scott, et en français par Elle laisse dans un grand deuil, ou- 
M. Robert Sirois. En voici les détails:- *** 8011 époux, une enfant. Mona, 

RECETTES âgée seulement de six semaines, son
Ville d’Edmundston $500.00 Père et sa mère, M. et Mme Thomas
La Guignolée 334 84 Beaulieu de St-André, cinq
Boites du pauvre................. 34.45 Mme Thomas Corbin, de Powers
Enfants de Marie 100.10 Creek, Mme Paul Michaud, Mme Ed-
Dames de Ste-Famüle 59.82 mond Desrosiers, Mme Joe. Blanche t
Creighton b Caldwell (golf) 103.25 et Mlle Rose Beaulieu, toutes de St-
Patimoire Michaud 9.551 André.
Divers 14.001 Le ■' те funèbre fut chanté lundi
Fraser Junior Executive Club 201.17 fc dans l’église Sacré-Cœur de

/Р î-’ erte, par M. le curé A. 
""irr r n-'v Un grand nombre de parents 
625.75 d'amis accompagnèrent les restes

----------mortels au dernier lieu de repos.
$291693 L*3 porteurs étaient : MM. Will
$2262.911 Ringuette, Joseph Hudon, Bobby
---------- 1 Lynch et A. Bérubé; Robert Ringuet

Balance en banque ... $ 664.91 ' ^ portait la. croix.
Comme nous l’avons dit précédem

ment, le comité de secoure ne pour
voit qu’aux vêtements et au tait pour 
les enfants; c’est le comité des pau
vres de ta ville qui s’occupe de four
nir les provisions nécessaires aux fa
milles dans le besoin.

L’oeuvre du comité de secours, com 
menoée l’an dernier sous la prési
dence de Mme F. X. Bélanger, et se 
continuant depuis son départ sous la 
direction de Mme A. M. Sormany. 
est une oeuvre de bienfaisance ad
mirable dont on peut difficilement 
calculer ta valeur tant elle fait du 
bien un peu partout. Toutes les da
mée qui y participent ont l’admira
tion de leurs concitoyens et méri
tent leurs sincères félicitations.

M. THADDE PERREAULT

I Feu l’Epouse de 
M. Alphée Ringuette 

de Rivière-Verte

St-André, (DN.C.) — Le 11 der
nier, est décédé M. Thaddé Perreault 
vieux paroissien de St-André, âgé de 
1S ans.

Sen service funèbre et sa sépul
ture ont eu lieu le 13, à huit heures 
et demie en l’église paroissiale; M. 
le curé F. Verret officiait, en pré- 
-ence d’une nombreuse assistance de 
parents et amis.

Nos sympathies à là famille en 
deuü.

vres: au

LES CHINOIS 
IMPLORENT ІЕ PAPEet Albert Lapointe, a- 

vants; Jean Bell, mascotte ; AdJ. 
Laplante, entraîneur.

AGEE DE 21 ANS

Cité Vaticane, 18. — Les Chinois 
tournent maintenant un regard sup
pliant vers le Saint Père pour réta
blir la paix dans le monde et parti
culièrement pour l’assurer dans leur 
pays misérable. Le Pape recevait, en 
effet, du Dr Yen, délégué chinois à 
la Société des Nations, une demande 
d’intervenir pour ramener la paix 
dasn son pays. Le secrétaire Pacelli 
a répondu au ministre que le Saint 
Père offrait des prières en vue du ré
tablissement définitif de la paix.

LES "LENTS”
EN EXHIBITION FEU Mme ALFRED CYR

Mme Léna Cyr. 62 ans. native de 
St-Léonard. est décédée dimanche 
’e 14 à Presqu'Irie. où elle avait fait 
sa demeure depuis "plusieurs années. 
Elle était la veuve de feu Alfred Cyr 
qui mourut en 1914.

Feu Mme Cyr était née à St-Léo
nard le 19 mai, 1869.

Elle était sérieusement malade de
puis plusieurs mois, et pendant ce 
temps, était sous les soins assidus de 
sa fille, Mlle Hattie Cyr. qui lui sur
vit, ainsi qu’un fils M. Armand Cyr 
de Millinocket. et deux autres filles 
Mme William Beaulieu de Presqu’Is- 
le et Mme Fred Larrivée toutes deux 
de Presqulsie.

La défunte laisse encore dans le 
deuü, M. Edouard Tardif, de* Cari
bou: deux petite-enfants. Frédéric 
et Joyce, onze neveux et quatorze 
nièces

Les funérailles ont eu lieu mercredi 
matin dans l’église de la Nativité de 
PresquTsle. où le rév. Père DJ. Fee
ney présidait ta cérémonie funèbre. 
Les porteurs étaient: MM Fred Beau 
lieu. Patrice Thibodeau. Joseph Ger- 
vais et John B. Michaud. Parmi les 
personnes venues de Van Buren pour 
assister aux funérailles, on remar
quait: M. et Mme St-Pierre.

VOL DANS UN 
MOULIN A FARINE

Une partie d’exhibition qui suivit 
la Joute de St-Léonard-Edmunds ton 
Jeudi soir dernier, vit les Fraser Of
fice triompher des “Lente” Police 
locate et provinciale. Voici quelles é- 
taient les étoiles, de part et d'au
tres: Fraser: Stevenson, buts, Oud- 
l«t, Longs, défenses; Léo Michaud, 
centre; Babin, Oueület, ailée: McOln- 
ley. Perron, p. Gagnon, Grandmai- 

‘ son. Substitute.
Les “Lente”: Sergent James, buts; 

Jones et Richards, défenses; Sten- 
house, Bonsamt, Frédéric Fournier, 
avants;' Constable Chteasom, E J.

Van Buren, (DN.C.) — Des vo- 
?urs ont forcé l’entrée dumoulin à 

Farine appartenant à M. Paul Mar
quis de Van Buren, mardi dernier, 
peu après une heure du matin. Les 
visiteurs en quête de blé moulu s’in
troduisirent dans la bâtisse en for
çant la porte d’entrée principale. Ils 
emportèrent cinquante livres de fa
rine, et en plus se chargèrent d’une 
certaine quantité de blé, que le pro
priétaire ne put déterminer. Les cou
pables ne semblent avoir laissé au
cun indice pouvant conduire à leur 
Mentiflcation.

LE CARD. MERCIER

Bruxelles. — Le gouvernement bel
ge va émettre des timbres Cardinal 
Mercier, dont le revenu ira aux œu
vres sociales des P. T. T.

LA SESSION EN 
NOÙVELLE-ECOSSE

Halifax, 23. — L’Assemblée législa
tive de la Nouvelle-Ecosse est en
trée en session oet après-midi. Le 
discours du trône fait prévoir l’éta
blissement de deux nouveaux dépar
tements, l'un pour le travaü, l’autre 
pour les affaires municipales.

Hiâwrt, Cam. David et Bimie, subs
titute. Patinoire Bachelor 

Théâtre Star 
Théâtre Casino

"■.00

LES C. de C.
SONT ELIMINES

La joute de hockey de jeudi soir a 
permis au club Fraser Pulp d’élimi
ner celui des C. de Colomb des par
ties de détail pour la coupe Michaud 
le résultat étant de 2 à 1 pour les 
$reoüera.
\\ Doc Hébert des Chevaliers comp
ta Je premier point en première pé
riode; les deux points des Fraser fu
rent enregistrés au cours de la deu
xième manche, par Mac Fournier et 
H. Lévesque. C’est peu de temps a- 
près que ce dernier eut compté, que 
“M»o" tint les spectateurs en émoi, 
Ionique franchissant la ligne de dé
fense des Fraser qui se trouvaient 
tous à l'avant, H se troirra seul quel
ques secondes avec ta rond X le devant 
Fausse; mais celui-ci bloqua son 
lancé de près. La reprise du disque 
en. rebond ne fut pas plue chanceu
se, Les deux gardiens de* buts fu
rent merveOeux dans leur travaü. 
Aucun point ne fût compté en troi
sième reprise.

■U série de 1» wlaoo étant termi
née. le» équipe» Praeer Pulp «t Fra- 
« Piper vont maintenant ee dl«- 
pnter la oowe MkbMid dan» le» par- 
tlwHeWee.

ITotal
Dépenses

Funérailles à
St-Louis du Ha! Ha!

LES DOMINICAINS

Glasgow. —Les Dominicains vont 
se réinstaller en Ecosse, après une 
absence de trois oéht cinquante ans. 
Un couvent sera aménagé à Edim
bourg. et les religieux qui y réside
ront s’occuperont de l'assistance spi
rituelle des étudiants de lUninnersi-

O DECES D’UN
OCTOGENAIRE

FEU Mme JAMES SLIGHT IC '4 St-Louis du Ha! Ha!, (DNC.) — 
Les funérailles de Dame Henrietta 
Beaulieu, veuve de feu James Slight 
ont eu lieu lundi matin, 1e 22, en l'é- 
«rüre paroissiale.

i Mme Slight, décédée à ta fin

F té. Les Dominicains étaient venusUnir.mond, N. B. (D.NjC.) — Le 
16 févri»*- s’éteignait dans le Seigneur 
Dame Pierre De-Jardins, né? Hélène 
Powers, à l'âge de 82 ans et 5 mois.

La défunte laisse dans un grand 
deuü plusieurs frères et sœurs, deux 
filles, Mme J. McCormack de Grand 
Sau't et Mme Adélard Ouellet de 
Watervüle, Me; cinq fils: MM. Jo
seph Desjardins de St-Léonard, Tho 
mas, Narcisse, Napoléon et Patrice 
de cette paroisse. Elle laisse 65 pe
tits-enaf nts et 45 arrière petits-en
fants.

Les funéraülcs ont eu lieu lundi 
matin dans Véqliee paroissiale au 
milieu d’un grand concours de pa
rente et amis.

Noe sympathie: à la famille en 
deuü.

une première fois en Ecorne en І.*? 
Au moment du schisme d’Henry Vm 
Us y possédaient 30 maisons.P PEU Mme IS AIE MORIN 

Van Buren, (DH.C.) — Notre vil
le vient de perdre de nouveau une 
-voyenne d'ége vénérable, dans la 
personne de Dame Anatasle Cyr. 
veuve de ."eu Isa le Morin, qui s'est. 
Helnte mardi matin à la demeure de 
a шіе. Mme. Orrmatn Lizot.tr de la 
-ue North Main. Mme Morin était 
ifltigéé d'une grave maladie depuis 
trois mois. Elle résidait arec sa fllle 
depuis plus de * ans.

L* défunte était âgée de 80 ans 
étant née à St-David, en 18M.

p
do "a semaine dernière, était âgée 
1.7 13 ans et dix mois.

la défunte laisse pour la pleurer: 
deux aïs, MM. Richard et William 
8'iuht r. New Bedford, Мате., trois 
fi"’"'. Mesdames Cyprlen Ethler, Л1- 
P".mw Couturier A Florian Ouellet 
ainsi que plusieurs petits-enfants.

DECES D’UNE РИІ.ЕТШ 
Hier matin, en négllse St-Louis, 

avait lieu le service funèbre de Léda 
Dancauee, enfant hien-aimée de M. 
dt Mme Cyrille Danseuse, décédée 
à l’tce de il ans.

Les funérailles ont eu lieu jeudi 
matin à neuf heures dans l’église de 
8t-Bruno Le rév. Père Forestier, 8. 
M officiait. Feu Ifime Morin était 
membres des Dames de Ste-Anne, et

;

cette Société assistait à ta cérémo
nie funèbre en corps. Llnhumation 
eut lieu dans le cimetière paroissial 
de Van Buren. Les porteurs étalent 
MM. Paul Beaulieu. Achüles Da
mais, Xavier Tardif et Abel Beau-

If. ANDRE TARDIEU, républicain 
qui a réussi à former un cabinet 
pour succéder à celui de M. Pierre 
Laval, à la suite de la résignation 
de celui-ci, la semaine dernière. 
C’est la troisième fois que le nou
veau premier ministre français for
me un cabinet après que 
chefs faillissent à la tache.

GAGNANT DU $6.00
M. Oneü Levesque de St-HUaire 

est le porteur du numéro 74, heureux 
gagnant du $5.00 tiré au sort la se
maine dernière au Salon de Barbier 
Hfcykl Barber Shop.

ANDREW W. MELLON, qui a ac
cepté le poste important d’ambas
sadeur des Etats-Unis ên Grande- 
Bretagne, en remplacement de 
Tambassadeur Dawes, qui a ré#- 
tmAltmdlsdernier1.* •

4" lieu.
Deux filles lui survivent: ce sontMme Oermetn Ueotte de oette ville. Madtnrsskz^ 'préwrobc” <*№U' 

ét-Mme Btfvio Lizbtte de St-Davld! cWndSSpSs.d’autres
'
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AMBASSADEUR

INDULGENCES 
DU CHEMIN 

DE LA CROIX
Le dernier numéro des “Acta 

Apostolicae Sedis" publie un dé
cret de la Sacrée Pénitencerie A- 
postolique par lequel S. S. Pie XI 
abolit les Indulgences accordées 
Jusqu’ici pour l’exercice du Che
min de la Croix et en concède de 
nouvelles.

Tous les fidèles qui, en parti
culier ou en groupes, font avec 
des sentiments de vive contrition 
1e pieux exercice du Chemin de la 
Croix légitimement Institué et 
conformément aux prescriptions 
du Saint-Siège peuvent gagner :

a) L’indulgence plénière "toties 
quoties”, chaque fois qu’ils feront 
oe pieux exercice ;

b) Une autre indulgence plé
nière s’ils reçoivent la Sainte 
Communion le Jour où ils ont fait 
oe pieux exercice, ou dans le cou
rant du mois où Ils l’ont accompli 
dix fois ;

c) Une indulgence partielle de 
dix ans et dix quarantaines pour 
chaque station si, après avoir corn 
menoé le Chemin de la Croix, on 
l’interrompt pour un motif rai
sonnable et qu’on ne l’achève pas.

UNE 3e FOIS
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ORANGES “Valencia” 
espagnolles, sucrées 
et juteuses, la doua.

CITRONS “Messina” 
nouveaux,
la douzaine------------------ i.

bte
bi Uv.

—Mr. Jacob Klein, prominent local WH AT OF MARITIMES ?
merchant, who’s store was oOntpîe- —------------------------------
tely destroyed by fire, lately has gone 
to Portland, to join hie family.

—‘Mr. and Mrs. Dow Brewer and 
family left recently for Houlton, year through the operation of four 
where they will make their home, Agricultural Demonstration trains by 

™ Mr. Brewer having accepted a post- the Canadian National Railways 
‘ Uon with the Bangor and Aroostook working In cooperation with the va- 

raüroad here
—Miss Villa Hayden, State Nurse, trains are virtually travelling colle- 

has been conducting a health oil- ges and are fitted with chants, sam- ! 
nic for the students of Sacred Heart pies, and experimental apparatus 
high school, In town last week. A &nd manned by technical agricultu- 
number of conferences on hygiene rists,their main purpose being to im- 
were also given by Miss Hayden.

—The local Rotary club held a minion.
Shrove Tuesday banquet at the Cvr ------------
hotel in St. Leonard, the event being 13,000 BOYS ENROLL IN OUILD
one of the happiest gatherings of ---------------------------------------:-------
the year for this organization. The Displays at Motor Shows held 
program was in charge of Lorn Pk- throughout the Dominion disclose 
rent, and included an interesting increasing Interest In The Fisher 
and enlightening talk on the local Body Craftsman’s Guild, with the 
Business situation. He was followed tot»l enrollment of boys now nim
by Charles L. O’Connell, superintend bering 13,000. During one week In 
dent at Van Buren Schools, who Winnipeg, 960 boys signed as active 
spoke on local schools. Guests were participants in the coach-model

—Mr. and Mrs. G. W. Matheson 
entertained at a most enjoyable dou
ble bridge on Wednesday evening. 
The guests were Mr. and Mrs. Oscar 
Horton, Mr. and Mrs. H. H. Hender
son. Mr. and Mrs. W. R. Clarke, Mr. 
and Mrs. T. J. Scott, Mr. and Mrs. 
E. E. Stevenson^, Mr. and Mrs. D. H. 
Matheson, Mr. and Mrs. Raymond 
Breau. Mr. and Mrs. V. H. Emory, 
Mr and Mrs. D. A. MacAlary, Mrs. 
L. A. Landry, Miss Etta Reith, Miss 
Grace Stevens, Messrs. D. H. Sunder- 
lln, and Alex. Matheson. Prizes were 
won by Miss Stevens, Mrs. Stevenson 
and Alex. Mahteson. Prizes were won 
by Miss Stevens, Mrs. Stevenson, 
Mrs. Horton, Mr. Horton, Mr. Scott, 
and Mr. Stevenson. Assisting in «er
ring were Mrs. F. G. Merritt, Mrs. 
Stevenson, and Mrs. Landry.

—The “Contractors” met with Mrs.

Nearly 30,000 farmers In Toronto, 
Quebec, Saskatchewan and British 
Columbia benefited directly last

rious provincial governments. These

’
IV?
y : x

prove farming methods In the Do-
:

BIRNIE-MURPHY
і h

A very pretty wedding was solem- 
"ітеа at St. John Baptist Church on „ . ,
Thursday evening. February lith. a- D. R. Bishop on Saturday afternoon, 
eight o'clock, when Alice Murphy. Extra guests were Mrs. О. E. Horton 
daughter of Mr. and Mrs. Harry Mur and Mrs. J. F. MacKenzie. The prize 

was won by Mrs. R. S. White.
—Mrs. F. O. White entertained at

Ï • J1

Vphv. was united In marriage to G^o:- 
e- Birnie, Jr., son of Mr. and Mrs.
rteorge Btmie. Rev. N. Franchetti of- ^Luncheon BrWge of three tabteem овиЛівЛж J^r«?hA№ei?' J. Violette buUdlng contest, whldh hasaa an In-
delated. a1”™0™, ltiose present » - tàbanrHar- and others. A session of bridge was oentlve «75,000 In awards. This Inter-

SiU, M?S. Т.”ПмТ'уРЇ mer Minister о, гшпсе U bette- •»« the dinner. ГÎTis^^

-------------------------------

te banded with white fur. black hat Mrs. J. R. Lockhart. Mrs. William ’hot to death in Tokto trtgoronsiy
and sltppers.The bride's bouquet was Matheson. Mrs. D. A. Fraser. Mrs. opposed Japanese тШату activi-
compoMd of pink roses, and maiden- E. W. G. Chapman. Prizes were won ties in Chino and in «mssguence
hair fern, tied with pink tulle. h" Mr,. Donald Matheson and Mrs. *>«* in extreme disfavor with the

The wedding march was played by Merritt. Jingoes, or militaristic cligne.
Mrs. Earle D. Nesbitt.

A

dally.
IS THE FISH 

A PROPER FOOD?
HISTORIC WATER

Grand Pre, N. S. February 22nd. — 
Water from the well from wihich E- 

60 VARIETIES OF GOOD FISH vangeillne offtimes had recourse to
—Miss Grâce Stevens entertained -------------------------------------------------- -------------- 6 replenish the household supply was

Following the ceremony, .a deli- the members of her bridge club on NATtONAt motor SHOW The value of fish as a food Is poA- taken from that historic well at
clous supper was served at the home Thursday afternoon. Extra guests QF CANADA ANNOUNCED ted out ln a recent article, In the Grand Pre, Nova Scotia, pul Into a|
of the bride’s parents. were Mr. Aubrey Crabtree. Mrs. V.   Fisheries News Bulletin, officiel рік- brown jug, and transported to New-

Mr. and Mrs. Birnie are very po- H. Emory. Mrs. H. H. Henderson and Annoimcement of the dates for the blicatlon of the Canadian Deperi- port News, Virginia, where It was!
pular In Edmundston, and have the Mrs. L. M. Sherwood. The prize was Nationai Motor Show of Canada Is ment of Fisheries, which quotes from used ln christening the new 10,000

wishes of a large circle of won by Mrs. Henderson. made bv the Canadian Automobile ftn address delivered at Ottawa by ton steamer “Acadia”, latest addition,
friends. —D. H. Sunderlin left on Monday Qhamber 0f Commerce It is to be Dr- Harden F. Taylor, one of North to the Eastern Steamships Lines ser-

for Boston. During the year he was . M in Toronto in the Automotive America's foremoss fisheries research vice between New York and Yar- 
living in Edmundston. Mr. Sunderlin on March &th to 12th ln- authorities. Attention Is drawn par- mounth, Nova Scotia, the ceremony
has made many friends, and his de- clusive Arrangements have been tlcul&rly to the copper, iodine an^ taking place at Newport News, 
panure is greatly regretted. made so that everv automobile ma- ltme contents of the fish and also to As the jug contained nothing but

—Mrs. Aubrey Crabtree an 1 Miss 1 nilfobturer selllna tn the Canadian 11116 Importance of fish ln which the water, and historic water at that, It
Phylis Hall entertained at a delight ^ ropros^teL^ vaüuable Vitamin D Is present. Cop- was not anticipated that any unduo

Mr. T. J. Aubé. formerlv with Aube ful bridge on Saturday evening. | per, it Is stated, is present In all sea delay would result ln its Journey a-
has recently Those present were Mr. and Mrs. T. I - ----------------- foods, expeciaOly In shell fish, and it cross the border.

bought the store occupied by F. O. J- Scott, Mr. and Mrs. F. G. Merritt, I Drr*# 15 61115 elemeDt that Is so vital toper- .
Landry and is now open for business. Mr. and Mrs_ V. H Emory Mr. and PRAISES OF RUM sons suffering from anaemia. Iodine. VISIONS OF WEALTH

Mr. Aube is an experimented jew- Mrs. D. A. Fraser, Mr. and Mrs. D. ESSENTIALLY ENGLISH lacking in most foods, Is relatively ___________________ _
ng worked in the Waltham H Matheson. Mr. and Mrs. H. H. I ■■ — — ■ abundant in fish and Is a great pre- Moncton N В February 23rd —

Manufacture for several years before Henderson, Miss Grace Stevens, IL?tvSoo4an<V^Ve wh^sky’ H<^ ventattve of such diseases as goitre, visions of wealth loomed before the 
coing in business with his brother Messrs. H. S. Maclachlan, T. M. land her gin, France her wines and sea foods as a class are rich in lime proprietor of a local ovster shoo 

Barry, and Norman Allen. Prizes brandy; England can sMff lay claim or оаМшп, the great bone-forming Ktawartm oS whtoh 
No doubt our population will ap- were won by Mr. and Mrs. Merritt, to run as the true spirit of the En- si*stance, the haddock for exemple contained a salt water near! one haP 

predate this opportunity of having flrst- and Mr. and Mrs. D. A.Fraser glishman^stties Mr. H. Warner Al- having a lime content nearly five inch in diameter and of a delicate 
this dependable jeweler in Town for second. len ln effect, tn his interesting bock- times as high as other common ЗДІЙ» creamy shade It was later learned

-Mr. and Mrs. G. G. Clair have let, ‘Rum. the Englishmans Spirit" In dealing ^th the noted Vitamin toattoejîeari was ^t <danvсота 
returned from Montreal. just published ln London. D. which gives cod liver oil Its great dïraMerXf

.•’ALARY CUT FOR —Mrs. F. Dodd Tweedie is visiting---------------------------------------------------medicinal value, it Is pointed out The oyster'came from the vicinity
THE DIRECTORS ? friends in Woodstock. by K. S. Maclachlan, and О. E. Hot- that the oil distributed through the of the taoK BoudouCto ovster

Announcement was made at head- —The monthly meeting of the Fra- ton. Song selections by Ray Bour- bodies of various Ashes such as her- beds In New Brunswick from which 
nuarters of the Canadian National, ser Junior Executive Club took the goln were greatly enjoyed, and the ring and salmon is similar to the large shlnments are made over the 
Railways that at a recent, directors', form of a banquet at the Royal Ho- meeting closed with the singing of liver oil of the cod ln vitamin po- Canadian National Railways to New 
meeting the directors voted in favor, tel on Tuesday evening. February "God Save the King". Music was tency. The eating of Ash thus affords York Boston Montreal and other 
of a ten per cent reduction I 23rd. Interesting lectures were given furnished by Pat Martin's orchestra, the body an easy method of asstml- large’centres. ’
------------------—____________________________ _____________ ;___________________________ _________ lating this necessary vitamin. In Ca- J__________

?!EW JEWELER 
ON CHURCH ST.

Brothers of Chatham,

m Chatham

all kinds of repairs

nada, the article states, fish is easily MILLINERS GET READY 
procurable, more than 60 varieties of 
food fish of highest quality being 
taken In the commercial fisheries of 
the country.

WITH STRAW HATS

Now is the time for harassed hus
bands to put an extra twenty dollars 
milady selects her new Easter hat. 
ln the bank against the time when 
Though Easter Is still six weeks awey 
Canada’s milliners are making pre
parations for the big Spring hat cam 
paign. The First gun was fired when 

; The social significance of life ln- a cerioad of straw braid passed 
. surance has possibly received ln- ‘hr°u*h Winnipeg recently over toe 
; sufficient attention In recent years C’ N- R en route *° wholesale miMi- 
> while some of its other features have coll®erns 111 ^ East. The braid 
' received unusual emphasis. П this ^€®ttn€d 60 adorn many a handsome 
, tendency has been In greater eviden- ^>nnet' reaclled Canada from the O- 
; ce ln periods of special prosperity, It У*псо^ег’ ^ fast £etght
I Is. peHhaps, natural that the trying shipment also hauled
1 : conditions of the pest two peare tliree oara of oycas leaves and a con- 

should cause people to realize the old sl#nment 01 erase rugs.
primary values on which life lnsu- -----------------
ranсe is based. During a time when HACK TO FARM LANDS
all forms of business suffered seve- -------------------------------------
rely and many succumbed, life in- One of the most marked “back to 
suranoe has withstood every strain, .the land” movements from Can- 
and has Justtlfled every claim. Not adian urban centres experienced ln 
a single company on this continent years Is taking place at the present 
has failed to meet every demand, time and Is likely to gain momen- 
even though these demands were un- turn during the present year, accor- 
usually heavy. Within a decade and ding to W. Д. Black, Director of Co- 
a half, life insurance has success* Ionization and Agriculture for the 
fully survived the tests of a world Canadian National Railways. Its ex
war, of pestilence, and of unexam- tent is indicated by the fact that du

ring 1931, 2,894 families were settled 
; Its steady, unobtrusive, but won- on farm lands adjacent to Canadian 
. derfully helpful service to its policy- National Railways lines embracing 
; holders is strickingly phrased in a an area of approximately 403,700 a- 
! reference by President T. B. Macau- cres, ln addition to 2,983 single men 
1 lay at the annual meeting of the Sun placed in agricultural employmetn.
! Life Assurance Company of Canada --------------
• held recently. He pointed out that JUST AS YOU SAY
\ theSun Life Company last year paid -----------------------------
• out $93,000,000 to policyholders and Sending flowers by wire as become 
; beneficiaries, and that since organ!- me a commonplace, but It remained 
. zatiorr it has paid out nearly $600,- for a Montreal lady to send a canary 
I 000,000. In the ordinary course of to New York bl tiré same route. The 
! business, there wil be paid out to teat was accomplished by the Can- 
; policyholders and beneficiaries du- adian National Telegraphs office ln 
! ring the present generation the Montreal when a lady from the east 
- whole three billion dollars of assu- end of the city sought assistance in 
; ranсe now embraced in the huge Sun having a singing canary delivered to
• Life business in force
I The Stabilizing and constructive day- The matter was simply arran- 
. factor of the Sun Life and other com 
; panies in modern economic life is 

, , but lightly appreciated.
; I The annual report of the Company 
! ! indicates that its new paid for assur

ance last year amounted to $527,000,- 
000, indicating how generally the pu
blic, during a trying period, turned 
to life insurance as a sure and tested 
refuge.

With assets of $524,000,000 and to- 
urances in force of over $3,- 

000,000,000 the Sun Life Company 
continues to set new records in the 
life insurance field.

SERVICE, IN 
TIMES OF STRESS

“IT is stimulating to see the 
splendid spirit of equanimity 
with which most unfortun
ates view conditions. They 
realize that no one is to bla
me, and as a rule they have 
unbounded faith in the abil
ity of our country to get on 
top again.

The Social
Worker
Waxes
Enthusiastic ! manual units that are up on the 

windshield post ln front of the dri
ver, one on each side. On some 
swanky de luxe cars they have this 
right and left signal incorporated 
in the stop light unit But like the 
old triangle four-wheel brake indi
cator there seems to be definite ac
tion to standardize this type of left- 
hand indicator equipment. That it 
should be both distinguishable by 
day and night is accepted. For this 
purpose an Electric Neon device is 
now available. It is expected that 
through the installation of this de
vice there will be a lessening in the 
number of accidents caused by last 
minute left-hand turns with the 
traffic close behind.

Faith Healing
At an examination of a class ln 

first aid, a member was asked :
“What would you do If you found 

a man in a fainting condition ?”
“I’d give him some brandy,” was 

the answer.
“And if there was no brandy ?”
“I'd promise him some.”

— Baltimore Sun.

OaUer -» “¥ou repot «ne ee saying 
that I knew no more about the mat
ter that I <bd about riding Greek“As one lovely old Irish 

woman said, ‘My three boys 
were out of work for a long 
time, but we’re thankful to 
be alive and healthy, and 
now since two of them are 
back at work it seems to us 
that prosperity is here 
again’.”

Editor — "Yea, sir. Wasn't that 
what you said ?”

Caller — "Certainly not. I said 
‘writing Greek Odes”.
— Boston Tranecript.

Щ
pled depression

Ice Sport Meet-Coming Event
FOR BALE OR RENT

The Fraser Junior Executive Club is putting on 
an Ice Sports Meet at the Bachelor’s Arena on Sa
turday afternoon, February 27th, at "two o’clock.' 
Races in all classes are scheduled for both the la
dies and gentlemen, and boys and girls ; also a race 
for puck carriers.

There will be Jumps, Tug-O-War, Fancy Ska-' 
ting and a-Fat Man’s Race; in fact, an event for 
everybody; Prizes will be offered the winners of 
each of the events and the public of both Edmunds' 
ton and Madawaska are invited to enter -their fa
vorites.

AH entries should be in the hands of the Com
mittee not later than February 25th. Watch^for 
further details to be posted, giving a complete list 
of the events. This affair will provide a lot- of fun 
and a chance to get a laugh and also give a chance 
to settle any argument as to who is the fastest 
skater.

Entry Blanks will be ready Saturday morning 
and can be obtained at the Arena or the Time-. 
Offices in Madawaska or Edmundston, and they 
can be filled in and left at these places.or mailed 
to the Fraser Club.

ill!
Property known as P. W. Martin 

Co. Ltd.'s located on Victoria Street, 
combined Store and dwelling. Apply 
to G. E. BARBOUR Co. Ltd., Ed- 
mundston.
1885-J ,n.o.-18fév.і

’
You NOTICE

her boy ln the Bronx on Christmas
' Can’t On Easter Monday, March 38th, 

the Fraser Junior Executive Club 
will hold a dance in Olympia Hall, 
Madawaska. Watch for further an
nouncements.

ged-by the lady giving the name and 
address of her son ln New York, fur 
nishing full specifications of the type 
of bird required and leaving the rest 
to the telegraph company. The bird 
was bought locally ln New York by 
the company’s agents and delivered 
on Christmas morning. The same 
procedure was used widely to deliver 
turkeys. Ohriebmae cake and even 
plum pudding by wire, the Canadian 
Natkmad Telegraphs report.

Talkщ

1 Prosperity
Back
With
Pessimism !

■
з
* Notice of Legislation!

NOTICE is hereby given that Ap
plication will be made by the Roman 
Catholic Bishop of Chatham to the 
Legislature of the Province of New- 
Brunewtck at its next Session for the 
passage of a Bill or Act to amend 
Chapter 76 of the Act of 25 Victoria 
of the Statutes of New Brunswick 
to permit the said Corporation to 
borrow on mortgagee without limit
ation as to the extent and to sell and 
convey any of its real estate now 
owned or hereafter acquired.

Dated this 8th day of February, A. 
D, 1932.

tel

MAKING LEFT TURN

Recent nc vspaper announcements 
stated iri m uncertain terms that 
the driver would be required by law 
to indicate hh Intention of making 
a left turn. S'таї devices for this 
purpose have 1 n on the market, 
one of which : ; the large unwieldy 
wooden arm th 4 swings up like a 
railroad crossing gate. This le‘ter 
piece of equipment has been used by 

Brocks with overhanging bodies that 
fmafce the'driver’s left ард useless, 
j Then, of course, we have the small

LE MADAWASKA CORSETS FOR SALeI

“YOUR LOCAL PAPER" As local representative, I offer 
for sale "Spencer” Corsets, cus
tom-made, lor Health and Dress 
purpoeee. Any lady lrrterarted ln 
inspecting toe styles and samples 
may call Mrs. Raymond Olavette, 
Phone: 90-2.

The Ol 
pleted, w

lympic Sports at Lac Placid, just corny 
ill hav\ nothing on thie Exhibit»»..LET US WORK TOGETHER-BUY AT HOME! Antoine J. LEGER,

solicitor tor the Applicant.
3f#-U«v.- НМИМИЄМ4ШІ « *********  ..........-............T t 11 111111111| r 11 a= tow,,

■j*:." 4^40k

FФТ шш—™~—н,

■Кг-
шШШ

bte
Ьі Uv.

La Bte

HOMARD

J-G

LO

AP
COI

<
тієї 
de V 
puis 
tend

com 
dta 
obli] 
naie 
me і 
et 1«

. Mic
tout
t*g<
tive
dan
voli
•up
cati

an*
deri
enfi
d’ot
catl

і

bec
biet

0 lettl
re d
mill
cho
de*
l’Et
pou
cap

_ fan
O Ln

cati
tan
roei
dan
fré<
à T

re*
qut
1«’
trit

' u>
EK

J*1
ce і
me

ЇСГ
qu1

1*1
tio
vei

Here and ThereVAN BURENPERSONALS Assasin’s Victim

THE MADAWASKAIf you are one of our subs
cribers give us your news ; 
we will publish it 

without any charge. WEEKLY NEWS
KDMUNDBTON, N. В FEBRUARY, 26*h, 1932.No. 70

THE POPULAR NEWSPAPER OF MADAWASKA DISTRICT
:

11/ 23/ t

de choix 
» la lb 4 pour

Têtes d’Asperges
Qualité Aylmer Fancy

2 pour 25/

SARDINES
Marque Brunswick 
Dams l’huile ou 
Sauce aux Tomates

CLAMS

Qualité de Choix 
Bte 11 onces

Spécial pour 1 heure seule- 
ment, de 2.00 à 3.00 
MARDI après-midi

VANILLE
Artificielle Eaton

bout.
VA onces. Chacune

SAMEDI Seulement:A fF 7
PAIN “HARDING” Z ПО Uf ІП 

-grosseur ordinaire _ ** r 1V /

FARINE “PU 
sac de 24 lbs 
chacun ______ Rmr79/

TOMATES
Rouges

-PAMPLEMOUSSE

de choix.

FIGUES
Qualité de Choix 
pour Cuire, la liv. 10/

SAUMON
Roae de^bhoix 
Boites de 
1 livre ............. 2 btes 23/
HADDIE
Fillets Fuméa 
Garantis Frais 2 liv, 19/
Chicken HADDIE
Marque Brunswick 
boites

10 lbs 23c 
5 livres 25c

Canadiennes 
Hand PickedFEVES Blanches 

SUCRE
5 barres

Finement
Granulé

SAVON
SURPRISE

RIZ

RANGOON

SOUPES
AYLMER

Demandez le Poisson des Maritimes

la livre
Toutes sortes, 
sauf Poulet, 2 btes

SAMEDI
de 2-30 à 130 hree 

SEULEMENT

CATSUP
Aylmer — aux Tomate» 

Bouteille
grosseur
régulière 10/

Pommes Canadiennes le
t i:$alhm

Д*

QUARTIERS-GENERAUX DES MARITIMES 
Pour Bons Alimente a Bas Prix

Prix effectifs du 26 au 29 Février T

SUBSCRIPTION 
1 year, payable in advance $2 00 
In U. S. A. 2.50

Classified ads,Advertising.
60c first insertion, 40c for subse
quent insertions. Rates of com
mercial advertising made known 
en application. Copy must be in 
our office on or before Wednes
day merning.

News. — We will be pleased to 
publish any social and personal 

Call the editor, Phone 76.
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Freshness And High Qualit, Alw.-ys Found At--
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1» toi divine dont l'Eglise est to gar
dienne, l'interprète et to maîtresse Le thé le plus en demandeO. N. TRIOOOHSFaits d’Actualité NOTRE COURRIER intaMtoto" (Encyclique sur l'Educa
tion).

VARIETES Sens doute, “l'Eglise, comme to dit 
fort bien un penseur, ne prétend 
point qu'en dehors d'Elbe et sans son 
enseignement l’homme ne puisse con 
naître aucune vérité morale; mais 
Elle affirme qu'Eüle seule possède o- 
riginairement et sans pouvoir la per
dre la vérité morale toute entière", 

ehoaee changèrent. Le besoin d'ar- C'eet oe qui lui donne le droit de prê
tent comptant se flt sentir. Le tugl- Tenedpvement des lettres,
t* commença à prélever une dime «tenoes et dee arte et de le dlri- 

lee fermes Isolées, voire les vüla- j»™”"* où lie peuvent
devenir nécessaires ou profitable# à

LE ТПЕLa direction de ce journal ne se tient 
responsable d'aucun écrit, lettre 
ouverte, etc., paraissant sous cette 
rubrique.

LA DEGENERATION DE 
LA VENDETTAA PROPOS DU BILL DE LA 

COMMISSION SCOLAIRE FFSA1AM"Le MADAWA6KA", 
vme.- La bonne vieille Vendetta «HW 

se meurt. Depuis quelque temps, elle 
était sur son déclin; et, dès tors, nous 
ne saurions noue étonner de to ctaoea. 
La définition de la Vendetta, d'après 
le dictionnaire, est: état dInimitié 
provenant d4m affront ou d'un meur 
tre, S’étendant et se transmettant 
à tous les parents de la victime. La
dite définition n'est paa complète. 
Elle devrait expliquer que cette Ini
mitié se manifeste par l’assassinat 
de l’offenseur par les parente de l'of
fensé, et que l’assassinat en question 
fournit aux parente de l’offensé eux- 
mêmes une occasion de Vendetta I 
On te voit : c’est une chaîne sans fin. 
Jusque vers la grande guerre, oet é- 
tat de choses n’était pas particuliè
rement gênant pour te pubüc. Le 
“vengeur" prenait le maquis: ta d'au 
très termes, allait vivre dans cette 
brousse montagneuse qui couvre une 
grande partie de la Corse. H y était 
hors d’atteinte de la police, et, fH 
était prudent à l'abri de ses propres 
ennemis. Ses partisans le ravitail
laient, non pendant des semaines, 
mais durant des années. Du reste, de 
temps à autre, l’exilé volontaire ve
nait en cachette visiter see proches. 
Mais, il y a une dizaine d’années, les

Comme nous le disions la semaine dernière^ a Com
mission scolaire d’Edmundston désire amender la loi 
de l’assistance obligatoire à l’école de façon à ce qu’elle 
puisse s’appliquer au district scolaire No. 1, lequel s’é
tend en dehors des limites de la ville.

Les changements proposés, tels que soumis aux 
commissaires, avaient une portée beaucoup plus gran 
dej que ce que désiraient ceux-ci. En effet, ils rendaient 
obligatoire la fréquentation des écoles publiques et don
naient aux commissaires le pouvoir de reconnaître com
me convenables ou non les écoles privées, les couvents 
et les collèges.

Le projet d’amendement fut soumis à l’avocat J. E.
. Michaud, député provincial, qui lui donna une autre 

tournure dans laquelle les droits des parents sont pro
tégée. En cela, M. Michaud n’a fait que suivre les direc
tives de l’Eglise que nous rappelle S. E. Mgr. Chiasson 
dans ea dernière lettre pastorale : “C’est le rôle et le de
voir de l’Etat ou du gouvernement d’aider mais non de 
supplanter la famille et l’Eglise dans l’oeuvre de l’édu
cation de l’enfance et de la jeunesse.”

Ce devoir de l’Etat ne s’applique pas seulement 
aux catholiques mais aux protestants également. Ces 
derniers ont des droits qu'aucun gouvernement ne peut 
enfreindre. Il ne serait pas permis à un gouvernement 
d’obliger les enfants protestants à fréquenter les écoles 
catholiques. Le récent exemple de la province de Qué
bec accordant des écoles distinctes aux juifs, montre 
bien la valeur de ce principe.

C’est encore ce que Mgr. Chiasson écrit dans sa 
lettre pastorale que nous avons l’honneur de reprodui
re dans la même page de ce journal : "Le droit des fa
milles et de l’Eglise à des écoles séparées et de leur 
choix comporte l'organisation des études et l'adoption 
des livres de classe qui leur conviennent. Sans doute 
l'Etat a le droit d’exiger un minimum de connaissances 
pour ses citoyens, de suppléer à la négligence ou à l’in
capacité des parents 4 donner l’éducation à leurs en- 

_ fente; il peut s’assurer par des examens ou d’autres é- 
preuves de l’aptitude des personnes à remplir certaines 
fonctions dans l’état. Il doit veiller également à l’édu
cation civique de ses citoyens il n’a pas le^droit pour
tant d’exiger que cette éducation se fasse exclusive
ment фаг les cours d’études qu’il a lui-même élaborés et 
dans les livres qu’il met à la disposition des élèves qui 
fréquentent ses propres écoles, mais il doit s’en tenir 
à l’équivalence des connaissances exigées.”

Nous ne doutons aucunement que les commissai
res d’école accepteront la forme juste et raisonnable 
que M. Michaud a donné aux amendements de la loi 
qu’ils désirent, ceci dans le meilleur intérêt des con
tribuables.

M le Réflecteur i—

■Tel lu weec Intérêt votre article 
Intitulé “H est Mge de ne pas ou
trepasser ses droite’*, paru dans votre 
édition du 18 février.

I» critique que vous faites du fa
meux Projet de Loi est Justifiée et, 
avec voue, tout citoyen qui comprend 
bien eee devoirs souhaite que cet a- 
mmdement n’aille pas loin, pas plus 
loin, espérons-to, que le panier à re-

gee. Peu à peu, D se mit à débrousser __ _____
їм «ovaemim 'RtentAt la Vendetta! éducation chrétienne.. On peut enmmmwsm
toure d'une garde, se bâtit sur quel- à “ moml€ °hrtttenne- 
que nid d’aigle une véritable forte
resse d’où 11 surveille les vallées, tout 
comme le châtelain ptHard du Moyen 
Age. Cela devenait intolérable, et le 
gouvernement français s'est décidé à 
nettoyer te maquis une fols pour 
toutes. Deo centaines de gardes mo
biles, avec des auto-mitrailleuses et 
des tanks, sous les ordres d’un géné
ral, sont en train d’occuper tes vina
ges douteux, détruire les repaires et 
pourchasser les Bpsda, Bartoli, Ca- 
rifllianl, et autres mécréants dont tes 
gendarmes isolés ne pouvaient se 
rendre maîtres. Tout de même ces
choses sont presque Incroyables aux ÇOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOCOOOOOC
Jours où nous vivons. Est-ce donc à 
dire que notre civilisation est si 
fragile T

uw
‘Tout frais dos plantations’

son application dans toutes les lois le produit des taxes fournies par tous 
civiles, dans celles qui ont trait à les citoyens devraient être accordés 
l’éducation comme dans les autres. à toutes les écoles, élémentaires, se- 

Dès lors, c’est le rôle et le devoir condaires et universitaires et non pas 
de l’état ou du gouvernement d’aider 1 seulement à celles qui sont sous sa 
mais non de supplanter la famille et 
l’Eglise dans l’oeuvre de l’éducation 
de l’enfance et de la jeunesse. Ce rô
le, l’état s'en acquittera en aidant fi
nancièrement et en encourageant de 
toute manière les maisons d’éduca
tion à tous les dégrés d'enseigne
ment. Les écoles communément ap
pelées publiques ne devraient pas 
être le monopole du gouvernement : 
les subsides de l’état qui ne sont que

L’Etat ou to société civile ж lui aus
si le droit et 1e devoir comme la so
ciété parfaite en son genre, de pour
voir à l’éducation de ses citoyens. 
L’Etat, en effet, est une société vou
lue par Dieu pour le bonheur du peu
ple. H reçoit de Dieu Lui-même ses 
pouvoirs qui tous doivent tendre dans 
leur exercice à procurer la plus gran
de somme possible de vrai bien aux 
citoyens ici-bas et à promouvoir la 
réalisation de leur bonheur éternel.

Cette règle générale doit trouver

bus. tutelle immédiate et exclusive. En 
général les auteur* catholiques ne 
nient pas à l'état le droit d’établir 
et de soutenir ses écoües publiques : 
tous pourtant réclament le respect 
de la liberté des parents et de l’E
glise de fonder eux-mêmes des éco
les et exigent, en toute Justice, que 
l’Etatleur accorde des secours et des 
privilèges équivalente à ceux dont il

Mais, M. te rédacteur, n'eet-il pas 
humiliant que, dans un district sco
laire, ou pas motos de 90% de la po
pulation est catholique, on noue ar
rive avec ce projet de loi Juste au 
moment où, dans toutes les églises 
catholiques du diocèse, on lit de la 
ohalre de vérité la lettre pastorale 
de notre évêque, lettre qui traite Jus
tement du même sujet, et qui con
damne sans merci* l'attitude prise 
par l’auteur, ou les auteurs, du fa
meux projet de toi t

N’y a-t-il pas là miekme chose 
d’anormal, quelque chose suscepti
ble de faire ouvrir les yeux à la po- 
pirtatton catholique de cette ville ?

“Tout enfant, dit le projet d’a
mendement. devra aller aux écoles

Suite à la page 7

A

Oeorçe Nestler T ricoche.
3
3

Lettre Pastorale de S E.
Mgr l’Eveque de Chatam

Pdbttquee, ou â une autre école au- UMITBD
torleée par le Bureau des commis
saires.”

Et Son Excellence dit dans sa let
tre: MAucun pouvoir terrestre, au
cune commission d’éducation, aucun 
Bureau ou ministère d’instruction pu 
MSmie ne peut légitimement empiéter 
sur ee droit et ce devoir naturel et 
primordial de la famille de donner 
l’éducation â ses enfante. Les pa
rent» ont le droit de choisir les éco
les auxquelles ils enverront leurs en
fants. Ils ont le droit de donner les 
maîtres et les éducateurs de leur 
choix V

N’est-ce pas assez que notre systè
me scolaire nous force de maintenir 
des écoles neutres et sans Dieu ? 
N'est-ce pas 
â payer double taxe si nous voulons 
donner à nos enfants une éducation 
«n accord avec nos principes reli
gieux. sans encore nous imposer l’o
bligation d’aller quémander de M.

ou de M. Z l’autorisation de pla* 
cer nos enfants dans un couvent ou 
un collège f

Ntoet-ce pas

“ WHERE. QUALITY COUNTS "

Prix Réduits Spéciaux-Special Reduced Prices 
Soupes-Aylmer-Soups Bte n

“Toute mère qui aime son enfant doit veiller sur son 
âme aussi bien que sur son corps.” — “C’est le rô
le de l’Etat d’aider et non de supplanter l’Eglise 
dans l’oeuvre de l’éducation de l’enfance et de la 
jeunesse.” TinToutes Variétés — AU Varieties

The-SALADA-Tea
BLACK — NOIR

SAUMON -Salmon

LES PARENTS DEVRAIENT CENSURER LES 
LIVRES MIS ENTRE LES MAINS 

DE LEURS ENFANTS

pqt 1 liv. 
lb. pkg.

qu’on nous force

10cGr. bte No. 1 
No. 1 tall Tin“Le droit des famiUes et de l’Eglise à des écoles sépa

rées et de leur choix comporte l’organisation des 
études et l’adoption de/ livres de classe qui leur 
conviennent”. — Que les parents chrétiens insis
tent avec force et persévérance sur le droit à rece
voir pour leurs écoles les mêmes avantages pécu
niaires, ou autres, que l’Etat accorde aux écoles 
publiques.”

ROSE — PINK

SAV0N-ssSp 2

Dark Fruit Cake

barres
bars
Lb. Block

que, dans une 
ville catholique comme BAnundeton 
noue sortons forcée d’envoyer nos 
tout petite dans des écoles où on ne 
peut faire to prière ou enseigner la 
religion, même al c'est une religieuse 
qui est l’institutrice, qu’en dehors 
des heures de cflaeae, sans encore 
oounir le risque, éloigné peut-être, 
maW possible, de noue voir refuser 
la droit naturel et primordial de fai
re Instruire nos enfante où nous

Cello-wrapped 
gâteau 1 liv. 

env. cellophane
DEVOIRS DE L’ETAT EN MATIERE 

D’EDUCATION GATEAU BRUN aux FRUITS

3 lbsRIZ BLUE RICEDe par ce mandat, l’Eglise du 
,Christ a reçu te droit d’enseigner 

L’Eduoqgton qui s’adresse â rhom- tous tes peuples. Elle a 1e droit de 
A (пій entier, comme todtvklu et construire des écoles et d'organiser 

être social, l’ordre de j renseignement qu’on y donne. Ceci 
! s'applique sans doute et d’une ma
nière exclusive à oes écoles spéciales 
fondées pour l’éducation des clercs, 
pourla formation de ses futurs prê
tres. Son droit de surveillance au 
motos s’étend à toutes tes écoles ton-. 
dées par tes familles ou soutenues 
par l’Etat. Qu’on ne dies point que 
ses revendications de l’BgUse sont 
exagérées. Elle ne peut point ne pas 
réclamer pour elle-même des droits 
qui lui ont été donnés par Notre-веі- 
gneur Jésus-Christ. Elle faillirait à 
son devoir si elite manquait à l’ex-

( Suite de to semaine dernière)O est
to lettre pastorale qui doit nous faire 
réfléchir, si nous comprenons bien 
nos devoirs de parente catholiques : 
"Bile (Eglise) menace de ses peines 
canoniques les parente catholiques 
qui oseraient, de leur pleine liberté 
confier tours enfants d des maitres 
ou mattresses qui ne sont pas de leur 
/of, ou qui tes placeraient dans des 
écoles neutres ou sans Dieu."

Comment pouvons-nous nous ré
jouir,
sonnes, du fait qu'un maître catholi
que est remptooé par un qui ne l’est 
PM f

Qu» ceux qui ont des oreilles pour 
entendre entendent I

Merci, M. te rédacteur, pour l’es
pace que voue avez bien voulu m’ac
corder, et merci aussi pour avoir at
tiré notre attention sur te fameux 
projet d’amendement

un autre passage de

ROSEUNE PRIERE QUE TOUS NOS 
ENFANTS DEVRAIENT RECITER' comme

la nature et dans l’ordre de la grâce 
appartient encore à l’Eglise et d’u
ne “manière suréminente”, nous dit 
N. 8. P. te Pape Pie XI. LEgltoe ré- lbBISCUIT s

Dans "L’Action Catholique” de samedi dernier, 
Jules Dorion rappelle l’impuissance des hommes en fa
ce des problèmes économiques qui se posent actuelle
ment dans le monde.

"Mais le remède, car il y a un remède pourtant . 
-écrit M. Dorion. Mais oui, et il est simple: Se souvenir 
qu’il y a un Dieu, et qu’il faut le traiter comme tel.

“Inutile de regimber puisqu’il nous a accablés sous 
le poids de notre propre science, de nos propres inven
tions, de nos propres découvertes, et que nous roulons 
vers l’impuissance et le chaos.

"Il faut se tourner vers lui. Cinq cent mille enfants 
hollandais ont commencé de réciter tous les jours la 
prière suivante: “Père de bonté, qui es au Ciel, pleins 
“de confiance, nous nous approchons de toi, sous la 
“protection de la Sainte Vierge, notre bonne Mère.

“Tant de pères ne peuvent plus trouver de travail ; 
“tant de mères n’ont plus rien pour nourrir ni vêtir 
•leurs petits enfants! Nous te prions, Seigneur, d’avoir 
“pitié d’eux et de tous ceux qui se trouvent dans le be 
"loin.

"Pardonne àtous les hommes leurs péchés, remets- 
"leur les peines qu’ils ont méritées, et donne-leur ce 
“qui leur est nécessaire tant pour le corps que pour l’â- 

Par Jésus-Christ Notre-Seigneur. Ainsi soit-il.” 
En lisant cette prière nous n’avons pu nous em

pêcher de nous dire : pourquoi les enfants canadiens ne 
se joindraient-ils pas à leurs petits compagnons de la 
Hollande dans- cette supplique au Père Eternel, maî
tre de tous bien»?

Pourquoi l’institutrice n’apprendrait-elle pas cette 
prière à ses élèves en la leur faisant réciter, au cours de 
la journée? Pourquoi n’ajouterions-nous pas cette in
vocation à notre prière du soir, en famille ?

Il semble de plus en plus évident que le monde a 
plus besoin, à l’heure présente, d’une ligue de prières 
que d'une ligue des nations.

Chocolate & Custard Cream 
CREME et CHOCOLATdame ce droit et trèe Justement à

un double titre. EUe a reçu de Notre 
Seigneur Jésus-Ohrlet lul-mtme le 
droit d'eneelgner et EUe procède ce 
droit aussi en vertu de sa maternité 
surnaturelle.

L'Eglise Catholique de par la vo
lonté de son divin Fondateur a reçu 
la mission expresse d'enseigner et 
ainsi Elle possède l’autorité suprême 
du magtetére. Noue en trouvons la 
preuve dane les paroOee que lui adres 
ee Notre-Seigneur avant de monter

le font certaines per- Qualité — STANDARD — Quality
POIS - Tamis 4, Bte 2 3PEAS — Seive No. 4 — No. 2 Tinerotoe du commandement que lui a

Btes — Tinsfait son Divin Fondateur d'enseigner 
toutes tes nattons Indistinctement, 
de tour apprendre â garder tout ce BLE D’INDE Bte No. 2 25cau Ciel: "Toute puissance m'a été
tju'U lui a commandé, c'est-à-diredonnée dans le del et sur la terre.

Allez donc, enseignes toutes les na
tions, les baptisent au nom du Père, 
et du FUs et du Saint-Esprit; leur 
apprenant à gander tout ce que je! porei que dans l'ordre surnaturel.

CORN, No. 2 Tintoute to vérité qui est une et qui ne 
souffle aucune contradiction véri
table aussi bien flans l’ordre tem- TOMATES Bte 2 i/2A. M. 8.

TOMATOES, N0. 2% Tinvous ai commandé; et voted que Je LTOgUse possède aussi te droit d’en-HASILZN, MAINE suis avec vous tous tes Jour*. Jus
qu’à to consommation des stocke* 
(Matth. XXVJH. 18-30.)

Four péu qu’on étudie te sens de 
ces paroles on y volt que te mandat 
d’eneelgner reçu par l’BgUse du Dieu 
de toute vérité ne souffre pas de res
trictions. n est universel quant aux

eelgnsr à cause de sa maternité spi
rituelle. Elle est “l’Epouse Immacu
lée du Christ et ainsi EUe engendre 
nourrit et élève tes âmes dans la vie 
divine de to grâce par les sacre
ments e par son enseignement." (En 
cyclique sur l'Education). Bien sou
vent on vous a dit et enseigné com
ment tes fldètea sont nés dans l’Egli
se par te baptême, comment Ils sont 
nourris r» la Très-Sainte Bucha- 
rte'te. F ir to Confirmation l’Eglise 
*0 tlf.o et fait grandir ses enfants, 
par la Pénitence EUe tes guérit et 
enfin par l’Ordre et te Mariage Elle 
tes adapte à des états de vie par
ticuliers. Ainsi Elle tea étove à une

(C.VJB) — Ia paraisse 9t-Joseph 
de Hamlin, a tenu une soirée de car
tes au profit de la paroisse dernière
ment, à la demeure de M. et Mime 
Joseph Moreau de Hamlln.

B y eut nombreuse assistance, et 
bous semblèrent très enchantés du 
Programme de la soirée. Au Charte-

FEVES au Lard 
CLARK’S 

BEANS & Pork

SAVON 
P & G

GRUAU Roulé 
Pesé — Bulk 
Rolled OATSSOAPpersonnes à qui U doit s'étendre.

fiy 10C’est toutes tes nations sans en ex
cepter aucune que l’Eglise doit Ins
truire. Universel, U l’est aussi quant 
aux matières et aux méthodes de l’en 
eetgnement proposé; universel enfin 
dans sa durée puisque le Christ pro
met d’être avec son 
la consommation des siècles.

livresbarres
Bars

Per Tin 
La boite

magne. MDe Annie Màrtln et M.
lbs.Here Martin gagnèrent les pre

nne» prix, tandis que Mine Joseph 
R. Martin et M David St-Amandac-

"me. croebèrent les prix de consolation. SARDINES
Brunswick

THEUn footer de gâteaux et de café fut 
serei après la partie de cartes.

Juequ'à

D.S.Lvie plus hautement morale sur la
terre loué en tour donnant les 
moyens d’atteindre la vie de l’eu-de- TEA

Une manière agréable d'économiser m.
Per Tin 
La boite 1Ь35/Pqt rouge 

Red Pkg.
Mais aussi. EUe sait que l’homme

SHREDDED ne saurait retirer des sacrements
tous tes fruits qu’ils peuvent produl- 
rrpour son âme que s’il est bien Ins
truit. En même temps qu”EUe lui 
propose des moyens de vie intègre 
Elte l’instruit de ses devoirs et par

ORANGES Espagnoles doz.OQ u 
Spanish ORANGES,, doz.—*0/ 
LAITUE Iceberg, 2 pieds OO a 
Iceberg LETTUCE, 2 for „АО/ 
POMMES Spy, 10 livres J 7 A 
No. 1 Spy APPLES, 10 lbs—*» ІГ 
Pommes Winesap, No. 1 doz.
No 1 Winesap APPLES doz.

J TOMATES mûres, 2 Uv.
Ripe Tomatoes, 2 lbs. for —

MORUE désossée, 2 Uv. <
Boneless COD, 2 lbs for___<
HARENG Labrador, la Uv. j 
Labrador HERRING, per lb.' 
CHICKEN HADDIES,
La boite — per tin________
DATTES pesées. 3 Uv. pour
Bulk DATES, 3 lbs, for___
BALAIS Simms, chacun 
Simms BROOMS, each___

зон enseignement fait entrer la vé-HEAT rite dans son âme.
On concède facilement que 

oes principes S'appliquent à l’ensei
gnement d’ordre surnaturel: on ac
corde plus diffteitementt à l’Eglise 
et même souvent on hü nie le droit 
de s’immiscer, encore moine de com
mander dane le domaine de l’éduca
tion profane et temporelle. C’est 
ДО» oteaile que toute mère qui al- 

sur son
Men et encore mieux que : 

corps. On oublie également ’

Gaspard BOUCHER.

dant la daw aucunement
évitera» et MmCOMMANDEMENTS 

DU BON ECOLIER
HjHp DEUX BISCUITS

AVEC DU LAIT
t FONT UN REPAS RASSASIANT

•teedn M евитіІтл

ne CANADIAN SHWEDDED WHEAT COMPANY. LTD. ,

A—De l'inetttuteur ta «Vivras tac
am mm enfant doit

.—Bon camarade ta serre, «n t'al-
Htou-1—4 Ь «Usas ta le SPECIAL!

6 Verres à l’eau pour 
Water Glasses, б for

SPECIAL!
3 Tasses et Soucoupes pour ЧС л 
3 Cups & Saucers for______AUy6

que "lout
ènàe action humaine, a une

25^«Моє-
ÜT—Bt'fakant ainsi, ta ИГМ bon

M c.ta-■saspaare riaêHria de to fin dernière de rhom- 
et akMÉ П ne peut se soustraire
rtgtoe de 1 et de

, :
-r ' ■ Efu:

LS MABAWASKA EDMUNDSTON, N.-B„ 25 FEVRIER, 1932.

щк

1-у-

J.-G. BOUCHER, éditeur-propriétaire. ABONNEMENT: Canada $2.00 Etranger $2.50 Rédigé en collaboration.
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dale de nés jeers, de parler fran
çais à la {rédaction.—J. Hevicow.
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[сPRIME SUR LeLES VERRATS 1 fl
§S5 Coin INfestlé—Les plus 

grands producteurs 

et vendeurs de Lait 

Condensé et de Lait 

Evaporé au monde

і nouvelle offre pour venir
EN AIDE A L’ELEVAGE Іdu CHRONIQUE Avocat'’SÇ.

F.l' Bathurst-OueSt, (D.N.C.) — Neige 
vent? Pluie? Dégel? Froid sec 

et pénétrant ? Il serait difficile 
de définir ce que fut exactement le 
mois qui a suivi les vacances de 
Noel, tant la température fut varia
ble ! Variable comme les impres
sions des écoliers durant les pre
miers Jours de la rentrée !

Mais ne rappelons pas ces sou
venirs Le temps, “qui détruit tout” 
selon le mot du poète, sest chargé de 
dissiper les impressions pénibles que 
produisent les fins de congés, et, 
une fois de plus, s’est vérifiée la pa
role de cet autre poète :

“Sur les ailes du temps la tristesse 
s'envole”.

..jD'àllleurs, il y avait autre chose 
à faire qu’à évoquer le souvenir de 
Jours passés au sein des Joies fami
liales. Les examens n’étaient-ils pas 
là, qui nous attendaient pour les der
niers Jours de Janvier ? Les exa
mens ! Chose singulière! oe mot 
n'a rien qui soit de nature à faire 
регіт, puisqu’il s’agit tout simplement 
de comparaître devant des examina
teurs, (Justes sans doute, mais com
bien portés à Inclémence !), et de 
leur présenter sur demande quelques 
uns de ces fruits de science savou- 
reuxdont chaque élève a fait ampûe 
cèdent Oui ! dites tout ce que 
provision au cours du semestre pré- 
vous voudrez! U ne'n reste pas moins 
que, de tout temps, les examens ont 
été et seront encore, si Je ne me fcrom 
pe, la frayeur des écoliers, la bête 
noire de» collèges. (П me vient à la 
mémoire unefable de La Fontaine 
commençant par ces mots :

“Un mal qui répand la terreur”, etc
Mais la citer serait hors de pro- 

“Passons !” disait un vieux 
professeur). Donc: les examens ! 
vraie hydre de Lerne, aux têtes àus- 
si nombreuses que les matières sur 
lesquelles on doit être Interrogé, et 
dont on ne se rend définitivement 
vainqueur qu'au prix d’une 'lutte sa
vamment préparée et va leureuse- 
ment soutenue ! 
dant que les examens offrent de réels 
avantages! ils permettent à quel
ques-uns de recevoir une glorieuse 
couronne, à d’autres, d’étudier les 
points faibles de leur armure, à tous 
de mesurer leurs forces et de se pré
parer à un nouveau combat qui se 
livrera en Juin.

Le mois de Janvier s’eet terminé 
par les exercices des 40 Heures, que 
chacun a suivis avec grande dévotion 
La beauté des chants liturgiques et 
des cérémonies du culte, le sermon 
d’ouverture donné par le R. P. W. 
Myatt, professeur au Collège, tout ce
la a contribué grandement à déve
lopper en nous l’amour de Jésus- 
Eucharistie.

Entre temps, une triste nouvelle 
nous parvenait, affectant tout le per 
sonnel du Collège du Sacré-Cœur.1

Ltion. Robert Weir, ministre fé
déral de l’AgrSciüture, annonce une 
nouvelle Initiative relativement aux 
verrats du type à bacon qui doit 
promouvoir l’élevage des pores de ce 
type. Aux termes du nouveau systè
me, le ministère fédéral se propose 
de fournir à prix coûtant, un verrat 
d’un ban type à bacon aux cercles 
agricoles comprenant au moins dix 
cultivateurs, lesquels ont moins une 
truie portière chacun. Le MLiLtère 
fédéral paie les frais de transport du 
verrat au pointde livraison. Les cul
tivateurs qui désirent profiter des 
services d’un verrait de oe type doi
vent tout d’abord s’organiser en cer
cle et contribuer pro rata au coût de 
l’animal. Us ont le droit d’indiquer 
le prix qu’ils sont prêts à payer et l'A 
ge de l’animal qu’ils désirent, mais 
l’approbation du verrat n’es bdonnée 
que lorsque l'animal atteint' l’âge de 
six mois.

Le système pourvoit également au 
paiement dep rbnes qui varient sui
vant la qualité du verrat employé; la 
prime est de 120.00 pour un verrat de 
l'enregistrement supérieur XXX à 
$15.00 pour un verrat approuvé XXX 
La prime est payée aux cercles qui 
la demandent sur production du ré- 
gistre des saillies Indiquant que le 
verrat a fait au moins le nombre de 
saillies stipulé pendant la saison de 
reproduction du printemps et de l’au 
tomne, et la prime, une fols obtenue 
ne peut être redemandée qu'après un 
intervalle de dix-huit mois.

Ce nouveau système s’appliquera 
au Canada tout entier dès que les 
gouvernements provinciaux auront 
accepté
est payée conjointement par tes Gou 
vemement fédéral et provinciaux. 
Quelques unes des provinces ont dé
jà adopté le système, et le négocia
tions entreprises actuellement avec 
d’autres indiquent qu’il sera bientôt 
mis à la disposition générale de tout 
le pays.

Le nouveau systèmeest un dévelop
pement logique dans le programme 
général du Ministère, qui est d’en
courager la production de porcs à 
bacon du type demandé par les mar
chés domestiques et d’exportation. 
C'est un complément nécessaire au 
système des truies portières annoncé, 
il y a un peu plus d'un au. par l’hon. 
M. Weir, et sous les conditions du
quel un grand nombre de truies por
tières du type désirable ont été pla
cées chez les eufltivateurs qui se met
tent maintenant à élever des porcs.

On compte que le nouveau systè
me, qui pourvoit à l'achat, et à l'ap
probation de verrats d’un bon type 
à bacon, et à la distribution de pri
mes sur ces verrats, encouragera la 
production de pores du meilleur type 
commercial possible.

Publié parle Service des renseigne
ments, Bureau des publications, Mi
nistère de l’Agrinculture, Ottawa.
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«04 pour moins d’un 
sou l’assiettée
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Quaker Oats
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estAU CULTIVATEUR Afoca1
AU*QU’EST-OE QU’UN PORC A 

BACON ?
Un porc à bacon doit avant tout 

avoir une bonne longueur de côté 
car le milieu de l’animal est la par
tie qui vaut le plus cher. La longueur 
régulière du type idéal Wiltshire est 
de 30 pouce à partir de l’os rond Jus
qu’au bord de devant de la première 
côte. L’animal doit avoir une profon
deur uniforme, une ligne du dessous 
droite et bien dégagée. La tête doit 
avoir une longueur moyenne, une 
face légèrement creusée, le front lar
ge, des oreilles droites fermement at
tachées, frangées de poils fins. Le cou 
est bien mûsclé, droit; sans tendan
ce à arquer. Les bajoues sont net
tes, pas lourdes, grossières оч pen
dantes. B est essentiel que les épau
les soient lisses, compactes et l’on 
comprendra facilement pourquoi en 
comparant le prix relatif de la vian- 
dede'l’épaul e avec celui des autres 
morceaux de la bête. Le dos doit être 
légèrement arqué du cou à la queue 
avec une côte bien ressortie, tom
bant droit, donnant un côté lisse, é- 
gal, se liant bien avec l’épaule et le 
quartier de derrière.

Le fini, qui est si Important, est 
clairement indiqué dans la lign# du 
dessus. Les porcs bien engraissés sont 
d’une largeur moyenne d’un bout à 
l’autre, indiquant un leln plein et 
profond et une croupe longue et bien 
développée. L’animal porte une cou* 
che de graisse de 14 à 1% pouce d’é
paisseur, répartie uniformément le 
long du dos. Le Jambon est lisse, al
lant en pointe, il ne porte pas de dé
pôts excessifs deg raisse. -

Le porc du type à bacon a une Jam 
be osez langue, et une ossature forte, 
mais les os sont secs, durs, et l’ani
mal se tient bien droit aux pâturons 
La qualité de l’ossature est très si
gnificative, car elle se relie invaria
blement à la constitution et àà la ca
pacité d’alimentation. En somme le 
porc à bacon est un animal allongé, 
à conformation lisse, profitant bien, 
possédant une excellente aptitude 
pour l’engraissement et donnant u- 
ne pièce idéale à l'abatage lorsqu’il 
est engraissé Jusqu’au poids moyen 
de 2001ivres.

L’EMPLOI DES ENGRAIS 
CHIMIQUES

TE lait Nestlé doit néces
sairement être pur. 

C'est du lait de vache pur 1 
et riebe, concentré à double 
richesse par l'évaporation. 
Employas le lait évaporé 
pour améliorer tous les 
mets comportant du lait. 
Employer le lait condensé 
pour tous ks mets compor
tent du Wt et du sucre.

І І Ато
Cuit en 2V£ minutes après ave l'eau n cuînmeneè à bouillir 20qsf
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HESTLÉS 8dm: IіSte-Anne de Mad.ST-BASILE, N.-B. 1 :

■

ж
(«rende boite et fonnàr%ob«”)

Агамі—Lundi soir avait lieu chez M. 
Francis Voisine une veillée en l’hon
neur de M. Oneil Voisine, à l’occa
sion de son 25e anniversaire de nais
sance. H y eut partie de cartes et : 
les invités se divertirent agréable-1 
ment. Lorsqu'à la fin de la soirée, on 
voulut parler de "bascule", le héros 
de la fête s’était envolé. Etaient pré
sents : M. et Mme Cléophas Four
nier, Mlle Ida Fournier, MM. Paul,

—Le “Souper aux Fèves" et la par- 
t:- de cartes organisés au profit de 
l'église paroissiale par les dames de 
Ste-Anne. pour le dimanche Gras, 
fut un grand succès. La salle était 
remplie de convives, et ceux-ci goû
tèrent avec satisfaction le repas suc
culent apprêté avec soin par ces da
mes dévouées. La partie de cartes 
qui suivait, la musique et plusieurs 

et Maurice Martin, Francis. Wilfrid , amusements récréèrent agréa-
et Fred Fournier, Oneil Corne, et Al- b.ement .es personnes présentes. Mal 

Wilbrod ' erîî îcs t^mps difficiles, le résultat 
I très satisfaisant rapporta la somme

______de $50.00. Les vaillantes organisaitri-
==r I ce.s méritent la reconnaissance et les 

. félicitations de tous les paroissiens.

QpndfM* —15o». Brapori
yVnquette bleue identifie le lait condensé ancré 
І7étiquette blanche identifie le leit évaporé. non-sucré kl

Ai

OAM

cime Thériault, Nérée et 
Voisine. nier, lors du pélérinage en Louisia

ne. L’attitude de tous, non moins que 
les rires et les applaudissements, si
gnifièrent plus que Je ne le salirais 
dire, Jusqu’à quel point Monseigneur 
sut nous intéresser.

C’EST LE CAREME 
RE JOUISSEZ-VOUS!

AwHtdispositions. La prime

pos
| —Mme W. St-Onge qui a subi une 
: opération très sérieuse à l’Hôtel-Dieu 
! de Sr-Basile récemment, est revenue 
j dans sa famille, en excellente voie de 
* guérison.

—La méchante grippe fait beau
coup de ravages dans notre paroisse, 
surtout chez les jeunes enfants. Déjà 
plusieurs n’ont, à vrai dire échappé 
à la mort par miracle; il faudra être 
prudents, et empêcher les enfants 
de prendre trop de froid, si nous vou
lons leur conserver la vie.

Car il est bon et salutaire, le Ca- 
même pour votre santé ! 

Oui, Monsieur Oui Madame 
qui lisez ces lignes. II. est bon physi
quement.

Demandez à n’importe quel méde-

H Un mot des jeux! Ils occupent une r£me 
trop grande part dans la vie d’un 
Collège pour que j’omette d’en par
ler. Je dois déclarer qu’ils sont tou
jours à l’honneur. E y a les amateurs 
de hockey. Rares sont ceux qui ne 
font point partie de cette catégorie.
Dans chaque division, on voit régner Avec la vie que nous menons, vie 
une noble émulation, qui pousse ch a- agitée, tourmentée, électrique 
cun de nos élèves à exécuter les plus 
élégantes spirales et les plus adroi
tes “combinaisons”. A plusieurs re
prises, divisions et ligues se sont me
surées, avec, pour les unes comme 
pour les autres, des dances Inégales 
de succès. Notons, entre autres par
ties, celle qui, grâce à l’amabilité de 
M. le Dr Cl. Vénlot, s’est livrée dans 
la patinoire de la ville, à l’issue des 
examens semeStriele, entre Elèves et 
Juvénistes. Si les derniers eurent l’a
vantage de capter les faveurs de la 
Fortune, il n’en est pas moins vrai 
qeux-là ont fait preuve d’un savoir- 
faire remarquable et ont mené une 
charge épique. — Les amateurs de 
skis et de toboggans commencent 

Le Révérend Père Supérieur appro- aussi à se faire une réputation qui 
naît que sa. vieille mère venait de croit de jour en Jour. — Et ceux donc 
mourir en France. E était juste que qùl suivent leur goût en matière ar- 
tous compatissent à la douleur de

w
? .75$,

Disons cepen-
cln. P»

Lisez nos Annonces 
et Encouragez 

NOS ANNONCEURS
vec nos surmenages 
cès en tous genres, dans le travail 
parfois, dans le plaisir souvent 
avec ces sports qui mangent nos 
jours, ces veillées qui dévorent nos 
nuits
ces bonbons qui dégradent les esto
macs
il n’est pas un médecin qui ne nous 
dire un Jour: Attention, pas de vian- 

Dee!
légumes, des fruits, du maigre, vol-; 
là ce qu’il vous faut une question ’ 
de vie ou de mort, tout simplement. *

Plusieurs de ces docteurs vont mê-j 
me plus loin que l’Eglise et ne se gé-1 
nent pas de prescrire, pour des pé-‘ 
riodes prolongées, diète sévère ou 
Jeûne absolu.

Donc, le Carême èst bon pour no
tre pauvre corps que nous brûlons 
si souvent comme de mauvais chauf
feurs que nous sommes.

Au petob-de vue Spirituel, évidem
ment, nous en avons plus besoin en
core de ce Carême.

Voyageurs sur lag rende route de 
la vie, que de pouslère, et même de 
boue sur nos âmes 1

avec nos ex-
*

. ;

—Dans le saint temsp du Carême, 
tous les soirs la prière à/ nous avons 

laquelle un très grand nombre de 
paroissiens se font un devoir d’as- 
sl ter. Tous s'efforcent d’observer 
leurs résolutions de pratiquer la pé
nitence et ont sacrifié plusieurs amu 
omen:s par esprit de mortification. 

Cependant, quelques uns se sont ré
servés la distraction tout à fait hon
nête et légitime du jeu de cartes. 
Ceux-là se sont réunis dimanche der 
nier chez M, Willie O. Martin, pour 
une partie de “45" pleine d’entrain. 
L’ambition dec ertaines dames qui 
ont des prétentions au champion
nat. ne réussit cependant pas à leur 
conserver leurs sièges et, malgré leur 
désappointement de "décoller”, elles 
durent céder leur place à de meil
leurs". Tout le monde s’amusa gaie
ment et se séparèrent enchantés de 
la veillée.

'ІЩр-ь avec ce tabac, oe thé fort,

MUNUMENTS
FUNERAIRES

Compt
0avec tout cela et le reste,

F.m- vтш: de. ni detfrian dises désormais En granit et en marbre, 
mandes les prix et xojrea 

les différente modèles

De-

ALFRED B. PELLETIhR Service <P Ambulance
Voiture automobile modem* 

Service Jour et Nuit 
Téléphoner 138-31

STATUAIRE
Manufacturier et Marchand de 

Monuments et d’Epitaphes 
Pierre égyptienne — Granites 

— Martres. —

i
La première fonction des engrais 

chimiques est de fournir les principes 
fertilisants sous des formes promp
tement dans la terre.

Les experts en engrais chimiques 
du Ministère fédéral de l'Agriculture 
nous disent que la quantité d’engrais 
assimilables que renferme le soû est 
une des choses qui exerce le plus d’in 
fluence sur le rendement de la ré
colte. Lorsque cette quantité n’est 
pas suffisante pour assurer un bon 
développement des pliantes, il faut

NOTICE IS HEREBY GIVEN that la compléter si l’on veut obtenir des 
by virtue of a power of sale contai-1 rendements maximums, 
ned in a certain Indenture of Mort
gage bearing date the 22nd day of 
August A. D. 1931, and made between 
Oneeime L. Tardif, of the first part, 
and Thomas Sullivan of the second 
part, and duly recorded in Book H-3 
as No. 22149 at pages 8-7 of the Ma- 
dawaska County Records :

THERE WILL BE SOLD, for the 
purpose of satisfying the principal 
money and interest secured by the 
said mortgage, default having been 
made in the payment of the same as 
therein provided, at public auction, 
in front of the Court House in the 
Town of Edmundston, In the Coun
ty of Madawaska, on SATURDAY 
the TWENTY -SIXTH day of March 
A. D. 1932, at the hour of twelve o’
clock noon, all the lands and premi
ses described In said Indenture of 
Mortgage as follows : —

“All that certain lot, piece or par
cel of land and premises, situate, 
lying and being In the Parish of St.
Leonard, in the County of Madawas
ka, described and bounded as fol
lows : — To wit: Beginning at a 
post standing on the western side of 
a reserved road at the south eastern 
angle of lot number one hundred 
and ninety, granted to one Christy 
Dervot, in the second tier north east 
of Coombes Brook, thence running 
by the magnet south sixty five de
grees and ten minutes west, sixty de
grees and ten minutes west sixty 
eight chains, to another poet, thence 
north eighty seven degrees east sixty 
eight chains to the western side of 
the above mentioned reserved road 
and thence along the same north 
twelve degrees and fifty minutes 
west twenty five chains to the place 
of beginning.

“Containing eighty five acres more 
or less in the second tier north east 
of Coombes Brook, originally granted 
to one John B. Bouchard."

Together with all the buildings, 
improvements and appurtenances to 
the said lands and premises belon
ging.

Daf~i the 12th day of February A 
D. 1932,

JBjw
1 oJ.-B. COTE. chibesturale? Venez plutôt les voir 

leur Père. Tous eurent aussi à cœur { & l’oeuvre, pétrissant la neige, la con 
d’adresser à Dieu de ferventes prié- vertissant en blocs énormes destinés 
res pour le repos de l’âme de la dé- à entrer dfl.n« la construction d’un 
funte, comme aux intentions du Ré- muraille imposante ou d’une élégan- 
vérend Père Supérieur. Une collecte te coflonnette! Bt quelle activité! Je 
fut organisée parmi les élèves, qui m’imagine, à les voir, les fondateurs 
permit la célébration de deux ser- de Thèbes ou les audacieux Titans ! 
v-ces funèbres! Humble hommage e faut reconnaître qu’fis partagent 
de reconnaissante, comme aussi la bien de ceux-ci le malheureux sort, 
présentation de ce bouquet spirituel car à peine quelques cintres ou quel- 
à la composition duquel Elèves et Ju- qUes ogives ont-elles surgi que, dé- 
vénistes se firent un devoir de con- Jà, un dégel apparaît qui, tel un gé- 
C0Frir* nie malfaisant, Jette de la confusion

Le mois de Février a débuté sous sur les belles lignes architecturales.. 
d’heureux auspices. Lee premiers Image, chère enfante, de votre vie 
jours en ont été marqués par un re- d’écdllers ! Image aussi de votre vie 
doublement de ferveur dans l’attente de demain! Les difficultés, les épreu- 
du 8. Ce Jour-là, notre Collège, com- ves sont là, qui vous attendent. Mais 
me da’illeurs toutes les maisons de courage! Recommencez avec un a- 
la famille de St-Jean Eudes, célèbre, mour constant du bien, et souvenez- 
conformément aux volontés du Saint vous toujours, quand viennent les 
la fête du Coeur très pur de la Vier- difficultés, que : 
ge Marie. Cette année, aussi bien . , . .
que les années précédentes, la fête Y~ ^ ^ COITxat ,
du 8 Février a revêtu le Caractère P0"* * œt «“* cleu* ;
de solennité que réclame St Jean Eu- Cest SUI cette Pen5ée due Je ter-des. Le DtaZc^Tau ^ ™ü, jf16' P7e'ttUf ,V0US 
chantions avec le plus vif entrain les blen passer le saint temps de Carê- 
lêres Vêpres Solennelles de la Fête. 1ЄЧиЙ nouB venons den"
Au Jour même, tout fut en harmonie 
pour (hanter aussi dignement que 
possible els grandeurs du Cœur de 
Marie: et labeauté des chante litur
giques exécutés tous la direction des 
RR. PP. PI David et S. Larouche, et 
la grâce des décorations, ducs au 
talent du RP. Proulx, et la parole 
vibrante de l’orateur du jour: le R.
P. S. Larouche. Deux prélats distin
gués nous firent l’insigne honneur 
de prendre part à la solennité: Mgr 
A. Trutiel. P. D.. Curé de Ste-Famille 
et Mgr J. Wheten, P. D., curé de Ba
thurst, qui ayait bien voulu accepter 
de chanter la messe. Au nombre des 
prêtres qui se trouvaient au sanctuai 
re, nous étions également heureux 
de remarquer MM. les abbés Martin 
et Lamomde, vicaires à Bathurst, aln 
si que M. l’abbé Thibodeau, Chape
lain duSanatorium.

Au soir du 10, une bien agréable 
surprise nous était réservée. Bien que 
se trouvant alors dans un état de 
santé quelque peu ébranlé, Mgr Tru- 
del avait bien voulu, réalisant ainsi 
une vieille promesse, nous faire, en 
notre Salle de Fêtes, la narration du 
beau voyage qu’il effectua Тав der-

NOTICE 0F SALEST-BASILE,
Co. Madawaska, N.-B

.er sept. '33.

ENTREPRENEUR I 
DE POMPES FUNEBRES! 

LICENCIE
TéL: Ш-31 Edmundstcm, N.-B.

I
To Onesime L. Tardif, of the Parish 

of Saint Leonard, in the County 
of Madawaska, in the Province of 
New Brunswick, and to all others 
whom it may concern

I
яJL clbaneR-L’AFFAIRE LA 

’LUS IMPORTANTE 
DU MONDE

■IIIMIUI
fi OUI VEUT DONNER UN FOYER 

A UN ENFANT?
Au nombre des facteurs qui peu

vent affecter lesrés ufltats donner par 
les applications des engrais chimi
ques, U y a la nature du sol, le drai
nage, les procédés d’ameublissement 
et la nature de la

!

Be
L’Aesodatian Catholique pour trouver des foyers pour les or

phelins du Nouveau-Brunswick fait un appel aux Catholiques de 
la province pour lui aider dans cette grande oeuvre de charité en 
donnant un foyer aux orphelins. SI intéressé à adopter un enfant 
adressez-vous pour tous les détails à

The Catholic Home Finding Association 
of New Brunswick

J.P. COUGHLIN, Sec. P.O. Box 157 St-John,N.B.
Cette Association est conduite par les Chevaliers de Colomb du 

Nouveau- Brunswick

M
km saison c’est-à-dire 

la phiie, la température, ete.
En considérant l’emploi des en

grais chimiques, ill ne faut pas ou
blier qu’il est nécessaire de mainte
nir une réserve de matière organique 
dans la terre, au moyen de fumier, 
le grand avantage des engrais chi
miques, c’est qu’ils permettent de 
répartir le fumier de ferme d’une 
façon plus économique et plus avan
tageuse. Les deux se complètent, et 
sur la jfiuprat des sols ils opèrent 
ensemble pour donner les meilleurs 
résultats.

SSSVRANCK-VIE PROCURE:
'—Un fonds disponible au mo

ment du besoin :
'’—L'argent nécessaire pour faire 

faee aux obligations échéant 
an décèe du père 
comptes, hypothèques, taxes 
et frais d’administration :

4—L'équivalent en argent ebmp- 
tant des intérêts du père darts 
les affaires où il était engagé 
et qui pourraient perdre d° 
leur valeur après sa mori;

<—Un revenu mensuel garanti 
pourvoyant à la subsistance 
de la famille.

r A-T-IL UNE AUTRE FORME 
DE PLACEMENTS OUI F N 

FASSE AUTANT*

-4
Eli

Mtels que

ROSE SEDUISANT DM
muleC’est ce qu'elle est devenue. 

C’est le résultat que vous obte
nez, quand vous nous envoyez des 
vêtements pour être nettoyés à

Mm
veut

ІІШІПІ!RIVIERE-VERTELa durée est prolongée, les cou
leurs conservées et ravivées, la 
sale;é éliminée scientifiquement 
et rigoureusement. Apportez nous 
vos broblèmes de nettoyage à sec

UNIVERSITE DE
ST-J0SEPH

Del>00000000000000000000006000000090000000000000001

Corporation de Prêt et Revenu
Naissances

—A M. et Mme Thomas Bérubé, 
est née une fille baptisée sous les 
prénoms de Marie, Sadie, Gladys ; 
parrain et marraine: M. et Mme Plus 
Beaiüieu.

Nous désirons féliciter particuliè
rement ces braves parente, qui comp
tent maintenant quinze enfants, tous 
vivants, formant l’une de nos belles 
familles.

—A M. et Mme Melvin Sirois, est 
née le 12 de ce mois, une fille bap
tisée le même jour, Marie, Dora; par 
rain et marraine: M. et Mme Geor
ges Thibodeau, oncle et tante de l’en 
fant.
Décès

—M. et Mme Napoléon Lizotie ont 
eu la douleur de perdre un bébé 
de trois Jours seulement, baptisé sous 
les prénoms de Joseph, Ernest et 
dont M. et Mme Félix Du perré é- 
taient parrain et marraine. Nos vi
ves sympathies.

Assurance financière pour la formation d’un capital. 
Edifice Quebec Power—Chambre 307—Québec

Capital autorisé............
Capital souscrit et payé

Service d'appel et de llvraisoiv— 
Service de blanchissage pour les 

hommes.

TABLEAU D’HONNEUR
$ 100,000.00 

65,00000Cours Universitaire 
Doherty, Ronald Holland, Arnold 
Toner, Alfred Bibeau, Gérard O’Neill 
Reid MdManue, Oscar Mélanson, Ri- 
chhard Coughlan, Joseph M. Doher
ty. Iéandre Fréchet, Edmund Johns
ton. Hyacinthe LeBlanc, Albéni Pol
iras, Arthur Bouchard, Jean F. Buo- 
te, Donald Duffle, Gregory Evans, 
Gilbert GaJüant, Daniel Johnston, 
Duncan MacLean, Gerald MaGuire, 
James Murphy, Donald Warner. E- 
veraid Belliveau, John Leahey, Vin
cent Wallace, Henri Bélanger, Ar
thur Coughlan, Albert LeBlanc, Ar
mand LeBlanc, Clarence Léger, Her
vé Michaud, Thomas Beaulieu, Guil
laume Bourgeois, Paul Freeman, 
Léon Lévesque.

Cours Académique: — Arthur Gil
bert, Lucien Lauzier, Marc Franck, 
Arthur Landry, P. E. LeBourdais, 
Gérard P. I^ger, Albéni Arsenault, 
Pat. Babin, Yvon Beaupré, Eug. Bel- 
litveau, F. Ohénard, Lionel Cyr, Ar
thur Powers, R. Rossignol, Normand 
Roy, Henri Salnt-Amand, Joroph 
Joffre AS’ain, Zoel Allain, Josenh Ar
senault, Lionel Bemier. Adrien Bé
rubé. Joseph Oaroey, Lionel Caron, 
C. Cohoîan, Léopold Dallaln, C. Des
rosiers, Georges Alfred Gaudet, Paul 
Gaudet, A. Kilgore, Hervé A. Leblanc 
Iéon Morin. Ray Palnchaud, O. Po- 
relle, Lucien Violette. Léonard Gau
det, Désiré Goguen, Armand Joncas 
Léonce LeBlanc, Alex. 8. Maloney, 
Ubalde Savoie, Léonide Albert, Geo. 
Cormier, Aiphée Lauzier Peter 
Quaah, Fred Tremblay, Herman 
White, Raoul Bourgoin, Simon Bren 
nan, Alfred Devine, Jos. НШ, Emery 
Wger. H. Macintosh, Allan Owens, 
Richard Côté, A- Matthews, Charles 
McLenah&n.

BcoU Modèle: — pierre A. Léger, 
Joseph Joffre Daigle, Jacques Mo- 
ito, Alban Mélanson, Lorenzo Doucet 

i Henri Arsenault, Philippe Belliveau 
dans un wagon. Ce tarif spécial pour 11* Fh. Morin, Vital Oaudet Paul 

transporte des autos e’anpUque^Ledoux, Philippe Léger, Eugène Loi-, 
bientôt pour ceux ‘m* se >eirdenfllH. Pamphile Aroeinault, Léon W 

de l'est à l’ouest du Canada, |Gautrçàu.

°-TTN LIFE ASSURANCE 
Comnanv of Canada

Canada's Leading Life Co. 
Ass. en force: $2.400.000.000 

Actif: $568.0<)0.000.

Joseph Ohs

Téléphone 32-21 Le meilleur encouragement offert à l’Epargne, par des formée 
de Placements variée. Prêts à long terme, avec facilité de rembour
sement; intérêt aussi bas que 3 pour cent l’an; on prête 4 fois le 
montant du placement; capital fourni deux fols plus tôt que tou
te autre combinaison de mutualité financière. Pas de confiscation 
d’argent, pas de risque de perte.

Prospectus envoyé sur demande 
Président:. Charles Auger, secrétaire: De la Bruière Fortier 
Vice-Président: Fortunat Gingras: aviseur légal: H.-Paul Drouin 
Trésorier: Alphonse Tardif.

Collection et livraison dans tou
tes les parties de la ville.

G. T. KENNEDY
R,-H. RICHARDSreprésentant local 

EDMUNDSTON. N.-B. 
Rue de l'Eglise — TéL: 120 21

27, rvo de l’Eglise 
EDMUNDSTON, N.-B.

Représentant à Edmundstcm, N. B.
18 Rue Bemier,

Heurte de Bureau:» і 8 hres du «otr
■ooooooooooooooooooooooooooooo

Тії. 87-1, Casier 138

n
MItàbïÉ.

Chemin de Fer
TFMISCOUATA

HORAIRE
Fn force le 30 Nov. 1931 
"XPRESS

Dép. Rivière-du-Loup 
Ait. Edmunds ton
'XPRESS
Uép. Edmunds ton 

Rlvière-du-Loup,
ТГХТЕ

Dép. Edmundston 
\rr. Connors, N. B
ИХТЕ
'’ép. Connors. N. B 
Arr. Edmundston 
N. B. — Heure du méridien de l es*

• -vice quotidien, excepté le dirran-

Correspondance à Edmundston a 
vec le chemin de fer du Pacifique 
Canadien et à Rivière-du-Loup avec 
o«s les trains d’express des chemins 

de fer Nationaux.
Pour plus amples informations 

prospectus, etc., s’adresser à 
T. N. Walsh, Agent Général du 

fret et des Voyageurs.

\b
FeuffÜetc

—Tien8.00 a. m. 
11.35 a. m h is —OUS !

pèche ?
—Au і 

bliaia qu

THOMAS X SULLIVANCLAIRVOYANTE 
CARTOMANCIENNE »

4.00 p. m. 
7.30 p. m. Mortgagee.

«їоіГТг- г‘і^™
мі possède plusieurs années d’étu-1 irJrJr“T?® 
les dans les sciences de la cartoman-1 4ffÏÏ}ïtor f0r **>**&&*■
■ie. Ses révélations vous surpren -1 
i.ont. et seront pour vous un guide I 
jrécieux. Lit dans les cartes corn j 
■ne dans un livre.

Coupez le paquet de cartes trod |
'ois. dites nous quelles cartes voil |
avez tirées, et envoyez 50 sous | Les haute fonctionnaires du servi- 
bon de poste. Correspon- j ce des messageries au Canadien Na- 
dance confidentielle. Pourquoi retar tional annoncent qu'une automobile 
der. écrivez dès aujourd’hui. possédée par une famille sera trans-
Adressez:- porté au même tarif que les autres

effets mobiliers lorsque cette famine 
ira s’établir de l’ouest à l'est du Ca
nada et fera transporter ses effets

que
p4t-il 
de kd U hea dé je 
u adBti 
cerné d

: 12.35 p. m. 
2.25 p. m.

j •
-

8.00 a. m. 
9.50 a. m Ш.

гііГюІИTRANSPORT 
DES AUTOS

■ ■Jfc
pJJh:
deux tn

Ш і
tenSe
lModhMMELLE JEANNE

Oasior Postal 1100 
SEAUCE JONCTION,

tsxls, q t
8»r». a* 
pour 1»
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CORSETS à VENDRE
A titre de représentante, J'offre 

en vente les corsete de santé et 
de tçUette “Spencer”, falts-eur- 
mesure. Toute dame et demoisel
le qui désirerait examiner les mo
dèles et les échantillons, n’aura 
qu’à s’adresser à Mme Raymond 
CLAVETTE, tél : 90-2.

>F C<
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COLLEGE DU 
SACRE-COEUR
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BROWN HOLDER

№***OMi
' BISCUITSft-

4

BROWN - HOLDER BISCUITS LIMITED MONCTON, N. B
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І ж FEVRIERf SÛRE, RAPIDE 
PROUVEEII Carf s ^Affaires BOITE AUX 

QUESTIONSAU FOYER f Nouvelle "lune, le I. 
Premier quartier, le 14, 

Pleine lune Де 21, 
Dernier quartier, le 28.

. 4e

і g danser oour —fa"»

dZ mÜbZTZ

et ednlfee
k Avocat k

1 I Oazlar Portai: »— 70L: 43 I

I M.-D. CORMIER I
Avocat, Publie I

■ |Mmund«tôâ Ж. B ■

■S ^■nipl

Avocat 1
Q. —Auriez-vous la bonté de me 

dire l'adresse de la maison-mère des 
Filles de la Sagesse, au Canada? Et 
celle des Soeurs de la Providence de 
Montréal. — 8. V. P.

R. —Adressez comme suit: Lee Ré
vérendes Pilles de la Sagesse, East- 
view Centre, Ottawa, (à Montréal: 
Hôpital Ste-Justine) — Les Révé
rendes Soeurs de la Providence, Mai
son-Mère, Montréal.

Q. —Une jeune fille doit-elle pré
senter la main à un ecclésiastique, ou 
lui laisser l’initiative de le faire le 
premier ?

R. —Elle doit attendre qu’il juge à 
propos de lui tendre la min.

Q. —Est-ce que l’on prononce la let 
tre “a” dans août et “1” dans avril ?

R —On ne prononce pas la lettre 
“a” dans août, mais on prone 
dans avril.
Q.—-Combien de temps doit2 

ter le deuil d’une soeur ?
R. —Neuf mois de grand deuil, et 

deux mois de demi-deuil.
Q. —Je suis courtisée par un Jeune 

homme qui est très respectable et 
qui m'aime beaucoup. Mes parents 
et amis me conseillent de ne pas le 
refuser, mais je ne l’aime pas. Que 
faire ?

R. —N’épousez pas un homme que 
vous n’aimez pas. Cependant, avant 
de refuser, assurez-vous bien, avec 
un peu de temps, que les qualités que 
vous lui reconnaissez ne vous inspi
rent pas plus que de l’estime. Peut- 
être même un petit pentitiant à la 
contradiction vous le fait-elle dédai
gner, sans que vous vous en rendiez 
compte, pouf 
est recommandé par vos parents et 
amis. Soyez sage et n’allez pas guet
ter les sentiments romanesques, mal
gré ce que le cinéma et des livres 
pour le moins légers puissent ensei
gner, sentiments qui ne sont fondés 
que sur des avantages extérieurs. 
Ceux-ci conduisent aussi des person-

1 IL| S. Ignace.
2|M| Purifie, de la В. V. IC.
3IM| S. Biaise,
4| J| S. André Corslni.
5jV| Ste Agathe. 
в|8| S. Tïte.
7|D| Qutnquagéstme, Soi. de la Pur. 
8|L| S. Jean de M&tha.
9|M| S. Cyrille d’Alexandrie.

10|M| Les Cendes.—Ste Scholastique. 
11|J| App. de la В. V. Marie.
12!V! Les 7 SS. Fondateurs.
13 )S| S. Polyeucte.
14|D| 1er du Carême.—S. Valentin.
15 |L| SS. Faust, et Jovlte. "
16|M| S. Onésime.
17 |M | Quatre-Temps.—S. Théodide. 
181 J| S. Siméon.
19|V| Quatre-Temps—S. Julien.
20 |в I Quatre-Temps.—S. Bûcher.
21 |D| Ile du Carême.—S. Félix. ... 
22|L| Ch. de S. Pierre à Ant. * 
23|M| 8. Pierre Damien.
24|M| S. Modeste.
251 J| S. Mathias, S. Donat.
26jV| S. Nestor.
271S ! S. Gabriel de l'Addolorata.
28|D| Ut du Carême.—S. Romain.

F. Dodd Tweedie!

I dmі et la
Nous réservons notre 

indulgence pour les par
faits. — Vauvenargues.

U8e repentir et reoom- £
SA <u.meneer, voilà le vie. .■ I»F— Cherbullez. Üt Lon»

Bue Canada il
f ' A- .

t Ш }16> • SERVICE D’HYGIENE 
DB L’ASSOCIATION 
MEDICALE CANADIENNE

t PRIERE«dmaadet»? *■-»
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; Le Rhumatisme cheurs d'âmes

Ecoutez-les :
—Comment ,! Vous allez bâtir 

une église ?
—Maie, oui
-^Réfléchissez donc im instant !

Ce n’est pae le moment ! Vous 
êtes fou ! .

—Je ne croie pas
—Oh comme tous les fous !
Moi-même, les mardi, mercredi, 

jeudi, 8, 9 et 10 décembre, 87, rue de 
TocquevfUe de 2 à 7 heures, je vais 
avoir vente de charité tradition
nelle, ressource suprême de toutes 
mes ouevres Eh bien J'en ai 
entendu !..

—Alors, c’est vrai ? Vous faites 
une vente de charité, cette année !

—Vous n’y pensez pae !
—Si ! Je vous assure que j’y

pense, et le jour, et même la nuit 
Jamais eflfe n'a été. aussi Men prépa
rée Les comptoirs seront une 
splendeur !

Je dépose à vos pieds, Seigneur, ma vie entière, 
C'est le premier fardeau que vous m'avez confié. 
M&cl de vos pardons dans mes routes austères, 
Merci de votre amour et de votre pitié t

1
аац*п і mm Avocat

S. -s J.-E. MICHAUD Savez-vous qu’un jeune enfant 
peut subir une attaqué dé rhumatis
me? Avezvous toujours cru que ce ne 
sont que lee vieillards qui en sont 
atteinte et que la maladie ne se dé
clare que sous la forme de douleurs 
Han* les articulations? U est vrai que 
cette forme de la maladie, qui s’ap
pelle arthrite « montre chez les per
sonnes plus âgées, mais il en existe 
une autre forme, dont sont atteints 
les enfante et les Jeunes adultes, et 
qui s'appelle la fièvre rhumatismale, 
ou rhumatisme aigu.

Le rhumatisme aigu «et une mala
die infectieuse dont le microbe n’est 
pas connu. Sous sa forme la plus gra
ve, il attaque les articulations, et les 
muscles et elsvalvul es du coeur. H 

і s'ensuit que la gravité de la maladie 
dansun cas particulier, dépend de la 
partie du corps qui en est atteinte.

Quoique le microbe de cette mala
die soit encore inconnu, on croit ac
tuellement qu’il pénètre dans l’orga- 
nlemé par la voie des amygdales ma
lades. C’est pourquoi, lorsqu’il s’agit 
d'une infection rhumatismale, le mé
decin s’occupe d'abord de l’état du 
nez et de la gorge du malade. D pa
rait què si son nez, sa bouche et sa 
gorge sont à l’état normal, l’enfant 
est bien muni ■oontrel es infections 
graves et meurtrières au nombre des 
quelles nous comptons la fièvre rhu
matismale.

Oe qui nous frappe surtout, c'est 
que, chez les adultes, le rhumatisme 
aigu attaque les articulations, et que, 
dans le cas desenfants, c’est le coeur 
qui en est atteint et les articulations 
en soflrent pas du tout ou très peu.

Chez les jeunes adultes, les dou
leurs articulaires font beaucoup souf 
frir. Lesenfants souffre souvent de 
douleurs fugitives et transitoires qui 
s’appellent erronément “douleurs de 
croissance”, ici noue voulons faire 
comprendre aux parents que ces dou 
leurs ne sont pas normales — la crois 
sanoe n’entraîne pas la douleur — et 
que ai les enfante se plaignent de ces 
douleurs, il leur incombe de faire ve
nir leur médecin de famille.

Un grand nombre de décès sur
viennent à cause de maladies orga
niques du coeur. De toutes les ma
ladies, lerhumatiame est le plus 
grand ennemi du toeur, et tous nos 
efforts doivent tendre à protège 
enfants contre le moindre attaque de 
rhumatisme et à prévenir ainsi chez 
eux toute atteinte du coeur.

9-А.

A.yo< t. Notaire Pub1»
Je dépose à pot pieds ma peine et ma misère. 
Tribut Que paye en tout notre coeur estropié ; 
C'est nous votre limon de cendre et de poussière. 
Vest noie» otre portrait, mal recopié.

Andin Bureau de IL Plu»
BlU «U : Qte» I. Têtu

VeS a d. Jo* A Mtoaud, rue at-Ifeançote
Bord

Edroundeton, a. ».N. ».
fi’

Mon tme est fatiguée et le suis sottaire,
Je veux putter en vous ma force et ma fierté, 
Indlquee-mol, Seigneur, vos ordres sur la terre, 
Que votre aube grandlsoe avec clarté f

kVOOBt k Collecteurs
■ I Casier P. 734 Tel.: 323

AJJI. IbLughlml
I àeaaa*, mm Ktlte I
І ПІМГ1ШІТПІІ. M.-S. Щ I
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Crédit Guirantee
A voir son beauPooaptaur de Tea Crédita 

en souffrance
Soyez cet ostensoir de l’aurore éternelle 
Qui soutient le regard dos plus faibles humains. 
Eclairez de vos feux les Лmes Immortelles, 
Eclairez notre vie au long de ses chemins I

TEINT
—La belle avance ! Vous n’au

rez personne ! . Tout le monde est
88. rue Canada, 

Bdmundston, —
Voue cri_____
difficilement 
qu’il fût jaunâ
tre et pustuleux

auparavant.
“Fruit-a-tives a 
fait de moi une 
autre pers 
Les pustule 
disparu
teint s’est admi
rablement éclairci. Mes maux de tête 

nés irréfléchies au mariage, mais le j ont cessé immédiatement et je n’ai 
bonheur dans oes cas. la plupart du 1 plus souffert de constipation depuis.” 
temps survit peu dé jours à l'union. —Mlle I.S., Guelph, Ont.

N. B. “fauché”.
—Je suis sûr que J'aurai plein de

Et comme la petite dame faisait 
un nerveux geste de dénégation, je 
l’ai regardée bien dans les yeux :

—Je suis sûr ! sûr ! sûr !
—Je viendrai voir
—Eh bien, venez voir Cela en 

fera une de plus !
Et J'étais absolument sincère 

J’ai foi en mes amis fol en la 
bonté de ma cause foi en Dieu sur
tout, pour qui Je travaille Je crois 
qu'on ne melaisser a pas tomber” Je

Que vos commandements brûlent dqsn nos demeures, 
Que se gravent en nous vos saintes voontés,
Pour soutenir nos jours, jusqu'à, a dernière heure, 
Pour mieux franchir le seuü de votre éternité l

p<
dele seul fait qu'il vous peu

IE Architectes
Kre BEAULE & MORISSETTE

>• ARCHITECTES
SPECIALITES; Edifices publics et religieux,

constructions à l’épreuve du feu.

et «c. Louis-Joseph DOUCET.ur-
tel-
ao-
ura
md

dieu. Brave garçon, que je tenais à 
récompenser.

—Qu’allez-vous faire maintenant? 
lui demandai-je.

—Je ne sais pas ! 
d’ouvrage. Maie, ajoutait-il, J’ai pré
vu la crise: et, au temps des vaches 
grasses, Je me suis restreint 
pourrai tenir le coup pendant deux 

—Je me restreins, me confiait en-

Les “Restreigneurs” C'est oe que le cinéma et les romans 
s’abstiennent de montrer, en ne pour 
suivant pas l’histoire de oes ména-

OSCAR BBAULB
era réellement du 
; fut l’oeuvre d'un

Fruit-a-tives 
bien. Sa déc 
médecin distingué, gradué du Royal 
College of Physicians and Surgeons 

. C'est un merveilleux 
sang parce qu’il stimule 
ent naturel de CINQ 

organes vitaux. Chez tous les phar
maciens, 25c. et 50c

ALBBRT MORISSETTE
Mais multipliez cette mentalité dé

faitiste par tous les pessimistes de ees. Si ce jeune homme surtout est 
France, et pressentez lèse Durante de. capable de gagner sa vie et de vous 
panique qu'elle peut créer au travers assurer une existence heureuse, vous 
du pays et jusque dans nos colonies, faites mieux de ne pas le dédaigner.

Or, nous sommes actuellement le « d’y penser deux fois avant de dé
pays le plus heureux du monde cider que vous ne pouvez pas 1 aimer.

Or, tous les peuples nous regar- Ч-—* reçois aucune réponse 
dent avec envie, et ont confiance en d'une lettre que j'ai envoyée avec dou 
nous. te quand à la rectitude de l'adresse.

Il n’y a que nous, qui n'avons pas ^ dois-je m'adresser pour la réel a- 
confiance en nous-mêmes. mer ?

Et à la première difficulté une R—Ecrivez à la même adresse, 
foule de “sauve-qui-peut" voient aus mais k <І0иЬе 4“ vous » la
sitôt, tel un morceau de sucre dans retracer. Vous devriez toujours écrire 
l'eau, se fondre toute la France de ^ •*?** f” le ”ln ou mr * dds 
Charlemagne, de Louis XIV. de Na- * £I*‘oppe Quand vous envoyez
poléon et de Foch ^lettrÎL'X,UL: ^0,U,^e T

ry ^ rait pas réclamée. De cette façon el-
étaient logiques ! Mais^SX- * 225?
der de la logique à des moutons affo- ne * rendail 1X15 à de8tlna-

Q.—Je voudrais savoir quelle fut 
la première famille de mon nom qui 
s’étab'h au nays. Pourriez-vous m'en 
renseigner ?

R—Consultez donc le dictionnaire 
généalogique des familles canadien
nes dans lequel vous trouverez tous 
les renseignements désirables à ce 
sujet compilés par Mgr Tanguay. De
mandez simplement le dictionnaire 
de Mgr Tanguay.

â.A.F.Q. & R.IC.A$ B.A A. A.A.P.Q Ж.І.С A (La “Croix”)
U n’y a plus d’EdimboRestrictions ! Restriction» !..

Je ne vise pas ici, certes, ceux qui 
ont vu, soit peu â peu, soit brusque
ment, se raréfier leurs ressource» es
sentielles *

—Geux qui, avec toute eur volonté 
tendue, 'efforcent, à coup de travail ans 
et d’économie, à passer le dur passa
ge sans y naufrayer.

A ceux-là. toute sympathie, et tou
te aide de la part de ceux qui le peu
vent.

Mais le» autre» !...
Ceux qui ont comme la nostalgie 

du noir
Ceux qui se sont pas touchés Et 

il y en a quelques millions en France.
Ceux qui trouvent, dan» a crise, ti

ne sorte d’absoutton à leur pingre
rie habituelle, qu’ils accentuent en
core .

Ceux qui ont a peur de vivre.
Ceux qui écoutent tous les “bo- 

. barde" et les propagent . 
j Ceux qui, aux premiers symptômes sez 
la tour d’ivoire de leur égoïsme, en la vitalité de leur grand pays 

Pour luia usurer cette protection, * 86 réfugient précipitamment dnas —Parce qu'ils n’ont pas la foi dans
l’enfant qui souffre de fièvre rhuma- fermant, d’un coup sec, et eur coffre-1 —Parce que, pour eux, le mot Pro- 
tismale a besoin de traitement, et fort et eur coeur. vidence, n’est qu’un mot, derrière le-
dans le traitement, le repos joue un Restrictions ! Restrictions ! і Quel il n’y a rien
rôle très important. Repos veut dire Restrictions I | —Parce qu’fis sous-estlnent la va-
repos au lit. L’enfant doit rester au Mot à double visage. leur des puissances spirituelles
fit Jusqu’à ce que l’infection soit en- Ah oui restreignez-vous, pau- ' —Parce que, pour eux, l'argent est 
rayée, eti 1 ne faut pas hâter la con- vres’ Чиє l’usine ou a banque vient de absolument TOUT et les mar- 
valeeoence. B faut faire corriger tout rennercier | oheurs à l’étoile, des espèces de de-
foyer d’infection, tel que les amygda- Restreignez-vous, pères et mères mi-fous,
les malades, et surveiller la santé gé- de f!ftmtUe- W voyez, peu à peu, corn-1 Qui n’a pas eu, autour de soi, de 
nérale de l'enfant. me °11 voit s’écouler son sang, s’en oes “casseurs de bras” de ces cri-

aKer vos réserves. ! tiqueurs âpres de oes encriers tou-
L autre.J°ur' e chef de chantier de Joans prêt» à s’écouler dans le clair 

mon presbytère est venu me dire a- cerveau des autres !

urg
du?1 Rut 4’Aiguillon, QUEBEC

nctionnemS Je

Fruit-a-tivesComptable»
P, Lansdoyync Stijrç» У. Clarence McNiece

C. A. - O. F A.

ВИШ ET MCNIECE
’ COMPTABLES LICENCIES 

Сам La Prorlnc» De Québec Et Au Canade
Auditeur. Pour La Ville de Cmnpbellton 

L» Сотім De Reatigoucbe Et Glouceeter, N. B. ■
Bureau: Et-Jepn, — Moncton. — CampbeUton, N. В I
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core une Jeune maman qui condui
sait ses petits au collège, parce que 
je peux que mes enfants aient l’édu- 
tion que J’ai reçue. Aolrs, je fais la 
cuisine Je surveille les devoirs, et 
je retape mes robes 

Et voilà le premier visage dn mot 
Restrictions. Ici, il n’y a qu’à s’in
cliner respectueusement et à dire: 
“Bon courage ! La pluie ne tom
bera pas toujours . ”

Le second visage du mot est tout 
autre.

Une foule de gens, qui ne sont pas 
touchés, se restreignent.

Ils se restreignent, parce qu’ils ont 
toujours peur de n’avoir jamais as-

REND ET CONSERVE U SANTEiS

COIN DE LA BONNE 
CUISINIEREce

*

lés ! APERITIFS AUX FRUITS

O Leur seul et unique geste consiste 
à enfermer dans un cercueil de fer— 
non pas de l’or, qui a sa valeur en 
lui-même — mais des vignettes • de 
papier, dont toute la valeur est re
présentative de crédit, de circula
tion et de travail !

Et eux, ils suppriment, autant qu'
ils le peuvent, ce crédit, cette circu
lation, ce travail

C’est-à-dire, qu'autant que cela dé
pend d’eux, leur papier ne représente 
plus rien du tout /

C’est Gribouille qui se Jette à l’eau 
pour ne pas se mouiller !

AvjBSi M. Laval avait-П raison de 
dire, l’autre jour, à la СЗіагрЬге : “La 
crise n’est pas uniquement économi
que: ses racines plongent dans une 
sorte de neurasthénie collective”.

Conclusion: que tous les hommes 
de coeur réagissent de toute la for
ce de leuns possibilités.

Le Christ a dit: “Je suis venu pour 
qu’lis aient la vie, et l'abondance de

3 oranges, 1 pamplemousse. 4 pom 
me râpée. 3 cuillerées à table de jus 

. de citron. Ч tasse de sucre en pou
dre, six feuilles de menthe.

Pelez les oranges et les pample
mousse. séparez les sections, enle
vant les membranes, mêlez avec la 
pomme, couvrez du jus de citron et 
du sucre. Faites refroidir une heure 
et mettez une feuille de menthe dans 
chaque verre. 6 portions.

iES

Dr A. M. SORMANY
BAYONS-X — TRAITEMENTS ELECTRIQUES

PE TOUTES SORTES

PRUNEAUX
Bttiros (Le bureau •—

• heure, і midi — 1 hre à 1 hrea oe l'eprèe-mldi 
7 à 9 heure» du aoir ou par rendes-vou».

Il n'est nullement besoin pour fai
re cuire des pruneaux, de les mettre 
longtemps à laVanoe dans l’eau, ni 
de les sucrer, ni enfin dy ajouter du 
vin afin d'obtenir du jus. Placez-les 
simplement, dans un récipient: ver
sez de l'eau bouillante afin qu’ils 
soient complètement recouverts: cou 
vrez le récipient et laissez les fruits 
gonfler pendant seize à vingt heures. 
Vous aurez ainsi économisé feu, su
cre et vin et vous obtiendrez des 
fruits tendres et sucrés.

le
Parente, votre médecin de famil

le ne pourrait pas donner à votre en- 
fanf les soins nécessaires si 
n’avez pas recours à luL L’enfant 
qui se plaint continuellement de dou 
leurs dans les jambes ou les articu
lations, l'enfant dont les muscles de 
la figure et des membres se contrac
tent spasmodiquement — symptôme 
précoce de la chorée ou "dame du 

—, l’enfant qui présente 
plusieurs attaques de maux de gorge, 
l’enfant qui cet pâle, maigre et irri
table, réclame les soins du médecin. 
Oes symptômes ne causent aucun 
ou très peu de tort s’ils sont corrigés 
à temps, mais Us peuvent produire 
des effets désastreux s’ils sont négli-

sn
de oes douât
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Economisez: achetez du Thé
Red Rose—il en faut moins

BUREAU DE PLACEMENT:-
la vie”.

DMm-voiï» un emploi comme eervante dan» un hôtel ou 
mrieap privée? Donnez-nou* votre nom et voa références. 
Awe-vou» besoin d'un» bonne .erVente? Nous pouvons 
vous en trouver avec de bonnes qualifications.

Je ne vous dis pas autre chose.
Donnons d’abord du travail. Car 

le travail est la première noblesse de 
l'homme; il passe avant l’argon*;.

Là, où le travail est Impossible, 
soyons plus compatissants que Ja
mais: car c’est l'hiver, si dur aux 
pauvres gens.

î.

Unbonthé',#J%JJJ2Ü GATEAU DE COMPIEOE

Une livre de farine, 1 livre de beur
re. 2 onces de sucre, 1 once de sel, 
1 once de levure, douze jaunes 
d'oeufs, six oeufs entiers un verre deGATEAUX FRAIS CT DELICIEUX

Pe U Célèbre Marque “JAMBS STRACHAM” 
de, Montréal — Différentes Sortes.

І A Vendre Chez
PHILIPPE MONETTE, REDROSE Par-dessus tout, GARDONS LA 

FOI foi en Dieu foi en notre
lait.être servi, mais pour servir".

Si chacun fait son devoir, nous 
sortirons de là, comme nous sommes 
sortis de tant de passages difficiles. 

N’étriquez pas votre vie !
Faites la mesure pleine 
C’«*t avec cette mesure que Dieu 

vous Jugera.

Préparez le levain avec de la fa
rine pris sur la livre.

Travailler la farine restant avec 
sel, sucre, oeufs; mêler le levain au 
beurre et mélanger le tout; laisser 
lvr la pâte: lui donner la forme ron
de ou carrée, cuire au four. Le Com
pïègne se sert chaud.

paysgés.
Servons / 

d’autant plus grande, qu’en bas une 
foule de gens ne veulent plus ser-

Et avec une fierté
Pour questions au sujet de la santé 

en génital, écrire à l’Association 
Médicale Canadienne, 184 rue Col
lège, Toronto. Une réponse per
sonnelle sera envoyée par écrit.

pleine !vir.
M.-B —Servir f. C’est le mot d’ordre 

du Christ: “Je ne suis nés venu pour2 Qualité. Supérieure»—Etiquette Rouge et Orange Pekoe
Pierre L’ERMITE

66
toutes vos prévisions . me question embarrassante Oui. —Voue aviez à votre disposition, il

—Combien avez-vous payé? ques- J’étais là, jevetitols. J’avais lo’reffle à me setritte, quelque Chose comme 
tkmna Ru tien de sa voix nasillarde toutes les fissures, les yeux dans tous combien déjà ?

baoataa. et j'ai dû par surcroît de <pKsUon ^ doub;ement
Kuppmeln toussa, avala une gor- prudence et de mes nnanoes person- embarre^r Kuppmein. П hésita 

gée de son café mélangé de cognac m. puis il répondit d’une voix qui trem-
enfouma mw bouchée de son steak trois agente dévouée et mecrets qui .
et. feignent de n'avoir pu entendu Vont, pu même une eeooode, quitté, —Voue voulez parler de la 
te question de cegAtetne, reprit avec l’ombre de Oroemann et Frtnger de 
une grande voMUllté ■ même que celle de tetea Jane. Bref,

—rart le vaa le мі. .... -, J’»1 accompli un travail dtiencule, et -jOm, Je voue le répété, une ré- ( d'une dtotomatle telle que, u ,
ешвдетее qui voua mettra à l'abri ÏS-aS^SnuTet rai * T
du beutn pour le rodant de vos „xUndrepoireBe, 11 me
Joui*, et vous avez pour le moins “ “

f™ *A,î^i<TrLîîmÜ,vQUe P^de une ematxjsadc nVm être pee sûr ?
dte-Je l... A lafcrl du besoin ? neut^tre I —Au fait, s'écria Kuppmeln qui
Mieux que' ça c'est pour vous 1a cherchait à resalsti son bel aplomb,
fortune assurée I C’est un haut poste —Combien avez-vous payé? répéta vous ne m'avez pae laissé finir. 

v . . de conflanoe et d’honneur, sans Butten dont 1a physionomie, à cet
FeuMetonUb. І» "■ Vork le Mc Al pin ci œttî année 1917 compter qu'on parlera de vous après élogieux plaidoyer de Kuppmein, n'a, _n v a encore шм оташипт. _,^-e, I était- assurément le plus fzahlimna- de. siècle» vait pas laVeé paraître le moindre,, „‘,’‘,7°^ М^Г^е-

-4lenal tiensVfit-Ц. b> La cuteme y était Insurpassable, -combien voulut encore de- ’&*,л**?и*?па* °“ vmfaient nous voler - 11 y а_Ше‘-
-ous ntevez donc pas rfeu ma dé- et, deml-angtelse, demi-française, ri- mander Rutten, dont la figure de- Mate.U faut croire que Kuppmein que Orassmann o refui oarré-

®4eh* ? vw. l5,2e pou,alt ,<n'* un lkr1,ifU'e1“ “««B toujours hnpasalbie en dé- ment de me faire connaître le mon-
—Au fût. açurlt W CaWtàlae, )4)u- goûts connue tous tes appétits sous pit du magnifique avenir que lui pro- ; „ *®4>№n>ent lélogede tu регат- tant de même qu'il a refusé de me butt heures J'aurai assez de fortune les lèvres blanches de Butten, qui ré- 

bltete qu# cette dinteSTmlndermalt '.l.-Wéau déHcatetr éputé de son chef phétkalt Kuppmein. «• «Valt suffisamment DrOer aux v<raer wttï mbe p„; pour m'éeltpser et vivre tout était pondit négligemment :
que Mais non, pas ld, glnterrom- Monseur Pandhard. | ш1в „ dernier ne lui laissa pas » disposition à notre disposition,! Indépendant et heureux. Dix mille —Très bien, monsieur Kuppmeln,
plt-a аоіраіг «n .autour C'est donc dans oe grand hôtel que le tesms d'achever llnqulétante ques V, ^ î^e"r, °* ' r're* A-,tire la somme d'argent de-, e” Poche, vingt-cinq mine de Butten, Je songerai à votre proposition. Maisitfcâœ £'йггежг£йга 4 " юі“à
U atteslriéOa nous permettra de, Knpumeln. pt sous let retrouvons ment. —Mil ahl (luments et frais de déplacement n ajouta en se levant :
oaue* deWehose en toûW’tranqül- >"attiés tops deux dans un petit sa- té àM^tactkmràn^ dlnkrnatle —Vtngt-dnq milk dollars en tout I -Val deviné de suite les vues de «>n encore payés. Je me trouve à la —Quand vous reverrai-Je ?
Uté. . |lon aîjaèent à la sai’> à manger. si'noua avora nu àomiérir о« Шм Fuis U arrêta ses micbolres et re- Orossmann et j'ai compris que l'affali ^ d'un capital dépassant la mar- —Dès que Je esral en possession du
—J’woepte de grand roour. répon- j Cost Kuppmein qui, la serviette ^ м тодме *(0. TOlM k rt&ëlx garda le capitaine Men en face, com- re aHaltn ous échapper. Mais, J'étais 9” de <*"♦ тШе dollars I modèle,» soir ou demain,

dit KtppfnetQt, d'autant C' C.‘je «ic .pendue au cou et dignement étalée rw™. ум- ajwy^i iw» voulez-vou» ™ pour chertiwr A déooinrrir l’effet. M, comme Je vous l’ai dit. Mais tout à coud le souvenir de —Mettons demain, si vous voulez,
ecus tee tatrà atroce. ' jettrSa' large^potbine» ’.abouche рШ- Que w vous dise une chose? Si Je n’y produire l’énonciation de ce —Que fîtes-vous alors ? Orossmann, qu’il croyait bien mort —Boit.

—Sen suives-moi : „ , Ine. !ee mâchoires trè> acî.ves. par- ». ггл*и n ш a» eurveUMn-1Même que i’oo aurait pu sur- —Je bâclai l’affaire à même mes à cette heure, mit un nuage sur son —A propos, reprit Rutten, où logez
Кхфртеіп saitit ses bagages et ^ À cé momêtxl. VMCi oe qu’U «h- w activa d’autorité et de fenneté, g^*^j*?*proprM ,oode 2^ «yoonant, et fi pensa encore vous ?

part* sur les pas du Capitaine. Tous «u capitaine Rutten. qui Mro- пощ, étions voilée oui votés! Eti л t5r“n®ee 04 —«n sorte qu’à cette heure nous P** : _ —Je prendrai mon appartement à
deux traversèrent llmmenae salle et tait méthodiquement un café mé- ^ qy» Devinez un peu! Par Gross- MMi *• AraMs bûmes du capital- vous sommes redevables d’une som- -« «n fâcheux hasard allait re- mon aieien hôtel L’Américain ! 
gagnèrent 1» quai extérieur. Là, Rut- lso®* de rhum. mann «t ranger, d’abord, quiavaient °* coneervèredt leur rigidité de mar- me de vingt-cinq mille dollars ? Prendre au capitaine cette affaire —Ah! bien. Ad emain donc !
ten fit un signal de là môn. et dans -«ton chef capitaine, nous pou- r éeoht de faire cette transaction à Ьп,ім yeux demeurèrent sens ex- —C’est exact, répondit Kuppmein, « 1* nie Dorchester d’ici au règle- Après une forte poignée de mains,
l’énefeae queue des autos, autqbu* ▼ofi* not* vfnter, d’avdir négocié u- leur profit pereonneâ; et, ensuite par Pression, et de pa voix nasttslde et si noue y ajoutons quelques frais de mes comptes ! les deux hommes se séparèrent,
tsxte, qui Stationnaient le long de ne affaire splendide. Vraiment, c’est Iflês Jane eBe-enèmel Comprenez- rocailleuse il demanda eeukment : I supplémentaires Eh bien! mon cher U frisonne. Mais une idée nouvelle Kuppmein descendit à l’adminls- 
garei u* auto stoà mouvement ponr rién et quand je roige qu'ai- vous ? Mais j’étais là ajouta —Vous avez payé argent comptant reptalne, dües-moi ce que vous pen- surgit à son cerveau et il parut se tuition de l'hôtel, reprit ses bagages 
pour venir s’arrêter devant les deux le va vous hausser dans l’esprit de très rivement Kuppmein, juste au ces vingt-cinq miHe dalla» ? I see de ma transaction ? mesurer. Aussi, demanda-t-fi au ce- et se fit conduire à l’American Ho-

"sresssm» **. sys «ідаяаюфмуамаг *“ * «— •— -^rs^ssrzis^

dans ses appartements au troisième—Avez-vous oes plan.» ?
-Oui.
—Faites donc voir !
—Avec plaisir Les voici.
Et Kuppmein tira de ra poche in

térieure de son veston l’enveloppe 
jaune que nous connaissons et la 
tendit au capitaine.

Celui-ci prit l’enveloppe, parut la 
soupeser, lexamina attentivement, 
puis demeura pensif. Au bout d’un 
instant, il mit tranquillement l'en
veloppe dans une poche de son vê
tement et rompit le silence.

—П reste encore le modèle, dit-fl. 
Quand l’attendez-vous ?

Orossmann, capitaine ?
—J’y rongeais précisément, répon- étage, 

dit le capitaine et fixant ses regards une fois chez lui, le capitaine s’as- 
pénétrants sur Kuppmeln- Seule- stt 4 utM tab’e. tira de sa poche ! en- 
ment, ajouta-t-il avec lenteur, je 4ue avait remise Kupp-
veux sur ce point réfléchir davanta- ^ $t en „.tira ^ р1ап5 qu',l « 
ge Mais je peux voue dire, en ce 
marnent, Orossmann est bien près de1 
l’autre monde. j

Kuppmeln ne put s’empêcher de ! Au bout de quelques minutes. U 
tressaillir d’un certain malaise. Et I se renversa sur le dossier de sa chal- 
pour cacher son trouble à l’oeil in- se. alluma un cigare, parut méditer 
quisiteur de Rutten et au risque de j une minute ou deux, puis il murmu- 
s’étouffer, il se mit à boire avidement r». les yeux levés au plafond, tandis 
sa tasse de café. que ses lèvres minces esquissaient un

sourire plein de sarcasme :

le
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mit à parcourir avec une extrême 
attention.in

Roman Canadien Inédit, par 
J. M. LEBEL

Nm «rôtit Tfzarvét, Ш0. par Edouard Oarand. 14М-П, 
l nf'Eté-ttUabetb. Moutréal. P. Q.,oü too peut u 

pnaurtr pu volume, au prix de K tomf chacun.
Par la Poète: 50 tou,

confiée à Orossmann ?
—Oui, et sur laquelle somme vous 

«vies pourvoir de tirer. Combien dé-

—’ï слів que c'était vingt mil-15
le !

Une fois qu’il se crut maître de ses
—Oe soir, ou demain au plus tard, nerfs. H proposa de sa voix douce- —Vingt-cinq mille dollars, hein !
—Très bien. Nous allons attendre reuse et papelarde : monsieur Kuppmein ? Décidément,

oe modèle, puis nous réglerons votre —Mon cher capitaine, si vous von- j vous êtes gros joueur. Seulement, à 
compte. liez m’abandonner ce soin-là, je vous mon avis, vous me paraissez quelque

Oes paroles firent scinttifler les yeux éviterais le dégoût de vous frôler à peu hâtif et naif dans vos affaires, 
de Kuppmein de lueurs dorées, et il ce bandit. Du reste, j’ai quelque cho- Et puis, vous parlez beaucoup trop 
pensa : ) se de personnel à régler avec lui. bien de vous-même. Et puis, vous

—Décidément, avant quarante- Un Imperceptible sourire effleura vous Intéresser un peu trop à mon
avenir Comment, diable, mon avenir 
peut-il vous intéresser à oe point ? 
Pensez-vous que je ne peux pas m’en 
charger moi-même de mon avenir ? 
Oui, oui, monsieur Kuppmein, nous 
vous connaissons de longue date. Oui 
oui, vous êtes trop beau parieur. Vous 
êtes trop habile. Vous êtes trop Bêlé. 
Vous êtes trop diplomate.

4*--
Eh bien?

-

f ésIé
Ici le capitaine fit entendre un ri

canement grêle et moqueur, et il a- 
jouta :

—Et puis, vous étiez là ? Vous 
y étiez un peu trop même c’est 
dangereux! Mais nous examinerons 
tout cela avec Miss Jane. Car Mkie 
Jane aura sans doute des détails in
téressants à nous fournir, mon cher 
monsieur Kuppmeln, et alors 
tors noue pourrons peut-être rire un 
peu ! Attendons le modèle et Miss 
Jane !
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PRIERE
pour demander à Dieu la procla

mation du dorme de l’As
somption de Marie.

O Très-Sainte Trinité, par vo
tre amour infini envers la Vierge 
Marie Immaculée, notre Mère et 
Souveraine, accordez-nous au plus 
tôt’Ta définition dogmatique de sa 
Glorieuse Assomption.

N. B. — Cette prière, au verso 
d’une jolie image de N.-D. de ГAs
somption. est envoyée gratuite
ment à qui en fait la demande 
aux “Annales”, moyennant 3 sous 
pour frais d’envoi.
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La route Trane-Canadienne n'eet 

pas une mesure strictement pourrè- 
médler au chômage. Dette route fut 
demandée au parlement en 1927-28- 
19 alors que l'Hon. M. Bennett était 
chef d’opposition. Elle fue refusée.

Que la crise du chômage ait hâté 
son exécution, possible, mais c'était 
un des articles du programme du pre 
mier Ministre actuel, M. Bennett.

Cela veut donc dire, M. l'Orateur 
que le chemin actuel appelé Route 
No. 2 qui part de Bt-Jean, N. B., en 
passant par le Témisoouata, Rhrtère- 
du-Loup, Quéebc, Montréal Jusqu'à 
Ottawa, est la route par excellence 
et date depuis au-delà d'un siècle.

H serait trop long ded onner toute 
l'historique de ce chemin qui à mon 
opinion personnelle comme celle de 
bien d’autres a tous les avantages 
que comportent le chemin actuel 
pour faire la plus belle route Trams- 
Canada.

Le plan tracé par les autorités fé
dérales, de concert avec les gouver
nements provinciaux spécifiait que 
la route Trans-Canada descendrait 
jusqu'à Rivière-du-JzOup, traversant 
la région du Témlscouata Jusqu'à Bd 
mundston.

Au Nouveau-Brunswick, le gouver
nement a décidé par un ordre en 
conseil que cette route Irait d*Bd- 
mundston à 8t-Jean en syivant la 
vallée de la St-Jean, puis Jusqu’à 
Moncton et Amherst.

Void oe que publiait le Journal

ne résolution passée par la Munici
palité de Notre-Dame du Lac. П dit 
avoir reçu des résolutions de diffé
rentes autres municipalités dont U 
serait trop long d'en donner la lec
ture. H a reçu entre autre des réso
lutions d’un comté voisin, entre autre 
3t-Antonin, St-Hubert et St-Modes- 
te, dans le comté de Rivière-du- 
Loup).

B est regrettable naturellement 
que toutes les paroisses de la provin
ce de Québec ne puissent être tra
versées par une route Trans-Oanada 
male on ne peut tout avoir. La Oas- 
pésle et la Vallée de Matapédia ont 
bien leur boulevard Perron, et les 
gens du Témisoouata ne s'en sont 
Jamais plaints.

Encore une fols, M l’Orateur Je 
m'objecte et je m’objecterai de tou
tes mesforc es à un tel changement.

J’ai l’honneur de représenter un 
des beaux comtés de la province je 
suis seul de député il est vrai à lut
ter contre plusieurs autres honora
bles membres de oette chambre que 
Je sale favorisent plutôt le projet 
par Campbellton, mate la députation 
en général me donnera j’en suis sûr 
son appui après l’exposé de soumet
te fut décidée par un arrêté en con
tre à oette chambre, vu que oette rou 
sell le 10 octobre 1931 en passant par 
Témlscouata.

LettVoici quelques-unes des nombreuses choses 

que vous pouvez faire avec du ST. CHARLES gratin
Le d

à des t
telOUS venons de préparer 

un Livre de Recettes de . 
80 pages et superbement Il
lustré. C’est une véritable 
mine de recettes nouvelles, 
pratiques, économiques, pour 
des potages, gâteaux, salades, 

udings, glaces, pâtisseries, 
nbons, etc. Il explique 

comment vous pouvez rapide
ment rehausser le goût de 
votre cuisine et incidemment 
régaler votre famille de mets 
absolument nouveaux.
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} Le Lait Evaporé St. Charles 
de Borden est du pur lait de 
campagne dont on n’a sous
trait que 60% d’eau. Il con
tient toute la crème, tout ce 
qui est bon, et est un allié 
précieux pour votre cuisine, 
s’offrant sous unejorme pra
tique, hygiénique et économt-
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du Livre de Recette» 
"Le Bon Pourvoy
eur”, par retour du 
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“Le Madawaska", en date du 4 fé-

' Quant à nous du Nouveau-Bruns 
wick, nous ne pouvons faire autre 
chose, pour le moment, que de nous 
fier à la parole de l’Hon. M. Stewart 
ministre des Travaux Publics qui é- 
crtvait le 2 novembre dernier à M. 
McLaughlin, secrétaire de la cham
bre de Commence de Campbellton :

“In reply to yours of October the 
29th, I beg to state that The Trans- 
Oanada was definitely routed 
through this province by the late 
administration, when the Hon. P. J. 
Venlot was Minister of Public Works. 
The routing as recommanded by M. 
Venlot was approved by the Execu
tive of the province of that time and 
an Order-in-Council passed, and is 
so recorded at Ottawa. Under these 
circumstances extramoney was spent 
on this route part of which was paid 
by the Dominion Government, and 
I do not think they would agree at 
Ottawa to changing the routing. (8gd 
D. A. Stewart, Minister of Public 
Works).

Dans le “Telegraph-Journal” en 
date du 27 Janvier 1932 noue lisions 
une déclaration analogue de A W 
Baibour, sous-ministre des Travaux 
Publics.

La province a décidé par un ordre 
en conseil que la route Trans-Cana
da passerait par Bdmundeton, Wood 

, Fredericton, St-Jean et Мопс- 
Dé jà léë travaux de construc

tion ont été entrepris dont 50 pour 
cent du coût est payé par le gouver
nement fédéral.

Notre province, Irait-elle mainte
nant changer ses plans et entrepren
dre la construction d'une autre rou
te, dans une autre partie de la pro
vince, sachant que cette nouvelle 
route sera de 100 milles plus longue 
et coûtera un quart de million de 
dollars de plus ?

Nous doutons que l’Hon. M. Ste
wart et les autres membres du gou
vernement soient disposés à se lan
cer dans une telle aventure, au mo
ment où la province montre un défi
cit pour l’année dernière de plue de 
trois quarts de millions au compte 
courant et une augmentation de la 
dette consolidée de près de quatre 
millions de dollars.

Il y a aussi un arrêté en conseil 
de la province de Québec comme suit

Copie du rapport d’un Comité de 
l’Honarahle Conseil Exécutif en date 
du 1er Octobre 1931, approuvé par 
le Lieutenant-Gouverneur le 2 octo
bre 1931.

k CHARLES

*s
—M. Alphé Michaud a fait un 

court voyage d’affaires à Edmunds- 
ton, la semaine dernière.

—Mme Jos. Rioux, acompagnée de 
son fils Ludger a passé la semaine 
à Drummond en visite chez des pa
rents.

—Mlle Bertiie Godbout est actuel
lement en promenade à St-Hilaire, 
chez sa soeur, Mme E. Daigle.

—Mme Daria Carroll d’Edmunds- 
ton, ainsi que ses deux fillettes ont 
passé la semaine à Grand-Saul t, où 
elles visitait des parente et amies.

—Mme Johnny Gagnon recevait la 
visite de M. et Mme Hector Aubray, 
et de MHes Germaine Rioux et Isa
belle Godbout, de Drummond, Ida 
Leclerc, Noëlle Rioux, et Simonne 
Carroll. MM. Philippe Godbout, Mo
rel Dubé et Noel Blanche!.

—M. et Mme Jacx Rioux étalent 
les invités de M. et Mme Alexandre 
St-Amand, dimanche dernier.

—Mlles José Carroll et Claire Bien 
chet se sont rendues à RMère-Verte 
vendredi dernier, en promenade chez 
M. et Mme Bill Blanchet. 1

—Mme R. Green de Rlley-Brook 
est actuellement en promenade chez 
M. Pit Deschênee.

—M. Lionel Rioux я passé une par
tie de la semaine chez M. Prank 
Beaulieu.

—M Louis Owlre, voyageur de 
commerce était en ville, ces jours 
derniers.

—Mlle Isabelle Godbout est re
tournée dans sa famille à Drummond 
après avoir passé quelques semaines 
en promenade chez ses parents et 
amis de Grand-Sault.

—M. et Mme Bruno Lafôret rece
vaient oette semaine la visite de M. 
et Mme Alfred Côté, Mlle Alice Côté 
et Mme Jack Rioux.

—M. et Mme Cyprlen Godbout se 
sont rendus à Drummond cette se
maine, pour visiter M. et Mme Louis 
Thérlauflt.

—Mlles Flossie Carroll et Blanche

soin 17U au*. ЛЛтЛи
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1imitedThe Borden Co., L 
115 George St., T<

Messieurs: Veuilles m'en
voyer un exemplaire du 
Livre de Recettes “Le Bon 
Pourvoyeur.”

LAIT ST. CHARLES
de BordenNON-SUCRE
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sa*Discours prononcé à rassemblée Législative le 11 fé
vrier, par M. J. Morel, député de Témiscouata.

le plus économiqueM. l'Orateur
Je voyais dans le Journal “L*Bvé-| Tandis que si on abandonne le 

nement” en date du 29 janvier et Le premier projet pour passer par Camp 
journal Le "St-Laurent" du 28 jan- boll ton cela allongera cette route de 

i Prolongement de la route Trans 150 milles dans Québec et 100 milles 
de plus dans le N. B., avec une dé- 

Voici ce que publiait le journal Le pense additionnelle de $500.00 pour 
‘ Saint-Laurent”, le 23 Janvier. Québec et $250.00 pour le oirveau-

Brunswick.
M. l'Orateur, depuis l'ouverture de 

la Session j'ai entendu en différentes 
reprises par nos gouvernants d’avoir 
à pratiquer la plus stricte économie.

Si réellement on décide de passer 
par Campbellton, et vu que Québec 
est appelé à payer 50 pour cent du 
coût des travaux et que d'après le 
calcul des ingénieurs cela occasion
nera une dépense additionnelle de 
$500.000.00. la province devra donc 
débourser $250.000.00 de plus, avec 
un prolongement de 150 milles, alors 
on est sincère ou on ne l’est pas. Si 
on est sincère pourquoi dépenser un 
demi million etplus. ce qui représente 
un montant considérable dans les 
temps difficles que nous traversons.

Je suis contre ce changement, et je 
m'objecterai de toutes mes forces 
pour faire dévier ce projet.

La Vallée de Matapédia n’a-t-elle 
nas une grande route faisant le tour 
de la Gaspésie. Boulevard Perron, et 
les gens de cette région devraient 
être satisfaits. Pourquoi alors venir 
metttre des boisdans les roues, et 
empêcher notre région, nous, de la 
Vallée du Témiscouata et de Mada
waska de se développer et avoir sa 
notre part.

Au point de vue pittoresque, nous 
avons bien aussi chiez-nous du Té- 

' miscouata, que du Matapédia.
Nous avons premièrement, notre

tou el 
voirs.
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PROLONGEMENT DE LA 
ROUTE TRANS-CANADA
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Un parcours de 150 milles serait a- 
jouté à partir de Rivière-du-Loup.

VERS CAMPBELLTON
tière.

\i
t a nouvelle est annoncée à Montréal 

par l'hon. M. Perrault. pour 1O O AiNEGOCIATIONS

Des pourparlers auront lieu ce 
Г intemps entre les gouvernements 
du Nouveau-Brunswick concernant le 
prolongement de la route trans-Ca- 
nada d'environ 150 milles de la Ri
vière-du-Loup. Qué., jusqu’à Camp
bell ton, N. B., et le district de la Baie 
des Chaleurs, au lieu d'Edmundston. 
N. B., suivant le plan original. Cette 
nouvelle a été annoncée ici samedi, 
nar l'honorable M. J.-E. Perrault, 
ministre de la Voierie.
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Sault, ces jours derniers, vtelter Mes
dames Prank Funsy Toner.

—Mine Pit Deschênee recevait oet
te semaine la visite de Mme Alice 
Caron et de Mlle Louise Bellefleur.

—Mil Eltêûla Sirote qui est patien
te à l’Hôtel-Dieu de St-Basile depute 
quelques semaines doit subir une gra 
ve opération dans le courant de la 
semaine.
Naissance

—A M. et Mme Pit Doucet, est née 
le 7 courant, une fille baptisée sous 
les noms de Marl.e Sylvia. Parrain 
et Marraine : M. et Mme Léonard 
Gagnon.
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On calcule que la construction de 
' ' partie de Québec de la route trails 
Canada comportera une dépense d'en 
viron $3.000,000. dont le coût sera di
visé entre les gouvernements d’Ot
tawa et de Québec par la moitié.
T addition de 150 milles à la partie 
r ' Québec de la route transcontinen- 
? 1 :e pourrait ajouter $500.000 ou plus 
" 1 coût du projet dans Québec, et’.
И50.000 dans le Nouveau-Brunswick. beau Lac Témiscouata d une lon- 
Si ce dernier gouvernement est con- ^ueur de 28 milles et la Rivière Ma- 
fentant. Québec prolongera la route dawaska d'une longueur de 23 mll- 

Actuellement le projet, comporte et une foule d’autres lacs, et bel
ting route de Hull jusqu’à Montréal les rlvières où le poisson est en gran

de quantité.
Nos grandes forêts à proximttées 

où le gibier est aussi en abondance.
M. l’Orateur, je lisais il n’y a pas 

très longtemps un livre qui s’intitu
le: VIE DE MGR TACHE, Arch, de 
St-Boniface, et j'y voyais ceci: M. 
Chs. Taché, père de Mgr Taché oc
cupait un rang distingué.

Le 2 avril 1823 il était chargé par 
procéder à la réparation et réalis
te gouverneur-général Dalhouile de 

Partage allant au 
sement du cheminr dit “de Témls- 
Nouveau-Brunswick”.

Depuis la fondation de la colonie 
dès que la navigation était fermée 
sur le fleuve, 1e smalles étaient trans 
portées par des courriers en passant 
par te Portage du Témiscouata.

Le gouverneur Haidimared recon
naissant la nécessité de cette route, 
à travers la vallée Témiscouatainc 
en ordonne son ouverture 
chemin “Militaire” dès 1763.

Bouchette nous apprend, en 1815, 
que 1e gouvernement avait placé des 
jjostes militaires, de Rivière-du-Loup 
au Grand-Sault et en 1829,1e lieute
nant Ing&ll est envoyé pour ériger 
des casernes sur le bord du lac Té
miscouata à Cabano.

1
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Concernant la route Trans-Canada The 1

L’honorable Ministre de la Voirie 
dans un mémoire en date du 1er oc
tobre 1931, recommande :

Qu’une route traversant la pro
vince de Québec soit créée et dési
gnée sous le nom de route Trans-Oa 
nada.

Que oette route soit constituée 
comme suit :

La route No 2 à partir de la limite 
du Nouveau-Brunswick et Sainte- 
Rose du Dégelé, province de Qué
bec, Jusqu’à la cité ed Lévis en pas
sant par la ville de la RWière-du- 
Loup et en suivant le chemin du 
Bord de l'eau entre le village d’André 
ville et Sainte-Anne de la Pocatière.

La route N6 3 à partir de la cité 
de Lévis Jusqu’à l’Intersection de la 
route No 1.
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ST.-ANDRE, N.-B.<te Montréal à Lévis, jusqu’à Rivièrc- 
du-Loup, et de là vers 1e sud en pas
sant par St-Antonin. St-Louis du Ha 
Ha!, sur 1e lac Témiscouata et S»e- 
Ro-e du Dégelé, jusqu'à Edmundston 
N.-B.. dans 1e district ,de Madawas- 
ka. soit un parcours d’environ 500 
rrr’les. Le nouveau projet 
discuté ce printemps ajouterait 150 
milles à cette route qui. à partir de 
1 • Rivière-du-Loup continuerait te 
’ ag du St-Laurent en passant par 
' te-Verte. Trois-Pistoles, St-Fabien, 

•wouski et Ste-Luce, et de là direc- 
•’.ent vers 1e sud-est jusqu’à Camp 
Iton, N.-B., dans la Baie de Cha-

—Ces Jours derniers, un groupe d’a 
mis ser assemblèrent à la demeure de 
M. Lévite Dur epos pour ftêer le 18 
anniversaire de leur fille Agathe. 
Voici les noms de ceux qui étalent 
présents: M. et Mme Simon Dure- 
pos, Mlles Solange Powers, Yvonne 
Roberge, Irène Godin, Rose Michaud 
Eveline Lévesque, Marie Desjardine, 
Agathe et Irène Durepos; Messieurs 
Adolphe Michaud, Narcisse, eJan-Ma 
rie, et Dente Michaud, Aurèle Du- 
repos, AJban Poltras, Daniel Parent 
James Ayotte, Pierre Rioux, Arthur 
PoRras, Médard Page. Albert Rober
ge. Tous s’amusèrent très bien, au 
chant, à la musique et au Jeu de 
cartes. Vers onze heures un délicieux 
goûter fut servi par Mme Durepos, 
après quoi l'on se sépara très satis
faits de la soirée.

:

qui sera

sstcouata” ou “du
Ia route No 1, passant par le Pont 

de Québec, depute l'Intersection de 
la route No 3, Jusqu'à Québec.

La route No 2 à partir de Québec 
jusqu'à Montréal, en suivant le che
min du Bord de l'Eau entre Sairrt- 
Suiplce et Charlemagne.

La route No 8, de Montréal à Hull 
Certifié,

f

I

toS’agit-il le prolonger cette route 
livière-du-Loup à Campbellton 
s’agit-il d’en supprimer le tracé 

'idé en premier lieu de St-Jean, 
'l. B., à Rivière-du-Loup, en passant 
. ir Edmundston, N. B., Ste-Rose, N.

du Lac, Cabano, St-Louis et St- 
- ' noré dans le comté de Témiscoua-

Z
Avk5331 A. MOR3S8ET, 

Greffier Conseil Exécutif.
Copie de rapport d’un comité de 

l’Honorable Conseil Exécutif en da
te du 1er octobre 1931, approuvé par 
le Lieutenant-Gouverneur le 2 oc
tobre 1931.
belbton ceci ne demanderait que des

On dit qu'en passant par Camp- 
amélloratlons de surface ou d'élar
gissements, tandis que la route pro
posée en premier lieu serait prati
quement nouvelle.

Ceux qui ont eu l’avantage de pas
ser par la route Témisoouata savent 
qu’elle est en trèSb onne condition 
et que des améliorations en feraient 
une belle route. Chaque été nous 
constatons augmentation considéra
ble du touriste vu que les américains 
de la côte du Maine y ont accès. H 
suffit de Jeter un coup d’oeil sur les 
statistiques des dernières années 
pour y constater que je n’y fate pas 
des avances à la légère.

SI je m’en rapporte au recense
ment de al circulation dul er août 
au 31 août 1931, U est entré dans la 
province de Québec par Campbellton 
N.-B., 710 automobiles venant des 
Etats-Unis.

Tandis que par Edmundston, N. B., 
via Ste-Rose du Dégelé, 1993 auto
mobiles venant des Etats-Unis. Ce 
qui démontre la différence et que le 
traffic est de beaucoup plus consi
dérable par la route Edmundston à 
Rivière-du-Loup.

J’ai aussi reçu plusieurs résolu
tions des conseils municipaux de 
mon comté s’objectant à tel change
ment.

(ЇМ, M. More! donne lecture d'U-

■ dem&i
comme

la Pr 
pour] 
l’Acteta

Tl me semble qu’il était décidé que 
r,ctte route appelée Trans-Canada 
r' wait se faire d'une Capitale d’une 
Г vince à une aurte capitale d’une 
a .-re province et par 1e chemin 1e 
p us court, et c'est ce qui aurait été 
> plus Juste de même que le moyen

§Ste-Rose Du Dégelé
1 <•> A

Et combien de preuves aditionnel- 
les nous pourrions fournir. SriADIEU AU MONDE

■—Mlle Odélla Landry, fille de 
AM. Landry, noua a quittés pour 
1er rejoindresa soeur Cécile, (So 
Sbe-Bmma) chez les Révdes 88.

тім І

t:m
hilton» courage et persévérance. 
BAPTEME

—M. et Mme Lawrence GrlfS i?
ЗР'ЩШ 1

la naissance d’un fils baptisé le 21 
janvier sous les prénoms de Joeepl 
Paul Edouard. Parrain et marraine 
M. et Mme Cyrille Raymond, onck 
et tente de l’enfant. Porteuse: MU* 
Marie Raymond, tante de l’enfant.

Cyrille Raymond visitai 
son père, M. La. St-Onge de 8t-Jac 
que*, à l’hôpital de 8t-Basile, der 
nièrement.

—Mlle Yvonne Chamberland 4 
Québec est en promenade chez soi 
père, M. J. Vie. Chamberland.

і
Aucun autre mets ne tous donnera ai 
délicieuse nourriture pour si peu,
sirop de maïs CROWN BRAND, le______
plat économique. Chez tous les épiciers.

Envoyez 10c pour un exemplaire des 
“Meilleures Recettes du Canada”

300 recettes pratiques éprouvées à la maison.
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Nap. Soucyy, Mines Ovide Raymo 
et АИ. Therrlaultt sont de retc 
d’un voyage à 9t-Emile d'Auolair 
camp de M. Ovide Raymond.

1THE CANADA STARCH CO. 

MONTREAL Ж
SXsr.i:

ton » pn—é les Jours gras Chez 
parents et amie.
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GRAND-SAULT

CONNAISSEZ-VOUS
NOS SERVICES ? \

L’IMPRIMERIE
t t

fi il Notre outillage moderne et un personnel com
pétent sent à votre disposition pour exécuter 
promptement vos travaux d'impression*. — 
Nous nous sommes acquis une réputation en
viable pour l’exécution de CIRCULAIRES ds 
toütes sortes. Le grand choix ds VIGNETTES 
que nous avons et le soin particulier que noue 
donnons à ce genre de travsil joints à la 
PROMPTITUDE que nous offrons, a été une 
cause de notre succès. .

1h
{\

E
41 НІ « 9 \ 

^111 Vjf •/ / . ■ ,/• y///
Si. -і/ « • r •

V; /r/jÿ/jkf :
Si nous apportons beaucoup de soins aux tra
vaux difficiles, nous ne négligeons pas ceux ds 
moindre importance.

'u

( )DEMANDEZ NCI DDIX AVANT 
DE CDMMANDED AILLEDDT

Papeterie & Articles de Bureau
Cahiers & Articles d‘Ecole

Aux Professionels 
& Hommes d’Affaires !

AUX PARENTS
QUI DESIRENT ECONOMISER

Pourquoi acheter les cahiers et crayons un 
par un, pour vos enfants qui en dépensent
beaucoup. — Prenez l’habitude d’acheter à le 
douzaine, vous épargnerez beaucoup dans 1* 
cours d’un an :

En plus de pouvoir imprimer tout ce dont 
vous avez besoin dans votre bureau, où à votre 
magasin, nous vous offrons une ligne complète 
d’articles de bureau : filières, classeurs, livres à 
feuilles mobiles,- livres de comptes,- encre, 
crayons, plumes, clips de toutes sortes, etc, etc.

En effet, dans cette ligne, nous avons ce que 
vous trouverez difficilement ailleurs.

CAHIERSCRAYONS
à l'wes «à m 0тШ, mtm m
тая lignes :15c 30cLA DOUZAINE
U DOUZAINEAutres ereyooe à Mc, Me «t 

soc led oueelne.
I

ATTENTION ! —

Si Vous Avez Besoin
... DE ...

IJVRETS de COMPTOIR
( COUNTER CHECK BOOKS )

DEMANDEZ NOS PRIX

I

LE JOURNAL
- PARLE - e

Chaque semaine “Le Madawaska” apporte à 
ses nombreux lecteurs, en outre des nouvelles 
de la région, le message des annonceurs. — 
L’expérience a démontré maintes fois la VA
LEUR de l’annonce dans notre journal.

Par l’annonce constante de leurs produits 
certains ont fait fortune. — Pourquoi ne pas 
suivre leur exemple ? 1

“LE MADAWASKA” pénètre chaque 
Semaine, maintenant, dans plus de

et est lu par au moins 10,ooo personnes
3,500 Familles

Le Madawaska
EDMUNDSTON, N.-B.

qf,TKrfvyyyvyyvwyvyvyvvwvyio<mooooooryyinnrinnnnnn>yin«vvMwvvvwv 
Abonnement : Canada $2.00 par année — —

OCWOOOOOOOOOOOOOBCBl
Etats-Unis : $M0
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La meilleure aubaine 
en fait de nou rri tu re !
-
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Lettre Pastorale. Fen Mme G. Desjardins 
de Ste-Rose

L’Acidité Surmontée
Effete Merveilleux

Au lieu de souffrir d'acidité etomacal# 
et de constipation, M. Frank C. se 
porte bien. 4,Je puis manger n'importe 
quoi depuis que j’ai fa* l’essai d* 
Carter’s Little Liver Pills,” dit-iL 

fuoénUUee de Deroe Geo. Desjardins. Parce, qu’elles sont PUREMENT 
née M. Anne Beaulieu» décédée le 3 VEGETALES, tonique doux et efficace 
à l’âge de 38 ane. tant pour le foie que pour les intestine,

Après d’atroces souffrances entiu- les Dr. Carter’s Little Liver Pills 
tées avec une admirable résignation (Petites Pilules du Dr Cafter pour le 
etie entrait dans la demeure étemel- *«*> mi égate contre Çouk,ca
le ; tout noie fait croire que le Bon t-o-. Etit B.heur, M.us * Têee, W 
Maître lui a nréneié une de oie bel- Te,î‘lodig«st.oo, Pqtsrougre, 
, , • 25c. et 75c. oartout. Demandez lesles places réservées aux,*!*» dé- Carte™шЯом.
TOUées, géûéreuees. Chrétiennes et varM=re Иаг leur l’.vsa. 
fortes telles que le fut cette femme 
au coeur d’or.

і L'Excès «KAcide Urique, g j, - ^

Diqmde #*t une cause très fréquente de Rhums- 
tisme, de Sciatique, de Lumbago Les 
reins dérangés laissent s'accumuler une 
quantité excessive d'acide urique. Prenez 
les Gin Pille pour obtenir du soulagement 
pendant qu’elles «dent vos teins à fonc
tionner normalement.

:Suite de la page 3
Щ5

gratifie ses propres écoles.
Le droit des famines et de l’Eglise 

à des écoles séparées et de leur choix 
comporte l'organisation des études 
et l’adoption des livres de classe qui 
leur conviennent. Sans doute l'Btafc a 
le droit d’exiger un minimum de con 
naissances pour ses citoyens, de sup
pléer à la négligence ou à Гincapa
cité des parents à donner l'éducation 
à leurs enfants; 11 peut s'assurer par 
des examens ou d'autres épreuves 
de l'aptitude des personnes à remplir 
certaines fonctions dans l'Etat. H 
doit veiller également à l’éducation 
civique de ses citoyens; 11 n’a pas le 
droit pourtant d’exiger que cette é- 
ducatkm ae fasse exclusivement par 
les cours d’études qu’il a lui-même 
élaborée et dans les lime qu'il met 
à -da disposition des élèves qui fré
quentent ses propres écoles, mais 11 
doit s'en tenir à l'équlvpienoe des 
ooematesances pxigées.

N. T. O. P., les principes et les rè
gles par rapport à l’école et à l’Alu- 
oetion, que «ne venons de voie ex- Pécuniaires ou autres que l’Etat 
poser sont pulsée aux sources de l’en- accorde aux écoles publiques, 
selgnement constant de l’Eglise П A ceux qui ne croient pas pratique 
est évident qu’ils s'adressent surtout c*1® de conduite en notre paye 
aux pères et aux mères de familles ams répondrons que ces réclamâ
tes parents chrétiens de notre dlo- Uana constantes se font en pays à 
cése, conscients de leur droit et de majorité non catholique, en Angle- 
leur devoir vis-à-vis de l'éducation terre, par exemple. A ceux qui croient 

. de leurs enfante, en feront leur pro- c®1*6 doctrine exagérée, nous répon- 
flt. ns comprendront mieux, nous drons P» 1“ Paroles du grand pape 
l’espérons, leur responsabilité de suri Léon Km - "Aux parents Incombe 
veiller attentivement et avec grand étroit* obligation, celle dém- 
soln l’éducation que reçoivent leurs Р!°У®Г tous leurs soins et de ne né- 
enfants, surtout quand, grâce aux aucun effort pour repousser
choonstanoes, ceux-cl sont Obligé de toutes les vlolencee qu'on veut leur 
suivre les classes des écoles publiques. falre en matière scolaire, et pour 
Us ae feront im devoir d'apprendre réussir à garder en leurs mains l’é- 
que la morale est respectée dans oes ducatton de leurs enfants." 
éeolea que la doctrine catholique A cette persévérance des efforts 
n’est battue en brèche ou sournoise- humains pour garder à la famille et 

■ ment diminuée ni par renseignement à l'Eglise leur droit à l'éducation de 
oral du professeur ni dans les livres l'enfance et de la Jeunesse, vous unl
ink entre les mains des enfants. Us res, N. T. C. P., la persévérance dans 
urent autant que possible ces livres la prière et dans la pénitence. Les ré
el Ils corrigeront de leur mieux les sultats bons et durables dans les 
erreurs de doctrine et les tendances oeuvres comme celle dont nous Ve
roneses qui pourraient s’y trouver et] nons de vous entretenir ne s'obtlen- 
qul sy trouvent esses souvent sur- nent que par les moyens sumatu- 
tout dans les manuels d'histoire. rels ajoutés aux moyens humains.

les parents chrétiens feront aussi La plus grande de toute les prières, 
«vcrfflçwjoulus et possibles pour le Saint Sacrifice de la Messe, au- 
loegamsation d'écoles de leur choix quel vous assisterez le plue souvent 
« surtout de celles qui sont placées possible pour y prier avec Notre-Sel- 
*2“ "tutelle et le garde de ГЯ- gneur Jéeus-Ghrist et avec Lui offrir 
euw-oeuee-cldu reste respecteront au Père vos sacrifloes quotidiens, 
,e* Traf.et légitimes droits de HEtat les mortifications du carême que 
en matière d'éducation en m«tant vous vous Imposerez, le travail, les 

* remplir à peines « même les Joies de chaque 
”4™ de vue tous les de- Jour, vous offrirez tout cela à Dieu
veto de bons « utiles citoyens. en faveur des écoles catholiques.
que*nous *27 Le règlement du carême est 1, mê-

ЕйЗЗгЧ:5* ■•■sffttsB'setssfSlLTSiSSVtt ,“7:. * raie à partir chiümanohede la^uto
dans les parotew, tosiSs- 

ouT^ 4 meu stoD* <* K» maisons des Ooreréga-

ХїСЛїГрЇЇ: ‘Пеои °rdres "w-de -*•
M,crX,i?Alè7id’td^t‘00' QU’U* Donnée à Chatham en la Pète de 
__ 57 г^Дучег contre l'Jngé- la Cliadre de Saint-Pierre 1 Home de
^7^îî±.1Tîetencettema- I'M"* 1932.

QU ils insistent avec force et 
persévérance sur le droit à recevoir 
pour tours écoles les mêmes avante-

:ate-Rose, 17, (DjN.0.) — Le в cou
rant eurent Heu en cette paroisse les

(C.VJ) — Mme Eddie Oueliet de 
Lille est revenue d’un voyage de plu
sieurs semaines à Lawrence, Mass., 
où elle visitait des parents.

*-Mme Xavier Thibodeau A Fitch 
bin g, Mass., est l’invitée de parents 
à Lille et à Ste-Anne, N. B., pour 
quelques Jours.

—La partie de cartes au profit de 
la paroisse Notre-Dame du Mont 
Carmel, de Lille, le soir du Mardi 
Gras, a rapporté la зсипте de $132.40 
Un programme Intéressant et varié, 
comprenant comédie et musique fut 
exécuté par des Jeunes gens de la pa
roisse.

—La somme de $116. a été rappor
tée par celle qui eut lieu dimanche, 
le 7, le premier prix des dames, à 
cette dernière soirée, fut accordé à 
Mlle Germaine Levasseur, le second 
à Mme Sault Panent et la consola
tion à MEle Gertrude Daigl». Le 1er 
prix des hommes à M. Emile Oueliet 
le second à M. Fred Itübodepu et 
la consolation à M. Léo Corbin. Un 
tapis donné par Mime Florent Du
mont fut gagné par M. Claude Cvr 
de Grand "Me. Un prdgVamm? de 
musique et des rafraîchissements 
terminèrent la soirée.

La somme réalisée par oes deux 
soirées de cartes se chiffre donc à 
$258.40 pour la paroisse.

—Le Cercle de Couture des jeunes 
flUes de Lille goûta une plaisante 
soirée à la demeure de M. et Mme 
Abel Corbin^ jeudi soir, le 11. Mlle 
Marthe Corbin était l’hôtesse. Le 
programme comprenait bridge, mu
sique etchant. La prochaine réunion 
aura lieu à la demeure de Mlle Loui
se Corbin.
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PETITES ANNONCESyous plaira U La défunte laisse pour pleurer eon 
tfépnrt, crtre son époux, sept Jennes
enfants: M.-Anna, M.-Alice, Mar
guerite, Cécile, Joseph, Arthur Hélè
ne, Alberta; deux frères, MM. Eugè
ne « Albert Beatilteu; deux soeurs.
Clara (Mme Albert Bt-Plerre) « Hé 
lèna teneur Marie de la Croix) des 
soeur* du Précieux Sang de Troie- 
Rhdères; son beau-père « sa belle- 
mère, M. « Mme Gérard DesJardins 
d# Montréal: ses beaux-frères MM 
Alphonse St-Pierre de Ste-Rose, Pler
re, Alerte et Gérard DesJardins de м™»*,,». „а -н,ж»поМе" я 

Desjardins de New York, ses an /vwwiwm a umnліт s
ÏSH ^^8èS^1tért ,100°- comptant' v““* “ garage 

Pa,al «“У S'adreeser à Mme Eddy

S"' Е*Ш“'
de at-Henrl, Mont. Mlles Louisa,
Claude « Aidée Desjardins de Mont- ---------- v

SERVANTE LLMANDEE

L_L__ On demande une bonne servante 
pour ouvrage générale, avec expé
rience. S’adresser immédiatement 
chez Pat. FOURNIER, rue Cfcnada, 
Téléphone: 46-1.
1888-lf-25fév.

Toujours EmpaquetéenUhmiiiiiam
A LA RADIO DU O. N. R.

—MM. Philippe et Joseph Tbériauit 
de Caribou, vont venus de Caribou à 
Van Buren, en automobile, diman-| Van Buren, Maine HUPMOBILE A VENDRE Le ervice de la radio du Canadien 

National annonce les changements 
suivants dans les irradiations par la 
chaîne de postes transcontinentaux. 
Dorénavant les postes du Canadien 
National irradieront les dimanches à 
5.00 pjn„ les Jeudis de 10.00 à 11.00 
p.m et les lundis de 9.30 à 10.30 p.m.

Le Dimanche fl
rie sur le Canada d'Aujourd’hul sui
vie de quinze minutes de musique.

Le Lundi, de 9.30 à 1030 conoc-rt 
spécial pour les auditeurs de langue 
française.

Le Jeudi soir, de 10.00 à 11.00 p.m. 
concert par la chaîne transcontinen
tale des postes du Canadien Natio
nal et des postes affiliés.

ohe.
—Une soirée de bridge avait lieu 

lundi soir de la semaine dernière 
dans la salle des C. de C., au profit 
de l’équipe de balle-au-panier du 
high school StJMa ry’s. Les gagnant» 
des prix fluent les suivants: Mme 
Paul Cormier et M. Lewis Prentiss., 
premiers; Mme Charles E. Gray et 
M. Fred D. Goud, seconde; M. Lau
rent Gagnon gagna le prix pour 1» 
numéro chanceux. La partie de car
tes fut suivie du programme suivant 
Discours par M. Charles L. О’СоппеЦ 
surintendant des écoles de Van Bu
ren; causerie par M. Pierre O'Don
nell, capitaine de l’équipe; plusieurs 
uméros par un quatuer vocal formé 
par Maies Marguerite Oyr, Joséphine 
Thérlault, El va Plourde et Catheri
ne yr ; solo par Mlle Bernadette Dion 
ne; duo par MM. E. E. Dionne et Ber 
nard Dionne; soli par Mlles Marthe 
Poliras et Atoella Marquis de Dé
troit, Mlch.; solo de xylophone, par, 
M. Harold MabLaughlan. Au piano : 
Mlles Henriette et Yvonne Dionne, 
Bdmée Nadeau, et Yvonne Martin. 
Des rafraîchissements furent servie.

C—M. Marion Ezzy, équipier des 
Van Buren Bruins, représentait te 
high school 8t. Mary’s au carnaval 
hivernal de Fort FalrfleQd, la semai
ne dernière. M. Ezzy était entré dann 
les numéros du patinage.

—Le rév. Père Daniel F. Sullivan 
8-М-, principal du high school St. 
Mary’s est actuellement sous traite
ments, à Hhôpltal Madigan de Hoifl-

Iflto Rcbertine Thérlault de Old 
Town eet l’invitée de sa grand-mère 
Mme J. F. Thérlault de la rue Ham
mond.

—IM. Michael ODonneUl de la rue 
St-ALexandre a pris emploi comme 
ehef-cuisinier à l’hôtel Northland de 
Hotflton. П détenait autrefois cette 
position à l’hôtel Vanghan House à 
Caribou.

—Mlles Réna Sirois, Myrtle Violet
te et eGrmaine Latferrière, étudian
tes A l’élcole Fort Kent Training, ont 
passé la semaine dernière chez leurs 
parents.

—(Mlle ^Hélène Duma is de Fort 
Kent a passé deux mois chez sa soeur 
Mme Solomon Oyr dont elle était 
l’invitée.

—Le cercle West Way a tenu une 
réunion Joyeuse, au restaurant Cor
mier, te soir de la St. Valentin. Les 
appartements étalent décorés d’or
nementations apropriées à la St-Va- 
tentin. Cette soirée était également

aura une cause-У_
réal. A VENDRE

Dans l'assistance on remarquait : 
MM. et Mesdames Gérard Desjar- 
dinade Montréal, beau-père et belle- 
mère de la défunte, MM. Emile Dick- 
ner de Old Lake Roed, Pau IBeaulieu 
C. Lebel, I* Deschênes, Mesdames 
Joe. Lapointe et Jos. Têtu d'Edmunds 
ton, couenle eft cousines de la re
grettée disparue.

Offrande* de messes: MM. et Mes
dames Gérard Bérubé, Hector Des- 
rosiers, Mme Jos. Bérubé et Mlle M. 
Bérubé de Montréal, Mlles 
Dickner de OM Lake Road.

Bouquets spirituels: Mesdames Alf 
«лісу, Thomas St-Pierre, J. A. Des
rosiers, Jos. Têtu, Jos. Picard.

Sympathies: Familles J. W. Mo- 
rel, MJjJ»., J. в. Dionne, Jos. 
Jardins.

Balance Toledo, pour migmrin d’é
piceries ou étal de boucher, calcu
lant les prix automatiquement, en 
excellent état. A vendre à bas prix 
et à de bonnes conditions. S'adresser 
à J. J. LEBEL, rue Dam ours.

A VENDRE OU A LOUER ▼ 'TfW

Propriété appartenant auparavant 
à P. W. Martin Co. Ltd., située sur 
la rue Victoria. Magasin et résiden
ce adjoints. S'adresser à O. E. BAR
BOUR, Co. IAd, Edmuncfeton. 
1884-J.n.o.-18févi

AVISAldéa

. J. ERNEST HEBERT, agent d’assurance gé ' 
nérale à Edmundston et pour le comté de Mada- ’ 
waska, prie ses nombreux clients et le public en - 
général de prendre note qu'il a transféré ses affai \ 
res d’assurance-feu à M. G. T. KENNEDY d’Ed- ; 
mundston. Il demande à tous ceux qui à l'avenir 1 
auront besoin de ses services, de s’adresser à M. î 
Kennedy, au No. 89, rue de l’Eglise, ou par télé î 
phone, JNo. 294.

Ceux des clients de M. Hébert qui ont eu be q 
soin de ses services pendant sa longue absence « 
causée par la maladie, ont pu remarquer que 
bureau est toujours resté ouvert comme par le pas
sé et que les exigences que comporte l'administra
tion d un bureau d'assurance générale en bonne 
forme, n’ont pas été diminuées pour maintenir « 
le principe d'affaires de M. Hébert qui était • " 
Courtoisie, Service et Satisfaction.

C'est afin de continuer le même service que M. 
Hébert a choisi M. Kennedy pour le remplacer < 
dans ses assurances-feu. En remerciant ses clients < 
pour leur encouragement dans le passé, il sollicite < 
conjointement avec M. Kennedy, leur futur patro ; 
nage dans le renouvellement des polices en force, ; 
et dans les affaires nouvelles.

Edmundston. N. B.. 17 février, 1932.

pour hommes, et l'assistance était Des- Messieurs les Fumeursnombreuse. On Joua quelque temps 
au bridge dont 11 se trouvait six ta
bles au jeu, les prix étant atrtibués 
comme suit: Mine J. E. Bourgoln, M. 
Joseph A. Duma is, premiers; Mme 
Paul Cormier, M. Paul Cormier, deu
xièmes; Mme Eugène Lebrun, M. G. 
Thérlault, consolations. Le chant, la 
musique et des Jeux terminèrent le 
programme de la soirée, dont le suc
cès revient en grandepar tie à Mes
dames L. Y. Violette et Emma Mar- 
tn. Aucun goûter ne fut servi, à cau
se du tempe de carême. La prochaine 
réunion se fera le 1er mars, à la de
meure de Mine Cyprien Daigle.

—Mlle Stella Violette, étudiante 
garde-malade à l’hôpital Madigan 
de Houlton, est revenue chez ses pa
rents, M. et Mme Emile Violette, à la 
suite d’une maladie.

—ü€. .e* Mme Emile Lebrun et leur 
famille sont maintenant Installés 
dans les appartements situés au-des- 
.sue du magasin de Mme Lebrun, sur 
la rue Main. Parents et amis leur ont 
porté bon secoure, à la suite de la 
perte de tout ce qui leur appartenait, 
dans le désastreux incendie qui dé
truisit leur lieu de résidence, l’hôtel 
que l’édifice fut assuré par les pro- 
Hammond, la semaine dernière. Quoi 
priétaires, M. et Mme Lebrun qui 
n’étalent là que locataires, n’avaient 
aucune assurance sur leur propriété 
personnelle.

A lafamille éprouvée, nous renou
velons nos plus sincères condoléan- Faltes venir la liste de prix-cir

culaire, vous renseignant pour l’a
chat de vos tabacs en feuilles, ha
chés, cigares et articles de fumeurs 
de la Maison J. A. PILON, St-Rocb 
l’Achigan, Comté L’Assomption. 

P. Québec.

oee.

COLLEGE 
' STE-ANNEDE 

CHURCH POINTton.
—M. Harold Grenier est parti la 

semaine dernière pour Ваодог où il 
passera le reste de l’hiver.

—-M. et Mme Charles E. Cyr de la 
rue Main recevaient à dîner derniè
rement les invités suivants: Mlle Ma 
rie Gagnon deM adawaska, Mite Cé- 
elle Chassé, MM. Philippe Gagnon et 
Eutillde Bouehard de French ville, 
Mlles Wilfréda, Colombe et Roaa- 
monde Cyr, Mlle Sylvia Arsenault ; 
MM. Wallace Oyr, Harold Grenier, 
Elmer Michaud et Lewis Prentiss de cette villé. ^

-<Ше Germaine Gagnon a donné 
une agréable réception à un groupe 
de Jeunes gens à la demeure de ses 
Parents, lhon. H. A. Gagnon et Mme 
Gagnon, de la rue Main, samedi soir 
dernier. П y eut partie de bridge et 
tournoi de tennis intérieur, suivis de 
rafraichiasements exquis, servis par 
lhôtesse, assistée de sa soeur, Mlle 
*we Gagnon. Mlle Véronique Roy 
вавпа les premiers honneurs, au brid 
ge, et Mlle Solange Poliras les se- 
9o«d^ Les Invitées étaient: Mîtes 
Pagine Thérlault, Marguerite Cyr. 
Constance Michaud, Yvonne Dionne 
Mildred Smith, Véronique Roy, Ma- 
rie-Anne O' Doimeûl, Bdmée Nadeau 
et Solange Poliras.

JOUR DE RECONNAISSANCE
sonfChaque année, le Collège Sainte- 

Anne consacre une Journée à la ver
tu de reconnaissance; coutume bien 
belle et bien pv3use qui s’est conti
nuée cette annfe. Dimanche dernier 
en effet, le R. P. Supérieur, dans une 
fhVnnition brève mais solide nous rap 
pjdai». і* nature de la reconnaissance 
et le devoir oui s’impose à tous de pra 
tiquer effectivement cette vertu, he- 
asl trop oubliée dans nos temps d’or
gueil et de suffisance.

Dieu veut que nous soyons recon
naissants; lui, qui s’est montré si 
lndn’gemt et si miséricordieux même 
pour les plus grands pécheurs, ne 
peut s'empêcher de se plaindre des 
ingrats. Que de foie dans l’ancien 
testament, par see prophètes, ne re
proche-Vil pas aux Juifs leur Ingra
titude! et, dans l'évangile Notre Sei
gneur loue le lépreux guéri qui vient 
leresmenter mais U ajoute immédia
tement: Est-ce que les dix n'ont pas 
été guéris? Où donc sont les neuf au-

Ne méritons pas le reproche de 
Jésus. D’ailleurs tous les saints, à 
l'exemple de leur chef, ont eux aussi 
donné l'exemple de la reconnaissan
ce. Sain* Jean Eudes, en particulier, 
dans ses oeuvres, Insiste sur cette ver 
tu et lui-même se montrait scrupu
leusement reconnaissant pour les 
moindres bienfaits reçus. De plus, en 
pratiquant cette vertu, on augmente 
toutes les autres: les vertus sont si 
intimement unies entre elles qu’en 
travaillant à en augmenter une on 
enrichit du même coup toutes les 
autres. Le P. Supérieur nous lut alors 
u ne. longue îtstêde-bienfalteurs, liste 
longue mais Incomplète, ajouta-t-il 
car que de bienfaiteurs nous sont In
connus peut-être même pas remar-

FATRICE- ALEXANDRE, 
Evêque de Chatham. Ail,

в MAKESAvis de Légishtim s
Votre RADIO vous don
ne-t-il un rendement in
férieur à ce que vous êtes 
en droit d’en attendre ? 
L’audition est-elle moins 
claire qu’elle n’avait l’ha
bitude de l’être ?

Le Remede
—Faites faire l'examen 
des Lampes et du bro
chage.
TRAVAIL GARANTI 
-Pour REPARATIONS 
de Radios de toutes mar 
ques et de tout autre ap
pareil électrique, vous 
aurez l’assurance de ser
vices compétents en vous 
adressant à

Notice Is hereby given that appli
cation wtil be made to the Legislati
ve Assembly of New Bnwdck at 
the next session thereof for the pas
sing at an Act to amend thé. Act. in
corporating the Maine t New Bruns
wick Electrical Power Company, Li
mited and amending Ante, to autho
rise t he said Company—
(a) To purchase the property, rights 
franchises, powers and privilèges of 
the following companies :—
The Bt, Hilaire Electric Company, 

Limited;
The StL Bastie Electric Company, 

Limited;
The Port Kent Electric Company,

—Une magnifique fête réunissait 
dimanche soir chez M. Joseph Tar
dif une trentaine de personnes, à
l’occasion du 72e anniversaire 
naissance de Mme Tardif. Dès l’arri
vée des nombreux parents, une a- 
dresre fut lue à la jubilaire, par sa 
petite-fille Irma. On voyait présents 
à cette fête de famille: MM. et Mes
dames Joeeph Tardif, Joeephel Tar
dif, Sam Tardif, M. Denis Tardif, 
Mlles Léonie, Albina et bina Tardif, 
MM. Laurent et Edgar Tardif, M et 
Mme Bétone Nadeau, Mlle Rose-Ed- 
mée Banville, Mites Marianne Mi- 
chaud, Carmel Beaulieu, M. et Mme 
Henri CaronM. et Mme Wfflie Ca
ron, M. et Mme Willie Boutet, Mme 
Prime Soucy, M. et Mme Joeephel 
Coulombe, Mme Péa Pelletier, M. et 
Mine Békme Lévesque, M et Mme 
Thomas Lang, M. Solomon Ntedeau, 
M. Sylvio Nadeau. La fête avait été 
préparée par sa fille, MUe Léonie 
Tardif. La veillée fut employée à 
Jouer aux cartes, pute U y eut chant, 
musique et goûter, servi par Mite 
Tardif. Longue vie à la Jubilaire I

de

—M. Mac M. Pelletier a fait répa
rer l’édifice de son magasin qui a su
bi d’importante dommages par le feu,
Il y a quelque temps, et réinstallera 
aàUgne cto vêtements en étalage d’ici 
quelques Jours.

—Mlle Bemice TMbodeau de Fort 
Kent étaitl 'Invitée de MBe Elva 
Plourde, récemment.

—M. John F. Michaud, était l’ara- 
teurau dîner hebdomadaire du chib 
Rotary de cette ville, mardi dernier, 
à l’hôtel Hammond. Son discours dé
montrant la supériorité qu’inculque 
dans chacun des membres la culture 
de la personnalité et de la distinction 
par le Rotary, fut fort goûté de ses 
auditeurs. Le programme de ce di
nar était en change de M. Louis A.
Martin, et tes invités du dub étaient 
MM. B. B. Oilman, de Québec, R. H.
Hovey. de Houtton. B. T. Colby, 
fprtagfteid, Maas., et Florent Sane- 
fàçoû de GrandTsle.

-r-M. et Mme Thomas Pelletier re- 
°evaient les invités suivants à une 
Ptotl* de Charlemagne, dimanche 

k 14: MM. et Mesdames Ama- 
ble Marquis, Théophile Nadeau, Lud- 
ger Labonté, William Marquis, Char
les Laplante, Rémi Cyr, Philippe Mi- 
chaud, Paul Gervais. Des rafraîchis
sements gâteaux et café furent 
vis A la fin del as oirée.

—MUe Ma Dévot de Bangor a vl- 
a«é Plusieurs amies en ville, ces Jours 
derniers.

-^Bte Jeanne Trudel, qui avait 
P*eaé torts semaines en promenade 
cheq son amie, MBe Pauline Cyr à 
iîî?1 °yr de St-Monwd. est partie 
gwlHxwr retourner ohez-elle, à

Lavoie d-Bdirundston,
^«iteJtdee amie, en ville, dimanche

;-*< sentie Bvangellne des Filles 
teabeUe, a tenu une assemblée d’af- 

latrea Jeudi dernier dans la salle 
des Chevaliers de Colomb. La pro- 
cMne réunion soemte du cercle aura
itou Jeudi soir le 25; непе Clothilde Plusieurs semaines à Rtrière-Bleue,
:7J _<*жїжпе présidente, assis- **■ Ч-. est revenu à Keegan pour re- 
_ Qv Mesdames Nellie Cyr, Marte prendre son travail aux —wviiio. de 
rywui. Roeanna Lord, Victoria Sau- la Mada waska Company.

Vk*Me et Louise Thé-I —M Amaranths Michaud était à
_____ _ iMXda/waeka, la semaine dernière,

. T11 P?y Plrmt Iій * employé l’Invité de M et Iftne Joseph Purent.
«итм*<е de putatee de Bangor, a —M. Lévite V. Thibodeau a1 été
passé la Un de la semaine dernière nommé vies-président de la Société 
” *6ne pied Parent de St-VInoent de Paul, à une immbllr
“ régulière des officiers de cette Bo-

-MBeOortnne Plourde était en d*t* tenue dernièrement dans l'é- 
PDBUD NOTICE le hereby gfem У*У-°ЬР •*»» Bernice Thibodeau *U* Bt-Bruon. M. Thibodeau suocè- 

that Teeners wtt be received by the “"t. dernièrement. de è cette charge, à feu lhon. P. C.
undersigned for the sale of a bouse c, "S'™?, Thérlault occupe Reagan.
recently acquired by the town, being de M. -Wle Agathe Martlr, propriélal-
numher II on list Avenue. ^”45? ОЮаахжЛ, à l’école St.John, re du Selon de Beauté Mdrineüo A

Parties Interested are requested to Btevee vlekatt Van Buren. êta» l'objet dîme soUée
tie their tenders fer the pumhaee of . A Beogor, oes Jours der- euzvrtoe à ІЧюоявкт de son sumiver-
theaald buiMtpg not teterthan 4o’- ■ ealre de natewmoe à I» demeure fir
clock P. M. February aoth next. T1?® BaJeer eetgravement sa soeur. Mme James Oyr, de 8t-IA>-

The To/sm OounoU te not bound to demeure, rue St-Atexan- nard, vendredi soir dernier. Mme Oyr
“W u* highest or any lender. „ „ „ I ”™”« héteree, était aetistèe

Dated at Mmundston, N. B., this . Г j*"» **■ °- Mhnsur de Ashland Louis A. Martin, de cette vEe.
ITth day of December, A. D, 1*32. î*.1!!?’**** * *” »*•, le Dr Ber- On Joua quelque tempe au fartdre. à

BY ORDKR or THt bqrtK Bammond, de la rue Mam. | trois tables. MBe Marie E. Cyr e'ae-
ramt, zwinwur % Rén* *• Qir «St revenu de eurent le premier prix, et Mlle Mal- Maxbne Violette et de chant par
i re» GOUnÇift Lewiston où 11 l'était rendu enappre- mal ОТХхте'І,, le second; puis, un Mme Joseph Violette, Wlllam Mar-

THOMAB OUBRRETIE nant la maladie grave de sa mere, programme de musique fut entendu, «ule et Joeeph Martin..J.-»»** ■’•^’севгваис гіатагег—

AAA.

"Les Noces de Mademoiselle Dé
merise”, une vieille comédie-bouffe 
française, en cinq actee, par Labiche 
a été représentée dans l’amphJtibéa- 
tre Sacré-Cœur du high school St.
Mary’s par la Société Dramatique, > 
soir du Mardi Gras. On doit de 
grands éloges à M. Jean B. Michaud 
proefsseur du high school et direc
teur des répétitions de cette <xxné- 
die, qui amusa au plus haut degré 
la salle comblée de spectateurs. L’In
trigue déroutelt sous tes yeux, les 
aventures originales d’une vieille fil
le coquette de Rivière-Verte qui va 
à Van Buren en quête d’un mari. El
fe est accompagnée d'un groupe de 
"bonnes gens" de son гіПаде, et tes 
escapades du groupe tinrent l'audien 
ce dans un fou-rire continuel. Le de
moiselle ne peut se trouver un mari, 
mate après avoir éprouvé nombre de 
difficultés, se compte satisfaite de 
pouvoir retourner chez-elle et d’y 
rester "heureuse vieille fine".

La plus grande partie rde la comé
die était fournie par M. Jean B. Mi- 
chaud,s oue le nom de Baptiste Col- 
laden, Bernard Dkxrme, Mons. Chem 
berland, Dominique Pelletier, “Cor- 
de-de-bols", Edmond Picard ‘‘Made
moiselle Démerise", et Oécü Lebrun 
“Sylvain". Lee autres figurante è- 
fcaient: MM. Ctecar Cyr, Maroon Ezzy tkm du R. P. Sigiérteur, tous, le len- 
Alfred Thibdoeau Hector Oyr, Ro- demain fête du très pur coeur de Ma- 
méo Thibodeau, Robert Parent, Léo rie, dans nos prières et surtout dans 
Soucy. Philippe Martin, Alphonse notre communion, nous avons pensé 
Dubé. Clifford Parent, et Léo Paradis | à b*- 
L'orchestre de l’Ecole fit tes frais d#* ’ -ні*' з* qui, per Heurs dons, ont con- 
la musique au cours des entre-'1 'le« -1r1* su bien de notre Collège de 
D» recettes étaient au profit :?e !’As- За’п’е Anne.
soclation Athlétique. ________________________________

SPECIAL!Limited;
(b) To vest Into the said Company 
the rights, properties, powers, privl- 
teges and franchises of the Clair E- 
leotric Company, Ltd, the St. Hilaire 
Beotrfc Company, Limited, The St.

-POUR LES MENAGERES PRATIQUES
BeeBc Electric Company, Umlted, 
and- the Fort'Kent Electric Company
Umlted.
fc) To vest Into the said Company 
the property In lbs lines operated 
by the aakl Company for the dis
tribution of electrical energy In the 
perishes of St. Francis, Clair, Belter 
Brook, Bt. Bllelre, Bt. BeeBq and Rl- 
vtmérsrtle respectively.
<d> It) authorise the Maine t new

Joli Cabinet • Classeur
Janies Martin Jolie boite en bois, couleurs at

trayantes, avec index, pour clas
ser vos recettes. — Très commo
de pour retrouver facilement les 

recettes.

de 246, rue Victoria, — Edmundston 
Téléphoné: 41-2.

éÆm
Q:Ü3S

Par la malle 85c

ny, Limited to Operate (he sala dte- 
tributioo lines for public utility pur
ports in ti» Parishes of Bt. Francis, 
oialr, Bater Brook, at. HUatte, tu- 
vlere Vert* end St: Anne.

J. D. P. LEWIN,
Solicitor for the said Company.

CHARBON L’IMPRIMERIE DU “MADAWASKA”Si chacun en perticulier doit être 
reconnaissant, te Collège, comme 
groupe, doit l’être aussi. Puisque ces 
dons ont été offerts pour le bien du 
collège, par conséquent pour le bien 
de tous, U est tout naturel que le col
lège publiquement manifeste sa gra
titude. Le lendemain, le 8 Février, 
nous allions fêter le Saint Coeur de 
Marie, fête instituée dims l’église par 
Saint Jean Eudes. Puisque "la recon
naissance est la mémoire du coeur" 
quel Jour mieux approprié pour re
mercier nos bienfaiteurs? A l’invita-

И Edmundston, N. B.

J’ai présentement en 
mains deux chars de 
CHARBON — dur et 
mou—que j’offre en vén
aux plus bas prix du 
marché.

Téléphonez : v o t r » 
commande : 138-12.

Toute Réparation de 
Montres à bon 

marché.

Notice of Legislation
/ -------- -- ... t ■' ./ Demande de 

SOUMISSIONS EVENEMENT SPORTIFAvis est perla présente donné que 
demande sera faite à la prochaine 
session de rassemblée Législative de 
la Province du Nouveau-Brunswick 
pour le,passation d’une toi amendant 
l’Acte d'incorporation de Maine 6 
New Brunswick Electrical Power 

ariy, Limited et les amende- 
k pour autoriser cette Compe- 

I .і—'. " ’>
A acheter là propriété, les droits 

les frinehlees, lez pouvoirs et prtvl- 
Wes des compagnies suivantes 
The et.

ARENA BACHELOR - SAMEDI 27 Fev.АХЛВ PUBLIC est par la présent* 
donné qne des Soumissions seront 
reçues par le soua-elgné pour la ven
te d’une maison récemment acquise 
par la ville, et portent le numéro 29 
de l’avenue 21e.

Les personnes intéressées sont In
vitées à falre parvenir leurs soumis
sions pour l’achat de la dite maison 
pas plus tard que * heures: p. M. la 
29 février prochain.

Lé Conseil de Ville n'est pas tenu 
d’accepter la plus haute ou aucune 
soumission.

Daté t Edmundston, N.-B., ce 17e 
Jour de février, A. D. 1962.

PAN ORDRt DO CONSEIL
DM VILLE.

Le “Fraser Junior Executive Club” organise un 
grand évènement sportif qui aura lieu à l’Arena 
Bachelor, samedi le 27 février, à 2 heures de l’a
près-midi. Il y aura au programme des courses de 
toutes sortes pour dames, demoiselles, hommes, 
garçons et fillettes.

Il y aura des Sauts, un Tug-O-War, du Patina
ge de Fantaisie et une course pour les Gros Hom
mes; en un mot des jeux pour tous. Des pri xse
ront offerts aux gagnants. Le public d’Edmunds- 
tontt de Madawaska, Me, est invité à s’inscrire.

Les entrées devront être entre les mains du co
mité pas plus tard que le 25 février. Surveillez le 
programme qui sera bientôt affiché, donnant une 
liste complète des jeux.il y aura beaucoup de plai- 
siret beaucoup de rires; c’est une bonne occasion 
pour les patineurs de régler leurs disputes.

Les formes d’entrées seront prêtes Samedi ma
tin et on pourra se les procurer à l’Arena ou aux 
“Time Offices" de Madawaska et Edmundston. 
Elles peuvent être remplies et laissées à ces en
droits ou mallés au Club.

Les Jeux Olympiques qui viennent de se termi
ner au Lac Placide, n’ont rem à faire avec cette 
Exhibition.

*3 belnfalteuiB, connus et in-

d
(e)

F.-X. CARRIER—M. Oner Gagnon qui a oassê choix de morceaux de piano par MUe 
Htitts Hiérlaitit. A une heure avan
cée, un goûter fut servi per 1 "hôtesse 
Les invitées étalent: Mlles Hattie 
Langîate, Mary Ann O’Donnell, Ma
rte Oyr, Cécile Martin, Henriette 
Dionne, Mathle Oueliet, Hilda Tbé- 
riaùît, Anne Marie Oodfoout, Alice 
Oyr, Marte-Rose Dumals, Véronique 
Roy, et Mite Martin.

—Mme Donald Laprtnte a passé 
un* semaine é Cariboo, chez sa soeur 
Mme Ronalds Roy.

-AL et Mme Léon Cyr, de l’ave
nue Tyler, reoevatept tes Invitée sui
vants en solide de Mardi Gras: MM.

rue St-Françote — Edmundston 
J. n. o.Use Ж. Beslle Electric Company, 

Limited:
7*e Pfrt Kent Electric Company, 

< Umlted:
<« A Investir la dit» Compagnie dee 
ЩВа, propriété*, pouvoirs, crtrilé-

П

■
■ QUE DE POISSON 

POUR LE CAREME 1

JHWinnipeg, 22. — Les expéditions de 
poisson frais et de poisson congelé 
pour distribution dans l’Est du Ca
nada et aux Btate-Unte ont atteint 
1e plus haut point cette semaine par 
deux traîne du Canadien National 
te départ de la côte du Pacifique de

Ctompany, Limited
Notice of TENDERS.■

. Limited;
HW 9b і Basile Electric Company, 

Ltanked;
TUÉ Fort* Kent Electric Company, 

$ ; < ' Limited;
<c> A Investir la dite Oomnagnje de 
1a propriété чіап* tes lignée de dls- 
txfcution d'éfiergie électrique opérées 
par oette Oompagnie dans les parois- 
fe» de St. François, Clair, Baker- 
Brook, M BBlalre, 8fc; Basile et Kl-

:

et lissrsm ss Joseph F. Violette. Xa- chaxgés de poisson. L’un de 
trains étant formé de 15 wagons et; 
contenait du poisson congelé destiné 
à Toronto, Montréal, Windsor, Chi-j 
cago et New York. L’autre train for
mé de 11 wagons transportait du 
poisson trais des Provinces des Pral-

vter Picard. Joseph 8. Martin, Napo- 
iéon Béchard, WfiUe Jasques, Wil
liam Marquis, Pierre Powers, Geor
ges D. Cyr, Albert et David Oueliet, 
François et Henri Madare; Meeda-

L AJfehée Oyr, Rosanna Lord et 
Thâmaltoée Mkhaud.

On Joua te "46" à l’enchère, et te
m de. ries.(4) A .autoriser Maine * New Brun» 

wm Bteotrlcal Power Company U- 
іег tee eûtes lignes de 
pour fibs d’utilité pu

blique dans, tes p—Plaire de st-Fran 
e«k OMr, Bdttr-Brook, Ш-KlUlre, 
Wrll*|-v«rte et ete-Ane

m1 Depuis la clôture de la saison de 
la pêche à Prince Rupert te 15 no
vembre, 266 wagons de poisson con
gé»* ont été dirigés vers l’est.

Charlemagne, puis on écouta quti-
à I ,ques morceaux de violon par MmeЩ :, I6

jLisez et Faites Lire 
‘'LIS MADAWASKA’* |!L- і
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F Madawaska, Maine

NOTES LOCALES ROBES A I/ARENA BACHELOR—Le cercle St-Thomas des Pilles 
d'Isabelle a tenu son assemblée men
suelle d’affaires vendredi soir, dans 
la salle paroissiale St-Thomas. La 
réunion à laquelle on assistait en 
nombre, était présidée par Mme Min 
nie R. Cyr, régente; plusieurs su
jets furent discutés. La prochaine 
réunion sociale aura lieu Jeudi, le 25, 
alors que le programme sera etitre 
les mains de Mlle Hélène Carrier, 
comme présidente, et de Mlles Marie 
Beaulieu, Aurore Bouchard, Imélda 
Bouchard, Adéline Carrier, Emilia 
Bouchard, Edna Chassé, Régina Roy 
Hattie Dionne et Mme Cyr, régente.

—M. F. W. Pelletier, qui était pa
tient à l’Hôtel-IDieu de Campbellton 
depuis deux semaines, nous est re
venu en excellente convalescence.

—La Société L’Assomption tiendra 
son Initiation solennelle mercredi, le

—Mme Fred Bouchard est partie 
la semaine dernière pour St-Basile, 
où elle est retenue à l’Hôetll-Dieu par 
la maladie.

—M. Paul Archambault est allé 
passer la fln de la semaine dernière 
à Fort Kent.

—M. Roland Theriault de Lillie, é- 
bait l'Invité de M. Fred Bouchard, à 
la fin de la semaine dernière.

—Mme Alexis Martin est à Boston 
au chevet de sa soeur malade.

—Mlle Mathie Beaulieu est allée 
passer la fln de la semaine dêmière 
en promenade chez ses parents, à 
Grand’Isle.

—Une soirée de cartes se donnera 
le soir de la mi-carême, dans la sal
le paroissiale. Cette partie de car
tes sera sous l’organisation des De
moiselles Enfants de Marie. On s’at
tend à un grand succès.

Є?
$8 —M. Adélard Levesque de Rivière- 

du-Loup était en vile par affaires, 
lundi.

—M. et Mme Alphonse Labbé de 
St-Léonard sont actuellement en vil
le; ils ont leurs appartements à l’hô
tel Madawaska Inn.

—M. Octave Leblanc de S te-Rose 
était de passage à Edmundston, à la 
fln de la semaine dernière.

—M. et Mme Arthur Saucier de 
St-Quentim, étaient de passage en 
ville, à la fln de la semaine dernière.

—M. Eugène Pelletier, restaurateur 
de Cabane, était en ville cette se
maine par affaires.

—Mlles Néltda Michaud, Aurore 
Mercure et Andréa Jaillet sont al
lées à 8t-Léonard samedi dernier, 
pour assister à une intéressante par
tie de hockey. Elles sont revenues 
dimanche soir en automobile, en
chantées de leur voyage.

—M. Philippe Lévesque de Riviè
re-du-Loup était en vile, cette se
maine, par affaires.

;Ivt’Léêl

DIMANCHE 2$ FEV
t

Marchands vs Garagistes
«

C’est maintenant le temps de payer
om-

me membre du Club de Pêche et de 
Chasse de Madawaska.

ï
votre cotisation annuelle— $1.00afS! ©

/Une des parties d’amateurs qui promet le plus d’intérêt. — D’anciennes étoi
les comme Frank Bourgoin, F. Beaton , Bert Rice, R. Breau, T. M. Richards 
seront sur la glace. Joute à 2.30 hres, Adm. 25c — Patinage après la partie.

Adressez votre remise au secrétaire. 
M. Léonard Daigle, Edmundston, N. B.

Publié par le Club de Chasse et de Pêche du comté de 
Madawaska, dans l’intérêt du comté, pour la préserva
tion de nos ressources naturelles.

%
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Fraser Paper os Fraser Pulp
v

■SPECIAL MAGASIN OUVERT 
JEUDI & SAMEDI 

SOIRS
Des Dommages au 

High School de 
Saint-Léonard

Première partie de détail de la Ligue Locale pour la coupe Michaud. Cette 
partie réserve des surprises car les jeunes joueurs de Donald Fraser sont dé
cidés à vaincre l’équipe de M. Crabtree, de Madawaska, Me. La partie com
mence àSheures ; ADMISSION, 25c et 10c.

Mesdames,
Mesdemoiselles,

J’ai le plaisir de vous 
annoncer que j’offre 
maintenant en vente, à 
des prix défiant toute 
compétition, les robes de 
toilette et de maison, les 
plus nouvelles.

Voyez les modèles ex
clusifs maintenant expo
sés dans la vitrine et 
dans le magasin.

Mme L. P. Fournier
rue St-François 

EDMUNDSTON,

Jolis Souliers 
pour dames

W* $1.75
Nous prions nos clients 

et le public de prendre note 
que notre magasin sera ou
vert, deux soirs par semai
ne, le jeudi et le samedi soir 
à partir du 1er MARS.

'

20 CAIyORTFATRES CEDENT SOUS 
LA PRESSION DE L'EAU 

CONGELEE MEDCDEDI 2 MAD/

Riviere - du - Loup
Vf *

i

Toute notre ligne de chaussures 
pour hommes, femmes et enfants 
est offerte à grande réduction 
pour faire place à la marchandise 
nouvelle du printemps.

Saint-Léonard, (D.N.C.)—Le froid 
a causé des dommages considérables 
au “high school” de cette ville, dans 
la nuit de dimanche à lundi.

De grands dégâts ont été décou
verts lundi matin, après que plus de 
vingt calorifalres eussent cédé sous 
la pression de l’eau congelée et que 
l’eau eût envahi et détérioré 
plusieurs pièces de l’école. Le 
mur d’une des classes fut particu
lièrement affecté.

Les dommages sont évalués à en
viron $1000. Des ouvriers sont actuel
lement occupés à faire la réparation 
qui nécessitera une quinzaine de

Les classes ont été discontinuées 
et ne seront probablement pas réou
vertes avant que ces réparations 
aient été terminées.

Madawqska Mercantile 
rue de l’Eglise, 

EDMUNDSTON.
FRED T. LAJOIE Avis de Législation

Un Bill sera présenté à la prochai
ne session de la Législature provin
ciale par le district scolaire No. 1 de 
la paroisse de Madawaska, pour a- 
mender la section No. 2 de l’Acte de 
l’Assistance Obligatoire à l’école, re
lativement à ce dit. district.

Marchand -Général 
EDMUNDSTON — N. B

EDMUNDSTON4Пвщ 
WEEK EN

x SPECIAL

N. B.

Ces deux équipes ont chacune une victoire à leur crédit. Cette partie décide
ra la supériorité de Rivière-du-Loup ou d’Edmundston. L’équipe locale au
ra Copie Leblanc sur son alignement tandis que Rivière-du-Loup aura des 
joueurs nouveaux, entr’autres Soucy La partie commencera à 8.30 hres — 
Admission : 75c 50c et 25c.

Notice of Legislation1
A Bill will be presented at the co

ming session of the Provincial Le
gislature to enact that section No. 2 
of the Compulsory Education Act 
with amendments will be made to 
apply to School Dictrict No. 1, parish 
of Madawaska.
3fs-18fév.

OCCASIONS!І1ІІІІІ:

Nous avons quelques modèles A 
d’autos Passagers, que l'on peut 
se procurer à de vrais prix d’au
baines.

Entrez nous voir et nous parle
rons de la chose ensemble.—Nous 
pouvons vous aider à épargner 
sur vos moyens de transport.

VENTES & SERVICE 
OUVERT 24 HRES PAR JOUR

il! LE FEU DANS 
UN RESTAURANT

<JEUDI З MAI f
У4 Л g 4ІІГА I F

St-Louis du Ha! Ha!Au moment où nous allons sous 
presse, l’alarme appelle les pompiers 
sur la rue Victoria pour éteindre le 
feu qui s’est dédlaré dans un restau
rant appartenant à un M. Dufour.

A l’arrivée des pompiers la fumée 
sort épaisse par le toit èt les flam
mes apparaissent à divers endroits, 
menaçant la maison voisine occupée 
par le magasin de M. Fred Clavette.

Pour comble de malheur l’hydrant 
le plus près est geflée, mais 11 n’en a 
pas fallu long pour que les pompiers 
aient de l’eau d’un hydrant voisin. 
Le feu est maintenant sous contrôle 
mais U y aura beaucoup de domma
ges par l’eau et la fumée.

—M. Anthime Guérette de Sully 
a passé quelque temps dernièrement 
en promenade chez ses parents, M. 
et Mme Thimothé Guérette.

—Mesdames Jos. Violette, Adélard 
Ouellet de Notre-Dame du Lac, et 
Mesdames Johnny Michaud et Jos. 
St-Amand de Cabano étaient à St- 
Louis, hindi, à l’occasion des funé
railles de feu Mme J. Slight.

—M. l’inspecteur Jean a fait la 
visite des écoles de notre paroisse 
la semaine dernière. Toutes nos ins
titutrices ont eu un assez bon succès.

Creighton & Caldwell 
Téléphone 117

La dernière masquerade de la saison — plusieurs beaux prix seront distri
bués aux gagnants. — Ouverture de la Masquerade à 7.30 hres. DANSE en 
Mocassins de 10 heures à Minuit. Admission: 35c et lQc.

... ._

Milk Toast f

EN SACS D'UNE LIVRE /1 N.-DAME DU UCREMERCIEMENTS 
Mme Alphonse Thibault et sa fa

mille, ainsi que les frères et soeurs 
de Mons. Thibault, remercient sin
cèrement tous ceux et celles qui leur 
ont témoigné de la sympathie à l’oc
casion de la mort du regretté Al
phonse Thibault.

;!
Régulier 17c la liv. 15c —Mlle L. Dionne, garde-malade 

de l’unité sanitaire de Rivière-du- 
Loup. est présentement à faire la vi
site dans nos écoles.

—-M. Philippe Morin et sa fille 
Jeanne ont passé une quinzaine citez 
des parents à St-Eusèbe.

—MM. Albert Dubé et Arthur Can
tin de St-Eusèbe étaient en visite, 
dimanche dernier chez des parents.

—Nos félicitations à M. Charles 
VelUeux qui vient de recevoir une 
prime de $500. de la compagnie Ren
frew, pour être arrivé premier dans 
le concours de vente de cette com
pagnie.

—Mlle Adrienne Deschénes a pas
sé une quinzaine à Rivière-du-Loup, 
en promenade chez sa soeur, Mme 
Bouchard.

—A M. et Mme Adjutor Landry est 
né un fils baptisé, sous les prénoms 
de Joeeph, Maurice, Marcel; parrain 
et marraine: M. et Mme Joseph Vail 
lancourt, par procuration pour M. et 
Mme Thomas Grégoire de Shefford.

KEEGAN, MaineSPECIAL mm
|іш|

jmm
|
ШҐ
EniMme Charles Powers recevait le 

3 février, un groupe de parents et 
d'amis au nombre d’environ 80, à 
l’occasion de l’anniversaire de leur 
flUe Gertrude.

U y avait trois tables de cartes et 
les invités s’amusèrent à divers amu
sements; trois joueurs de violon, en 
plus du piano et de l’accordéon firent 
les frais de la musique, puis un goû
ter délicieux fut servi vers onze heu
res, par Mme Powers, assistée de 
Mme Pierre Powers de Von Buren, 
et de Mesdames Jos. Sirois, Hubald 
Deschênes et Pat Thibodeau. Le 
gâteau de fête avait été préparé par 
Mme Pierre Powers.

Un joli cadeau fut présenté à l'hé
roïne de la fête.

2 liv. pour 29c. 3! REMERCIEMENTS 
M. Alphée Ringuette et la famil

le Thomas Beaulieu remercient bien 
sincèrement tous ceux qui leur ont 
témoigné de la sympathie dans leur 
récent deuil, soit par assistance aux 
funérailles, bouquets spirituels ou of
frandes de sympathies. A tous un 
cordial merci.

Y
AEn Venteі

Envoyez vos pelli
cules (films) à notre 
studio, afin d’avoir 
droit à un agrandisse
ment gratuit, jusqu’à 
8x 10.

VENDREDI et SAMEDI chez

Votre Marchand Local
Ayez Confiance ! 

Vous serez Satisfaits!
Essayez nous, pour le 

développement de vos 
pellicules (films).

—Nous les imprimons 
maintenant en vingt-qua 
tre heures.

—Apportées aujour
d’hui, elles seront prêtes 
demain.
—PRIX REDUITS—
PHOTOGRAPHIES PRISES 

LE JOUR OU LE SOIR

REMERCIEMENTS 
La famille Daigle, de Baker-Brook 

remercie bien sincèrement tous ceux 
qui l’ont assistée et ont sympathisé 
avec elle à l’occasion de la mort d’I- 
ténée, par offrandes de messes, bou
quets spirituels, visites ou <rsistar.ee 
aux funérailles. Sincère merci à tous.

J’ai le plaisir de vous offrir 20 
années d’expérience dans la fa
brication et la réparation des 
Montres, Horloges et tout autre 
article de Bijouteries.

Je suis installé dans l'ancien 
magasin F. O. Landry, au No.

XXX CHOCOLATES Studio Laporte
SYDNEY LAPORTE, prop.

19, rue Hlll, — Edmundston, NS.1 YThe Qualify J.ine
AVIS AU PUBLIC 

Toutes les personnes qui doivent à 
feu Alphonse Thibault de Grand- 
Sauit, ou à qui ce dernier devait au 
moment de sa mort, sont priées de 
faire leurs arrangements avant le 
25 mars, date à laquelle la succession 
devra être réglée. On devra envoyer 
les comptes ou payer les comptes à:

77, rue de l’Eglise
MAISON A LOUER 

Grande maison de dix apparte
ments. ayant subi des réparations 
générales, avec hangars, glacière ga
rage, étable, et autres dépendances 
située sur la rue St-François, 300 
pieds en dehors des limites de la vil
le. S'adresser à William B. Picard, 
rue St-François, Tél: 223-2.

A LOUER

MÎfcASINS _^|CTO , AT. J. AubéChambres, dont l'une est munie 
d'un bureau de travail à louer pour 
le 1er mars. Pension si désidée. S'a
dresser à Mm? H. Rossignol, 15, ave 
Lynott. en arrière du bureau du 
“Madawaska.” 
xl889-1f-25fév.

%ЯSTUDIO HARVEY
(autrefois de Chatham) 
BIJOUTIER -ORFEVRE 
EDMUNDSTON, N. B.

Situé presqu’en faoe des Théâtres 
EDMUNDSTON,

Mme Alphonse THIBAULT, 
GRAND F ALT .S, N. B. N.-B.

1889-lf-25fév. V

. au 4 Mars I
AL COMPTANT TELLEMENT

І Spéciaux du 26 Fevm •5? 0—PS Ü—VE^CWbîrir ляп EDDY PRÉVf' ~

!
IJ'PEUX FftS '.RC Kt! ME FAIRE 
BLAGUER COMME ÇA. - UN R A' 
flUE J AI PAYÉ AUSSI CHER.'і 

‘-LES SOINS SONT TOUS
- . f 1 déformés!

г§рУ^
si Væ

СНІТІ’РІТ! AS-TU L,  —:-----
ENTENDU CE QUE» АНІСЕТАГГ 
J'AI CHANTÉ.fil «flvous!!! 
HEURES, HIER SOIR,
AU RADIO..! J

/CA N VAUT PAS 
SSCINQ CENTS. O 
sSuiM RADIO AVEC Д 
^ÉCfcS PR06RAMMES ! B

ALORS,-CE N’ÉTAIT 
PAS LA-FAUTE 
DE L’APPAREIL !

% Sac 
24 livFarine à Patisserie, 69ci.

gU m *74f r.V zZ I% | Biscuits au chocolat, la livre 10cУ•f W
w.

1 7Зі ses m LSr.&Л

ту
CHIPSO le paquet 19c■Lz Жft.m<0

Я. ■ ; ■mw €) vl.

m
і TABAC, à Cigarettes,

3 pqts p jr __________
CONFI fURES aux Ananas
pot de 40 onces_____________
Poudre à Pâte “Magic”,
v boite_________________ _
FROMAGE Velveta,
bte y2 livre________________
CAFE Chase & Sanborn,
la livre_____________ ;_______
Farine de Buckwheat, 
la livre____________

PAPIER de Toilette,
7 rouleaux pour------------
SAVON P. & G.
10 barres pour_________
BALAIS,
5 cordes_______________
MACARONI,
3 boites pour----------------
TOMATES, bte No. 2,
4 boites pour----------------
BLUETS, bte No. 2,
2 boites pour_________

- 25c! M -, ----- 25cИЕЯІ ^ ! Ê :gz;%Bmїї53® щІШуЖмзг ©/ // Il "П 35c 39c
:Æ4

30c 34c[COMMENT AIMEZ-VOUS 
[VOTRE NOUVEAU travail)
^MON BRAVE НОНМЕ..? )

LES TRAVAUX DU CHÔMAGE ! 
SONT COMMENCÉS,MAIS L 

= JE NE TRAVAILLE PAS ENCORE, 
-TOUT DE MEME.IL YEN 

qui doivent être r

PAS BEAUCOUP MONSIEUR ' 
9LUS JE TRAVAILLE FORT, 
PLUS JE ГАЄ CALÉ.tü,J

. TIENS! UN CHANTIER! 
f JE VAIS ^INFORMER SI 
' LES OUVRIERS SONT

1 SATISFAITS ! J

'ЩО
25c 15c№ f J4 *Mi n vm&EN CONTENTS..!! 25c/ ms 55crt ■

■ • -
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